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La moitié des profits de l'industrie 
canadienne aux mains d'étrangers 


VANCOUVER — Plus de la 
moitié des profits de l'industrie 
canadienne sont accumulés par 
des étrangers, par des Améri- 
cains surtout, et ce pourcentage 
atteindra fort probablement les 
deux tiers d'ici 20 ans, 

M, John Davis, directeur des 
recherches à la British Colum- 
bia Electric Company, a décla- 
ré que la proportion des inves- 
tissements étrangers devient tel- 
le que les Canadiens des géné- 
rations à venir ne pourront peut- 
être pas même avoir un intérêt 
dans ces industries et ‘racheter 
notre patrimoine national”, 

M, Davis a tenu ces propos au 
colloque sur les relations cana- 
do-américaines à Vancouver, 

“Malgré tous les avantages 


Le gaélique parlé 
au Cap-Breton 


OTTAWA — Tout comme la 
France possède encore ses ilots 
linguistiques — le breton et la 
langue d’oc notamment -—— le Ca- 
nada possède son flot de dialec- 
te, Ce dialecte est le gaélique, et 
on le parle dans l'Ile du Cap- 
Breton, en Nouvelle-Ecosse, 

On sait déjà que la langue gaé- 
lique est d'origine celtique, à 
l'instar de la langue des Bretons 
et des Gallois, 

Les étrangers qui arrivent au 
village de Sainte-Anne, dans l'Ile 
du Cap-Breton, ont souvent la 
surprise d'être accueillis par ces 
mots inusités: “Oiad Mile Failte”, 


économiques dont bénéficie le 
Canada, grâcé aux capitaux amé- 
ricains, il demeure que ces der- 
nières années, a grandi une ap- 
préhension profonde, même si 
elle n'a pas toujours été formu- 
lée, des conséquences sociales et 
politiques d'une augmentation 
continue des investissements et 
d'un contrôle de l’industrie ca- 
nadienne,"” a-t-il dit, 

“Il serait temps que les Cana- 
diens se demandent si leur pays 
peut assurer son indépendance 
alors que des étrangers ont la 
mainmise sur les 
leur assurent l'existence." 

La conférence de M, Davis a 
fait suite à celle de M, Willis 
Armstrong, conseiller économi- 
que de l'ambassade des Etats- 
Unis à Ottawa, Celui-ci a décrit 


Une seconde conférence 
sur l'Education aurait 
lieu en 1962 


OTTAWA Une seconde 
Conférence Canadienne sur l'E- 
ducation aura peut-être lieu en 
1962 pour continuer là 6ù la pre- 
mière conférence en 1958 s'est 
terminée. 


Mile Caroline Robins, la se- 


| 


crétaire exécutive de la confé- 
rence, a déclaré, au cours d'une 
interview, qu'une réunion de pé- 
dagogues doit avoir lieu à Toron- 
to, le 20 novembre prochain, 
afin de discuter les plans pour 
une deuxième conférence na- 
tionale, 


Le vote po 


pulaire 


aux élections de l'IP.E. 


CHARLOTTETOWN — Voici les votes qui ont été accordés à 
l'élection dans l'Ile-du-Prince-Edouard dans 248 bureaux de scrutin 
et ceux qui y avaient été donnés aux deux élections provinciales 
précédentes; entre parenthèses, les pourcéntages: 


AU POSTE DE DEPUTES: 
1959 1955 
24,216 (50.4) 


Conservateurs !... 


Libéraux .... 23,857 (49.6 
COR ZN. 


48,073 


AUX POSTES DE Mu Cr oSNGET 


Totaux 


1951 

20,953 (44) 20,539 (46) 
) 25,791 (56) 22,959 (52) 
——— 1,059 ( 2) 

46,744 1 44,557 
1955 1951 
18,847 16,112 16,382 
17,980 19,127 Fo 
36,827 35,239 34,547 


moyens qui 


comme ‘tout simplement ridicu- 
les” ceux qui croient que des in- 
vestissements américains impor- 
tants au Canada ‘signifient que 
les Canadiens et leur gouverne- 
ment est moins indépendant . , ," 

M, Davis a précisé que les in- 
vestissements américains dans 
l'industrie privée du Canada 
sont de l'ordre de $20,000,000.- 
000 et ‘que s'ils augmentent con- 
tinuellement de $1,000,000,000 


tion, cela signifie que bientôt ils 
équivaudront à notre revenu na 
tiona]l brut." 

L'activité accrue des compa- 
gnies américaines et le passage 
de grandes entreprises canadien- 
nes aux mains d'Américains, a- 
t-il dit, indique un courant ac- 
céléré vers la propriété et la di- 
rection étrangères, 


chaque fois qu'on y porte atten- | 


{pathie et celle de ses électeurs en gestes concrets, dans la! 


| des exemples attrayants aux jeunes Canadiens français, Ses 


NIFACE, MANITOBA, VENDREDI 11 SEPTEMBRE 1959 


PAYER SELON NOTRE 
AU COMPTANT 


mm 


IL EST PLUS FACILE DE 
PLAN 


A CREDIT 


Ré ph 


NOTES DE LA SEMAINE | Bar centaines, de partout 


Hommages à M. Duplessis 


La mort de l'hon, Maurice Duplessis, premier ministre! 
de la province de Québec, prive les Canadiens de langue! 
| française de l'Ouest d'un champion, d'un bienfaiteur, d'un 
modele, 
| M. Duplessis était champion de sa propre province, d'a-| 
bord, mais il luttait de façon à aider ses compatriotes partout | 
| au pays, En effet, en insistant sur le respect de la constitution | 
| du pays, telle que définie dans l'Acte de l'Amérique britan-| 
nique du Nord, il rappelait les garanties qui sont inscrites 
| dans ce document à l'avantage des citoyens catholiques et 
| de langue française partout au Canada, ‘La province de Qué- 
bec, disait-il avec persistance, n'est pas une province comme | 
les autres”, mais en même temps! il faisait comprendre à tous | 
que le Canäda n'est pas un pays comme un autre, À ce sujet | 
|il y a lieu de souligner que les Anglo-saxons non-catholiques, 
de vieille souche, protestants et juifs, ont tenu, à plusieurs | min: celui de la tristesse. Les 
reprises, à reconnaitre la générosité du régime de M. Duples-| divergences politiques même les 
sis à l'égard de leurs écoles etide leurs oeuvres. Exemple qui, [plus accentuées sont mises de 
à la longue et malgré une propagande contraire, ne cesse| Côté pour rendre témoignage à 
d'impressionner leurs concitoyens dans l'Ouest CAAÇAUMe Cons on Ar ARR Qu'il 

Jr td passera dans l'histoire du Cana- 

Autonomiste, il aurait pu s'abstenir de s'occuper des|da. Parmi les centaines de mes 
problèmes matériels des Canadiens français en dehors du|Sa8es reçus, nous avons cru re- 
Québec. Mäis il trouvait moyen de traduire sa propre sym- 


De toutes les parties du Ca 
nada, de Londres aussi et de Flo- 
rence, des messages de condo- 
léances ont afflué dès les pre- 
mières heures de la nuit de sa- 
medi dernier vers le siège du 
gouvernement de Québec, ou la 
demeure personnelle du premier 
ministre décédé, Certains avaient 
déjà été prévenus par la radio 
que l'hon, Duplessis n'avait plus 
que quelques heures à vivre, 
D'autres ont appris la nouvelle 
alors qu'ils étaient en villégiatu- 
re. Mais qu'ils proviennent du 
pays ou d'ailleurs tous les mes- 


tenir les plus significatifs: 

Le cardinal Paul-Emile Léger 

Son Em, le cardinal Paul-Emi- 
le Léger, archevêque de Mont- 
réal, a commenté le décès de 
l'hon, Maurice Duplessis, premier 
ministre de la province, 

Voici le texte du communiqué, 
publié par le secrétaire de Son 
Eminence: 

“L'honorable premier ministre 
de la Province, M. Maurice Du- 
| plessis, est mort dans l'accomplis- 
sement de ses fonctions, alors 
qu'il explorait des territoires 
nouvellement ouverts à la civili- 
sation, Cette mort est dans le 
style de l'homme qui fut un 
grand laborieux et elle couronne 
une longue activité de vie pu- 
blique. L'histoire jugera son oeu- 


tradition de la prérogative royale qui permet aux souverains | 
de dispenser leurs Targesses à leur gré. Ainsi, directement 
et indirectement, plusieurs institutions catholiques, et de lan- 
gue française, extra-québecoises, furent dotées d'octrois géné- 
reux, dont le dernier, au montant de $50,000, a été versé 
justement pour la construction d'un high school bilingue à 
Toronto, Il s'agissait, sans doute, de l'argent des contribuables 
du Québec, mais M. Duplessis y ajoutait une certaine nobles- 
se paternelle, qui faisait comprendre qu'il se considérait en 
ces occasions moins comme chef d'un gouvernement que com- 
me intendant des biens d'un peuple. 


Ajoutons que la vie personnelle de M. Duplessis offre 


habitudes de piété et sa manifestation pratique de dévotion 
au grand saint Joseph sont connues, Trop peu d'hommes pu- 


Le KR, P. Léopold Sabourin, 
S.J., quittera Montréal, ces jours- 
ci, à destination d'Haïti, dans les 
Antilles, Il s’adjoindra comme 
professeur d'Ecriture Sainte au 
personnel des Jésuites canadiens 
du Grand Séminaire interdiocé- 
sain de Port-au-Prince, Ces Pères 
dirigent aussi une maison de re- 
traites fermées dans la capitale 
haïtienne et ont charge d’uné pa- 
roisse dans le diocèse de Cap- 
Haïtien. Le KR, P. Sabourin est 
originaire de St-Jean-Baptiste; 
son cousin, le R. P. Joseph Sa- 
bourin, S.J., se trouve déjà à 


7 | Port-au-Prince comme professeur 


de théologie. 


Dix-septième assemblée des hôpitaux 
catholiques du Manitoba à St-Boniface 


La dix-septième assemblée an- 
nuelle des hôpitaux catholiques 
du Manitoba eut lieu les 7, 8 et 
9 septembre à l'hôpital St -Bo- 
niface, Une cinquantaine de re- 
ligieuses ont pris part aux ses- 
sions d’affaires, tandis que deux 
cents convives, dont une trentai- 
ne de médecins et une douzaine 
d'aumôniers ont assisté aux réu- 
nions qui ont eu lieu mardi et 
mercredi sous forme de souper- 
causerie, Le congrès ayant lieu 
en même temps que le Western 
Canada Institute of Hospital Ad- 
ministrators and Trustees, à Win- 
nipeg, il a fallu réduire le pro- 
gramme des hôpitaux catholi- 
ques au minimum, mais l'Insti- 
tute a attiré des religieuses de 
toutes les provinces de l'Ouest, 
de l'Ontario et du Québec, qui 
ont été les invitées aux soirées 
de la Conférence catholique. 

Lé R, P, R. Durocher, O.MI. 
représentant des évêques auprès 
de la Conférence, a présidé le 
Salut du Saint-Sacrement, qui 
fut suivi de l'ouverture du con- 
grès, lundi soir. Sous la prési- 
dence de la Rév. Soeur Ann El, 
S.G.M. lecture fut faite de rap- 
ports par la Rév. Soeur Cécile 
Maurice, S.G.M. secrétaire-tré- 
sorière, et présidente du comité 
sur l'administration hospitaliè- 
re; la Rév. Soeur M. Justina, 
O.S.B., sur la législation provin- 
ciale; le R. P. R. Durocher, sur 
les associations nationales. Fu- 
rent nommées: au comité des ré» 
solutions, les Rév. Soeurs Justi- 
na, Hélène de Rome et T, Bou- 
let. , ‘ 

Au diner qui eut lieu à l'hôpi- 
{al le mardi soir, l'on remarquait 
à la table d'honneur LL, EE. NN. 
SS,. P. F. Pocock, arch e de 
Winnipeg, et Maxime Herma- 
niuk, C.Ss.R., archevêque mé- 
tropolitain des Ukrainiens, l'hon. 
George Johnson, ministre de la 
santé et du bien-être provincial, 
le Dr M. Eliott, sous-ministre, le 
R. P. L. Danis, directeur-admi- 
nistrateur de l'Association des 


Soirée fort goûtée de l'Alliance à 
l'exposition des Arts de Québec 


Hôpitaux catholiques du canada, 
MM. les docteurs Paul L'Heu- 
reux, directeur médical de l’hô- 
pital St-Boniface, et N, J. Scat- 
liff, président du Catholic Phy- 
sician's Guild du Manitoba, les 
Rdes Soeurs Ell, Justina et Cé- 
cile Maurice et le R, P, Duro- 
cher, qui agissait comme maître 
de cérémonies. Dans la salle 
avaient pris place un trentaine 
de médecins, membres du Guild. 

L'orateur principal, le R. P. 
Danis, a parlé sur l'importance 
des associations catholiques 
d’hôpitaux, de médecins et de 
gardes-malades. Il a fait ressor- 
tir le cachet distinctif des insti- 
tutions catholiques au service de 
tous, et la nécessité en nos temps 
modernes de se grouper en or- 

anisations puissantes pour se 
endre et pour approfondir les 
problèmes qui se présentent au 
point de vue technique et sur- 
tout au point de vue religieux, 
Le R, P. Danis a retracé les ori- 
gines de l'Association des hôpi- 
taux catholiques, comme section 
distincte de l'association inter- 
nationale et il a reconnu les 
avantages qu'offre le lien avec 
les Etats-Unis, au point de vue 
des services techniques. Il a sou- 
haïté cependant que le progrès 
du mouvement au Canada, en 
conformité avec les désirs claire- 
ment manifestés par la hiérar- 
chie, se fasse de plus en plus sen- 
tir. Il espère même un jour voir 
l'organisation, au Canada, de 
cours d'administration hospita- 
lière pour les catholiques de lan 
gue anglaise parallèle aux cours 
qui se donnent dans le Québec. 
Le P, Danis avait commencé son 
allocution par un vibrant hom- 
mage, en français, au travail des 
communautés hospitalières dans 
l'Ouest canadien. 

Invité à prendre la parole, 
Mgr Pocock a pus sur deux 
points, l’un matériel, l'autre spi- 
rituel: Mgr l'archevêque s’est dit 
heureux de savoir que le Mani- 
toba donne l'exemple aux autres 


L'Alliance Française du Ma-|la peinture, et qui faisaient hon- 
nitoba a ouvert, jeudi dernier, sa | neur à un des joyaux de la cou- 
session d'hiver par une confé-|ronne de France, les a comnren- 
rence donnée à la galerie d'art |tées en véritablé connaisseur, en 


de Winnipeg, par M. Gérard Mo- 
risset, le distingué conservateur 
du Musée de la province de Qué- 
bec. : 

Ce vaillant érudit qui a la fer- 
veur'd'un poète et la précision 
d'un chercheur, après avoir enga- 
gé les membres de son auditoire, 
- à examiner les merveilles qu'il 


avait assemblées au cours de| Il a été remercié par 
longues années et qui apparte- | Mgr Maurice Baudoux, 
naient au domaine du meuble, à|que de St-Boniface. Le 
l'orfévrerie, à la sculpture et à|dont on connait l' 


amoureux de la beauté, 


M. Gérard Morisset avait été 
successivement présenté à son 
auditoire par le conservateur du 
Musée d'art de Winnipeg, M. Fer- 
dinand ,Eckhardt, par la prési- 
dente de l'Alliance, Mme Etsell, 
et par le consul de France. 


a 


x, archevé- 


Son Exc. | Mertens 


provinces par la solution que le 
gouvernement apporte au problè- 
me du financement des nouvelles 
constructions et du ‘‘refinance- 
ment’ des constructions existan- 
tes, mais il affirme que le fait 
d'exiger un placement de 20 p. 
cent des hôpitaux manitobains 
pour les nouvelles constructions 
pourrait éliminer toutes nos ins- 
titutions d'ici cinquante ans. Il 
faut améliorer cette politique, 
dit-il, Traitant ensuite du cachet 
distinctif des hôpitaux catholi- 
ques, l'archevêque de Winnipeg 
a expliqué que leur raison d'être 
fondamentale se trouve dans l'a- 
mour de Dieu, qui déborde au 
bénéfice des patients. Cette mo- 
tivation profonde justifie l’exis- 
tence de nos hôpitaux et leur im- 
pose un devoir de perfectionne- 
ment constant dans leurs servi- 
ces. Le Dr Scatliff remercia les 
orateurs. 

Une étude magistrale du ‘'Co- 
de médiço-moral” a été présen- 
tée le mercredi soir par M. le 
docteur Pau} L'Heureux. Rap- 
pelant d'abord les principes gé- 
néraux sur les droits et devoirs 
du médecin et du patient, l'ora- 
teur en a fait application à plu- 
sieurs problèmes, par exémple le 
rôle du médecin consultant, les 
cas où la consultation est obliga- 
toire, l'emploi d'un chirurgien 
anonyme, l'avertissement à don- 
ner dans les cas de danger de 
mort, les soins ordinaires et ex- 
traordinaires, l'usage des séda- 
tifs, la mutilation, la transplan- 
tation des organes, la stérilisa- 
tion, etc, I] a expliqué en détail 
le principe d'actes à double effet 
et le rôle du médecin comme 
x | mt du personnel d'un hôpi- 
tal’ 

Offrant des félicitations cha- 
leureuses au conférencier, Mgr 
Pocock a souligné que les ques- 
tions morales relèvent ultime- 
ment de l'autorité de l'Eglise 
universelle et, dans un diocèse, 
de l'évêque, qui à son tour nom- 

(Suite à la quatrième page) 


s'est étendu en termes fort con 
vaincants, sur la valeur de l'ins- 
piration et sur la’ qualité ar- 
tistique de la province de Qué: 
bec. , 
La réunion qui s'était prolon- 
gée fort tard, les invités de l'AHi- 


le catholiques ne doivent pas trouver dans toutes ses formes; 
l'A canadienne un climat fa à la de Chef de toute la 


vre. Le Seigneur doit juger son 
âme. C'est pourquoi cette mort 
soudaine nous invite à la ré- 
flexion et à la prière, Le cardi- 
nal-archevêque de Montréal offre 
aux membres du cabinet provin- 
cial ses religieuses condoléances 
et il leur promet le suffrage de 
ses prières pour celui que le Sei- 
gneur a rappelé à Lui à l'impro- 
viste,” 
Le délégué apostolique, 
Mgr Sebastiano Baggio 

“Avec la mort de l'honorable 
Maurice Duplessis, le feu pre- 
mier ministre de Québec, une 
grande figure disparaît de la scè- 
ne politique de votre province et 
du Canada. Je m'unis à votre 
deuil et à vos prières, rendant 
hommage à la mémoire d’un 
homme de foi profondément 
chrétienne qui s'est dévoué à ses 
idéaux de patriote." 


Mgr Maurice Roy 

“La Foi nous enseigne que 
nous devons respecter les chefs 
de l'Etat et demander pour eux 
à la divine Providence tous les 
secours dont ils ont besoin”, L'ar- 
chevêque de Québec a ajouté: 

“A l'heure où Dieu vient de 
rappeler à lui le premier minis- 
tre de cette province, nous nous 
inclinons avec respect et avec 
peine devant son cercueil et nous 
prions pour le repos de son âme, 

“Nous nous rappellerons avec 
gratitude ce que l'honorable 
Maurice Duplessis a accompli au 
service de la province de Québec, 
qu'il aimait sincèrement et pour 
laquelle il a beaucoup travaillé. 

“Avec celui de l’homme d'Etat 
nous garderons le souvenir ému 


blics savent donner des exemples dans ce domaine, sans 
ostentation et avec fermeté. M. Duplessis a été aussi un hom- 
me fidèle au travail, doté du courage nécessaire pour lutter 
sans répit pour les causes qui lui étaient chères, Sa courtoisie 
dans les cérémonies d'éclat, son humour, sa fidélité à ses 
origines sont autant de qualités rares et dignes d'imitation. 

Il a bien mérité de ses concitoyens du Québec et du Ca- 
nada tout entier, 


La visite de M. Khrouchtchev 


Les visites entre MM, Khrouchtchev et Eisenhower sus- 
citent inévitablement un débat acerbe. Ceux qui croient que 
l’état de guerre existe à Vh actuelle entre les Etats-Unis 
et l'Union soviétique la présence du chef commu- 
niste dans leur pays à d'un belligérant actif. 

. Ceux qui, d'autre part, considèrent qu'une paix instable 
règne aujourd’hui entre les deux blocs, voient dans la visite 
un moyen de prolonger le dialogue, ce qui serait préférable 
à la guerre nucléaire. Ce deuxième groupe, dont MM, Nixon 
et Harriman font partie, estime que le plus grand danger de 
guerre ouverte réside dans l'ignorance de M. Khrouchtchev 
au sujet de la puissance et de l'unité du peuple américain et 
qu’il faut, à tout prix, essayer de lui faire voir de ses propres 
yeux, ce qu'il ignore. Ce deuxième groupe doit comprendre 
aussi des hommes d'affaires avides de promouvoir le com- 
merce avec la Russie et, enfin, ces agitateurs à la pensée 
nébuleuse qui voient dans le mouvement communiste l'avenir 
de l'humanité. 

M. Eisenhower semble réaliser que son geste comporte 
des conséquences dangereuses aussi bien que la possibilité 
de faire du bien, mais il croit fermement qu’il faut tout tenter 
pour éviter un cataclysme possible, 

De plus en plus, cependant, il devient évident que M. 
Khrouchtchev cherche d'autres avantages par sa visite. La 
revue “United States News” révèle en effet qu’il a fait biffer 
d'un projet d'itinéraire tous les arrêts qui lui feraient voir 
et comprendre les Etats-Unis, pour ne retenir que les occa- 
sions de prendre la parole, Paraître devant les Nations unies, 
le Congrès américain, aux réseaux de diffusion nationale, 
c'est cela qu'il choisit infailliblement. 

Maitre de la demi-vérité et du choix des sujets de conver- 
sation (car il sait passer sous silence le côté barbare de sa 
carrière), il vient pour se montrer comme paysan de paix, 
ami du peuple laborieux, prophète de l’homme nouveau, sans 
Dieu et sans âme. À 

Le cardinal Spellman a bien fait de demander des priè- 
res, le 14 septembre, 


Rockcliffe et St. James 


Il y à une semaine, nous avons décrit dans ces colonnes 
la situation regrettable dans laquelle se trouvent les enfants 
d'âge scolaire des membres de l'Aviation Royale Canadienne, 
à Rockcliffe, en Ontario, et à St. James, au Manitoba, Ce sont 
des cas typiques et nôn pas des cas isolés. A la base manito- 
baine, les enfants peuvent fréquenter les écoles publiques de 
St. James, aux frais du gouvernement fédéral. Les parents 
qui veulent envoyer leurs enfants à des écoles conformes aux 
annees catholiques doivent cependant leur trouver un asile 
à Winnipeg, à leurs propres frais. Si l'école paroissiale qui 
les reçoit ne peut pas demander des frais pour ce service, 
afin de ne pas perdre ses exemptions de taxes, les enfants 
‘orphelins du gouvernement” sont instruits gratuitement, 
aux frais d'une paroisse. A Rockeliffe, le problème se ee 
autrement, Il y manque une école catholique de langue fran- 
çaise, contrairement aux droits qu'accorde la loi scolaire onta- 
rienne, 

Cette sémaine, le problème de Rockcliffe a été réglé 
encore une fois par une solution temporaire, Les enfants fré- 
quenteront une école séparée d'Ottawa, au dépens du gou- 
vernement fédéral. L'an prochain on verra. 

Cette solution, cependant, a donné lieu à des déclarations 
qui peuvent modifier la situation au Manitoba aussi. Selon 
le Le rares du gouvernement, quand le trésor fédéral 
vérse de l'argent à une municipalité au lieu de taxes, cette 
municipalité doit fournir l'enseignement, dans les écoles sé- 
parées aussi bien que dans les écoles publiques de l'endroit, 
aux de militaires. En un mot, la municipalité accepte 
la nsabilité de l'instruction des enfants en question, La 

Fu se pose alors ainsi: À St, James, est-ce que le trésor 

paye pour l'instruction de tous les enfants d'âge sco-| 

laire de la base (et par conséquent pour les enfants qui sont 
envoyés ailleurs par leurs parents) ou est-ce que 

e seulement pour les enfants qui fréquentent 

é St. James et non pas pour les enfants qui 


L'hon. Maurice Duplessis, pre- 
mier ministre de la province de 
Québec, est décédé à Scheffer- 
ville, dimanche soir dernier, à 
minuit et une minute, Transpor- 
tée par avion à Québec, la dé- 
pouille mortelle fut exposée dans 
l'enceinte législative où l'homme 
d'Etat avait livré ses grandes ba- 
tailles politiques. 

h. p.m., le 8 septembre, la 
dépouille fut conduite à la’ ba- 
silique de Québec, où Son Exc. 
Mgr Maurice Roy, archevêque 
de Québec et primat de l'Eglise 
canadienne, officia à un libera 
pour le repos de l'âme de l'illus- 
tre disparu. Puis ce fut le départ 
vers Trois-Rivières, où la dé- 
pouille a été de nouveau exposée 
en chapelle ardente au palais de 
Justice de cette ville, et où des 
funérailles d'Etat ont été faites 
jeudi matin à 11h. 

Ces y a ge funérailles ont 
été présidées par l'évêque du 
diocèse, Son Exc, Mgr Georges- 
Léon Pelletier. D'ém tes per- 
sonnalités, dont le premier mi- 
nistre du pays et celui du Mani- 
toba, y assistaient. 

On voyait aux premiers ra 
de l'assistance la famille de l'il- 
lustre disparu, dont ses soeurs: 
Mmes Henri Balcer, Edouard 
Bureau, Edouard Langlois et R, 
F, M. Grant: son beau-frère, 


Es: 


np Rond spip ras are ft 


« 


| sages tiennent un langage com-| 


L'hon, Maurice Duplessis 


| du fidèle paroissien de la cathé:-| 
| drale de Trois-Rivières et de No- 
tre-Dame de Québec." 

M. Louis St-Laurent 


M. Louis St-Laurent, ancien | 
premier ministre libéral du Ca- 
nada, a déclaré qu'il avait appris 
avec émotion la mort du premier 
ministre Duplessis, “Je suis très | 
attristé d'apprendre la nouvelle. | 
J'avais espéré que sa maladie ne| 
serait pas mortelle”, a dit M, St-| 
Laurent qui assiste actuellement 
au congrès de l'Association du 
Barreau canadien à Vancouver, 

“En dépit de la maladie qui! 
s'acharnait à lui depuis quelques | 
années, il n'avait jamais failli à 
la tâche, La population du Cana- | 
da tout entier pleure avec celle 
du Québec le décès d'un premier | 
ministre qui fut grand et:qui a| 
servi sa province avec un dévoue- 
ment sans borne." 


M, John Diefenbaker 


Le premier ministre du Cana- 
da, M, John Diefenbaker, a dé- 
claré: 

“Maurice Duplessis, par l'atta- 
chement dévoué qu'il a manifes- 
té durant toute sa vie aux droits 
et traditions de son peuple, était 
devenu l'une des personnalités 
les ds remarquables de la vie 
publique du Canada en ce der- 
nier demi-siècle, Il 
Canada, 

“Il reconnaissait le régime fé- 
déral comme étant le seul fon- 
dement possible d'un Canada uni. 
11 est mort à la tâche dans cette 
région même du Nord du Qué- 
bec qui lui doit une si grande 
part de sa prospérité actuelle, 


a aimé le 


‘cordé ou non avec lui, je pense 


“Les actions de M. Duplessis 
ont souvent donné lieu à la con- 
troverse, mais qu'on se soit ac- 


que la place qu'il occupera dans 
l'histoire sera celle d'un chef né 
pour diriger les hommes de son 
temps. L'histoire reconnaîtra aus- 
si, je crois, que la ligne de con- 
duite qu'il s'était tracée fut le 
produit de son attachement à des 
principes auxquels il croyait fer- 
mement, plutôt que le fruit de 
l'opportunisme. 

“Au nom du gouvernement du 
Canada et en mon nom person- 
nel, j'exprime mes plus sincères 


condoléances à ses soeurs, à ses| 


Henri Balcer; ses neveux et niè- 
ces: M. et Mme P, Marchildon, 
M, Maurice Langlois, M. et Mme 
Jean Langlois, Mile Berthe Lan- 
glois, M. et Mme Pierre Lan- 
glois, M. et Mme Jacques Bureau 
et M, et Mme Yves Dufresne, 
Né à Trois-Rivières, le 20 avril 
1890, le fils de feu le juge N.-L, 
Duplessis a entendu — dès sa 
plus tendre enfance — des con- 
versations, politiques entre les 
“grands” du parti conservateur, 
Le jeune homme a fait ses étu- 
des au collège de la Côte-des- 
Neiges, a obtenu son baccalau- 
réat. ès Arts au séminaire de 
Trois-Rivières, sa licence en droit 
à l'Université Laval de Québec. 
En 1913, il était admis au Bar- 
reau de la province et.devint le 
principal associé d'une étude lé- 
gale de Trois-Rivières. 
Les débuts politiques 
Dès l'époque de ses études de 
droit, M. Duplessis s’adonnait à 
l’art oratoire; les nombreux dis- 
cours qu'il Le apu.o g en faveur 
des conservateurs à Trois-Riviè- 
res et dans la région attirèrent 
sur lui l'attention des chefs du 
parti. Cela ne l’empêcha pas de 
perdre la première fois qu'il bri- 
ages des électeurs de 


ies su 
Frois-Rivières, en 1929. 11 réus- | bér 
M.Isit à diminuer la majorité libé- 


énérosité 
48 264 MORE 40 13 motane 
u 
bre: rempli des “coffres” de la 


les messages affluent . . . 


collègues du Cabinet provinclal 
et de l’Assemblée législative, ain- 
si qu'à toute la population de la 
province de Québec 

“En vérité sa mort m'attriste 
beaucoup." 

M, Francis Lacoste, 
ambassadeur de France 

A l'hon. Onésime Gagnon! 

“Prie votre Excellence blen 
vouloir agréer et transmettre à 
son gouvernement mes très vives 
condoléances officielles et per- 
sonnelles à l'occasion du décès 
de l'hon, Maurice Duplessis qui 
a si longtemps présidé avec une 
si haute autorité aux destinées 
de la province de Québec." 


M. Vincent Prince, 
président de la 

tribune de la presse 
M. Vincent Prince, chroni- 
queur politique du journal ‘La 
Presse”, a rendu public à titre 
de président de la tribune de la 
presse du Parlement, le message 


| suivant: 


“Les membres de la tribune de 


| la presse du Parlement de Qué- 
| bec ont été bouleversés par le dé- 


cès si subit de celui qui dirigeait 
les destinées politiques de la pro- 
vince depuis tant d'années, 

“Ils me prient, à titre de pré- 
sident de cet organisme, d'offrir 
aux membres de la famille du 
gouvernement de notre province, 
leurs plus profondes condoléan- 
ces. 

“Plus près du premier ministre 
que bien d’autres citoyens, ils ont 
été à même de se rendre compte 


| de son grand coeur, de son amour 


du travail et de son dévouement 
constant. Ces qualités qu'il possé- 
dait à un haut point, ont marqué 
d'un sceau indélébile son activité 
en tant que chef du gouverne- 
ment de la province de Québec." 


Chambre de Commerce 


La Chambre de Commerce de 
la province de Québec et son pré- 
sident, M. René Paré, s'associent 
à la population de cette province 
pour regretter le décès de son 
premier ministre, l'honorable 
Maurice-L, Duplessis. 

“Nos plus sincères condoléan- 
ces s'adressent aux membres de 
sa famille. 

“Peu d'hommes politiques se 
sont donnés avec autant d'ardeur 
à la tâche que l'a fait M, Duples- 


sis. Il était un exempte de téna- | 


cité et de travail, 
“A titre de chef du gouverne- 
ment du Québec, la Chambre 
rovinciale l'a rencontré officiel- 
ement à tous les ans depuis noms 
bre d'années. Son accueil a tou- 
jours été très cordial ét dans plu- 
sieurs cas les suggestions présen- 
tées à ces occasions furent ac- 

ceptées d'emblée. 
“Mentionfons entre autres, les 
octrois provinciaux pour l’éntre- 
tien des chemins d'hiver et la 


création d'une commission royale, 


d'enquête sur les problèmes cons- 
titutionnels, appelée par la suite 
Cammission Tremblay. 

“Comme marque de respect 
our la personnalité du défunt, 
a Chambre provinciale a contre- 

mandé une assemblée de son exé- 
cutif et de son conseil d'adminis- 
tration qui devait avoir lieu à 
Québec le jour des funérailles. 

“Un illustre Canadien français 

est décédé.” 


Un véritable chef 
du Canada français 


rale, mais son adversaire était 
un homme beaucoup plus expé- 
rimenté. Le jéune Duplessis de- 
vait bientôt s'affirmer et ses vic- 
toires allaient se multiplier. 

37 ans, il fut élu pour la 
première fois à la Législature 
par son comté de Trois-Rivières, 
Après l'élection, il dit à ses par- 
tisans: “Vous êtes en face du fu- 
tur premier ministre! 

Pour réaliser cette ambition 
cependant, il lui fallut attendre 
encore 10 ans, 

La victoire de 1935-1936 

M. Duplessis est entré en poli- 
tique sous l'étiquette conserva 
trice, suivant l'exemple de son 
père. En 1933, il devint chef pro- 
vincial du parti conservateur! 
une véritable révolution, en 
1935, le rendit célèbre dans tout 
à be Tue le parti libéral, di 

‘époque le ral, di- 
digé par un astucieux vétéran de 
la politique, l'hon. Alexandre 
Taschereau, était au voir à 
Québec depuis 39 ans. jeunes 
pénétraient difficilement dans la 
vieille garde. mécontente- 
ment des jeunes libéraux était 
tel que beaucoup se res rs 

e 


autour de M, Paul Gouin, 
l'ex-premier ministre sir Lomer 
Qpua et formèrent l'Action li< 
ale. 
(Suite à la deuxième page) 


chalin, 
Kaphan et Noëlla Monchal 


-D-de-Lourdes 
Baptèmes 


: août: Pierre, fils d'Augus- 
te Comte et de La gs Gaultier, 


La f: et marraine, Henri et Cé- 
cile Gaultier, 


# août: Marcel, fils d'Hu- 
Robitaille et d'Evelyne Gre- 
nier, Parrain et marraine, M, et 
Mme Uirie Robitaille. 
Le 20 août: Gisèle, tille de|Comte, 


Raymond Koll 


né, Ritchot, Parrain 


Le 30 août: Diane, 


Durand, Parrain et marraine, M 


LES ÉCLIPSE TOUS 


NE PEUT FAIRE FLANCHER LA PUISSANCE 
PUISSANCE DE TRACTION 
PUISSANCE QUI ÉCONOMISE L'ESSENCE 


La Grande Puissance de 5-STAR vous permet de ter- 
miner tôt votre travail parce qu'elle s'adapte à tous les 
changements de la température, Voilà un tracteur qui 
est aussi agréable à conduire que sa commande est 
facile, sûre et confortable. 


LAISSEZ-NOUS VOUS LE PROUVER 


Helps You 
Moke Moss Money 


LOUIS FOUASSE L. À. GIRARD 
N.-D.-de-Lourdes, Man. Elie, Man, 


ARMYTAGE FARM & AUTO SERVICE LTD 
Pembina et Corydon, Winnipeg, Man. 


MIMMEAPOLrS 


LINE 


RE 


Beaucoup de plaisir cet été ? à 


“+. où vos vacances sont-elles tombées à plat 
faute d'argent liquide? 


Un bon moyen de n'être pas désappointé l'année prochaine 
est de calculer dès maintenant combien vos vacances de 1960 vont 
vous coûter, Ensuite oùvrez un “compte de soleil” à la B de M et, à 
chaque jour de paye, ne manquez pas d'y déposer assez pour acquit- 


ter les frais d'une journée de vos vacances. 


Vous constaterez—comme l'ont fait des gens à l'esprit pra- 


Maurice Muller et d'Eliette Mon- 
arrain et mprreine Fr04 


Le 23 août: Marielle, fille de 
et de Clotilde 

et marraine, 
Jean-Murie et Marlette Ritchot. 
fille de 
Jean-Marie Mao et de Clémence! ,)5ba 


LA LIBERTE ŒÆT LE PATRIOTE 


St.Boniface, le 11 septembre 1959 


Véritable chef d'un Canada historique 


(Suite de la premiere page) 


Celle-ci s'étendit, prit le nom 
d'Action libérale nationale, et 
des nationalistes, par 


Maurice Durand et Mile Elise exemple le Dr Philippe Hamel et 


M, René Chaloult, 


| A l'élection générale de 1985, 
MM, Duplessis et Gouin s'enten- 
dirent pour né pas se disputer 
les mêmes circonscriptions, de 
{sorte que M. Gouin en gagna 26, 
M, Duplessis 16, Le ministère 
Taschereau était réélu mais avec 
une si faible majorité que le 
groupe Gouin-Duplessis ri 14 
cha l'adoption du budget 1938- 
1937, tandis que M, Duplessis, se 
posant en champion de l'intérêt 


_ NOS À 
AMIS, 


| Eh! oui, si nous voulions en 
| douter, le froid, le vent, la pluie 
sont là pour nous le rappeler: lé 
temps des vacances est terminé, 
|Frissonnant de froid et d'appré- 
hension sous leurs grands imper- 
méables, les enfants ont repris 
le chemin de l'école. 

Une nouvelle saison s'ouvre 
aussi pour la Bibliothèque — la 
|clientèlé enfantine va subir son 
léger décalage saisonnier: ceux 
| qui ne lisent que pendant les va- 
cances vont laisser la place à 
ceux qui ne lisent que pendant 
lle temps des classes. Mais cela 
| n'empêche pas le coin des jeunes 
|d'être toujours bourdonnant d'ac- 
tivité, Dommage que les enfants 
n'aient pas plus de place pour 


tagent une chaise, d'autres sont 
| debout, un livre sur les bras, le 
nez froncé, les jambes enroulées 
pour mieux s'étayer! en voici 
même un petit, assis carrément 
ar terre, dans un coin. Comme 
ls sont absorbés , . . Dans les 
coulisses, je sais qu'une nouvelle 
moisson de livres est en prépa 
ration et que bientôt la biblio- 
thécaire pensera à ‘La Semaine 
du Livre pour la Jeunesse”, mais 
n'anticipons pas et voyons un peu 
ce qu'apporta la saison écoulée. 
Jamais autant d'enfants ne fré- 
quentèrent la Bibliothèque, elle 
ne désemplissait pas et jamais 
autant de livres n'ont été prêtés. 
Pendant les vacances, les enfants 
oublient peut-être comment écri- 
re ou comment compter, mais 
certes pas comment lire — au 
moins pas ceux qui venaient à 
{la Bibliothèque. Jugez plutôt: En 
|juillet 1959, 3,498 livres ont été 
Iprétés contre 2,980 en juillet 


s'installer, j'en vois deux qui par-| 


Lique dans tout le Canada — qu'un “compte de soleil” de la B de M 
est le moyen idéal de faire provision d'argent en vue de meilleures 
vacances. C'est une garantie absolue de plaisir et de soleil pour tout 
le monde et qui vous permet d'acheter plus de plaisir pour vos loisirs, 


» * 4 , 1 
Pourquoi ne pas ouvrir votre “compte de soleil” aujourd- 


d'hui à la succursale de la B de M la plus proche? Les 


éparguent plus d'argent à la B de M qu'à aucune autre banque, 


BanQuUE DE MonrRéAL 
La Première Banque au Canada 


Buccursle de Prince Albert DUNCAN BLACK, gérant 


Succursale de my: GENE POURBAI 
nié, pb RE de 
Succursale de Nipawin:. WILLIAM MacLAREN, en 


le Lisdale: ROLLIE RICHARDSON 


uccursale de * férens 
? d'A t ROBERT LAIDLAW, gérant 


Succursale St- Boniface, in Marion 54. : POV ARD'E, COX, pin 
MAURICE VACHON, gérant 


AU SERVICE DES CANADIENS DANS TOUTES LES SPHÈRES DE LA VIE DEPUIS 1817 


Canadiens 
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| “Club de la Feuille d'Erable” et 


national, découvrait la preuve de 
toutes sortes d'abus imputabies 
au favoritisme, devant le comité 
des comptes publics, 

1936, désormais chef du 
noûveal ‘parti appelé ‘Union 
Nationale”, M. plessis défit 
les libéraux au pouvoir depuis 
89 ans, Puis, après un stage de 
tinq ans dans l'opposition, il fut 
réélu en 1944, Quand il décréta 
ne élection quatre ans plus 
ard, il décrochia 82 des 92 sièges 
de la Législature, 


L'autonomie 


ALI! précha l'autonomie provin- 
tiale, ld sauvegarde des droits de 
la langue, de la religion et de la 
culture du Canada français, En 


LES 


(a 


\ LIVRES 


(A la bibliothèque de St-Boniface, section française) 


1988, chiffre qui marquait lui- 
même une nette progression sur 
l'année précédente, Nous ne dis- 
posons pas encore des statistiques 
d'août, mais on peut se figurer 
que la proportion reste sensible- 
ment la même, Mentionnons à 
cet égard, que la Bibliothèque 


| préta 300 volumes à l’‘’Associa- 


tion des Parents.et Maitres'' de 
la paroisse du Précieux-Sang,. 
Ces parents dévoués organisèrent 
une petite bibliothèque à l'usage 
de leurs enfants et chaque semai- 
ne environ 80 livres étaient é- 
changés. 

Ici-même et pour la deuxième 
année consécutive, le ‘Club de 
la Feuille d'Erable'' réunit les 
amateurs de 9 à 14 ans, Chacun 
reçut un petit livret où étaient 
câtalogués les 150 ouvrages nou- 
veaux qui leur avaient été réser- 
vés, Il n'y eut, cette année, au- 
cun contrôle sur la lecture mé- 
me et personne n'hésita à se join- 
dre au Club, au contraire de l'an 
dernier alors que les petits gar- 
cons se montrèrent réticents et 
attendirent l'automne pour lire 
les livres dont leurs soeurs à- 
vaient fait leurs délices dès l'été. 
On ne tira donc pas de prix entre 
les lecteurs les plus assidus, mais 
simplement entre tous ceux qui 
avaient dernandé leur petit cata- 
logue, Flavienne de Vuyst fut 
l'heureuse gagnante. J'oublie de 
dire que les noms des membres 
du Club avaient été affichés tout 
l'été sur un grand tableau orné 
d’une superbe feuille d'érable du 
plus beau vert. 

Les benjamins de 6 à 9 ans ne 
furent pas oubliés, bien entendu. 
Pour la seconde fois aussi, on 
organisa ‘L'heure du conte et de 
la chanson”, Tante Simone fit 
voyager ses petits auditeurs à 
travers le monde; on lut des con- 
tes! chinois, japonais, russes, et 
même suisses, anglais, allemands, 
Mais je crois que les préférences 
allérent à une histoiré que les 
Mamans africaines racontent à 
leurs petits enfants: celle du chat 
et du rat, ces deux bons amis qui 
devinrent ennemis héréditaires à 
cause d'une malheureuse racine 
de manioc. Grâce au bel électro- 
phone, don généreux de la Com- 
mission de la Bibliothèque, on fit 
tourner les-disques et l’on apprit 
à chanter les refrains plus ou 
moins connus des vieilles chan- 
sons françaises: ‘Nous n'irons 
plus au bois”, ‘Belle Rose’, “Mon 
père fait bâtir maison”, “Bon 
voyage, Monsieur Dumollet", etc. 
Pour récompenser l'assiduité et 
la sagesse des gentils auditeurs, 
un prix fut aussi tiré à leur béné- 
fice et.c'est la petite Patricia 
Lohr qui s'en fut avec un bel 
album sous le bras. 

En attendant les surprises que 
nous apporteront le troisième 


la troisième ‘Heure du conte et 
de la chanson’ — c'est pour bien- 
tôt - aux prochaines vacances, 
prenez, lisez, enfants, tout ce qui 
vous est offert, prenez, lisez. 


Que le Nylon soit 


votre sauvegarde , ., 


aux prix les plus bas 


jamais vus. 


E. Labossière 
et Fils. 


353, ave Provencher—St-Boniface 
Téléphone: CHapel 7-3970 


refusant de participer aux ac- 
cords fiscaux avec le 1 al, 
imitant en ceci la province woi- 
sine, l'Ontario, il expliqua aux 
citoyens du Québec: ‘Je ne ven: 
dral jamdäis mon âme pour 40 de. 
niers, et pas plus pour 865 .mil- 
lions'', 11 faisait allusion aux 
subsides qu'Ottauwa offrait’ au 
Québec en retour de ses pouvoirs 
de taxation, Cette déclaration: tui 
valut beaucoup d'amis nouveaux 


Icals comme entité distincte. 


dans toute la province, 


C'est d'ailleurs presque tuni- 
uement par l'astuce dès acoords 
iscaux que M. Duplesais rem- 
porta hat la main l'élection de 
1948, 11 voyait derrière les ac: 
tords fiscaux une manoeuvre 
d'Ottawa qui voulait, procla- 
malt-il, détruire je Canada fran- 


Me Laurent Marcoux 
Me Laurent Marcoux et M, 


mt 


L'opposition, représentée alors 
par l'ancien : premier ministre 
Adélurd Godbout et l'aile fédé- 
rale à Ottawa, s'employait dé- 
sespérément de son côté à dé- 
montrer qu'aucune menace d'au- 
tonomie n'était contenue dans 
l'offre d'un accord fiscal, Mais le 
dynamisme de M, Duplessis, ce 


possédait et la mise au point 
d'une organisation enthousiaste, 
lui valurent les votes nécessai- 
res. 


En se présentant comme le 
sauveur de la race canadienne- 
française, M, Duplessis réussit 
aussi à s'implanter dans les vil- 
les en ne faisant le gardien de la 
libre entreprise, le bouclier du 
socialisme et ‘l'homme tranquil- 
lle'' des syndicats ouvriers. ÿ 


pouvoir quasi hypnotique “A 


M. Georges De Cruyenaere | 
Georges De Cruyenaere, les deux 


commissaires d'école de la Division scolaire de St-Boniface no 4 
dont le terme d'office prend fin cette année, viennent d'annoncer 
qu'ils poseront de nouveau leur candidature aux prochaines élec- 
tions municipales qui se tiendront à St-Boniface le vendredi 23 


octobre. Les nominations auront lieu le mardi 6 octobre, 


Scouts catholiques 


Diocèse de St-Bonitace 


En 
En voyage 


Si vous vous souvenez, nous 
avions arrêté le récit de notre 
voyage dans l'ouest à Prince- 
Albert; ceci dans la Liberté et le 
Patriote paru voilà deux semai- 
nes. Nous irons un peu plus vite 
maintenant, car le temps et l'es- 
pace nous manquent, 

De Prince-Albert jusqu'à no- 
tre arrivée au site du camp à 
Banff il faut dire que le mau- 
vais temps n'a pas manqué, Le 
lundi soir nous a vus couchés 
dans un petit bois non loin de 
North Battleford, chez un de nos 
amis. La journée du mardi a été 
assez sombre, sauf durant notre 
court passage à Edmonton; ici, 
il faut noter que nous avons pris 
le temps de visiter un peu et 
d'envoyer quelques cartes à nos 

arents et amis, Puis on reprend 
à route, Comme il nous est im- 
possible de coucher dans le pare 
de Jasper, on se contente d'un 
pen parc sur le bord de la route, 

e grand matin, soit le mercre- 
di, la pluie commence à tomber; 
notre entrée dans le parc et notre 
route jusqu'à Jasper même sont 
mouillées par le mauvais temps. 
Les montagnes sont voilées par 
les nuages. Quel désappointe- 
ment pour nous qui voulions 


{voir les Rocheuses! 


A Jasper nous visitons, puis 
nous prenons un bonrepas chaud 
sous un abri, Le trajet de Jasper 
au lac Louise se fait par un che- 
min en construction, Cependant 
nous faisons quelques arrêts aux 


{chutes Athabasca et aux champs 
|glacés de la Colombie; ici on 


prend des photos dans la neige, 
en uniforme complet! 11 ne faut 


|pas oublier la rencontre d'un 


routier que l'on revertait au 
Moot. Ce mercredi soir, nous a- 


|vons couché dans des chalets non 
|loin de Field, en Colombie, afin 
ide passer une bonne nuit avant 
de rentrer au camp. 


A Banîf 


Le lendemain nous rentrons à 
Banff même, où nous rencon- 
trons les routiers du camp qui 
sont à visiter. A deux heures 
trente de l'après-midi, le Clan 
Béliveau fait son entrée au troi- 
sième Rover Moot canadien, à 
Hillsdale Flats situé à quelques 
milles de Banff, 

A notre Lis surprise, le 
camp est déjà monté, car les 
routiers sont arrivés pour la plu- 
part la veille. On s'installe ce- 
pendant dans l'un des sous- 
camps; en un tien de temps nous 
montons une grande tente et dou- 
ze petites tentes en forme de de- 
mi-lune, Et puis à l'oeuvre sur 
l'entrée, le foyer et le feu. 

Ce soir-là nous avons rencon- 
tré les routiers du Québec qui 
sont campés devant nous. La 
soirée se termine en un petit feu 
de camp. On a fait la connais- 
sance du chef du contingent de 
la Fédération, Victor Melancon, 
et de Louis Pronovost, qui fera 
partie de la maîtrise du camp. 


Le vendredi matin on se ‘’po- 


| 
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main matin, sans équipement, le 
Clan escalada une montagne de 
deux mille pieds; quelques-uns 
ne se sont pas rendus jusqu'au 
sommet. Après cette ascension ét 
le diner, on retourne par un che- 
min inverse au camp. Un souper 
gratis ‘au buffalo” nous y at- 
tend. Quel repas! 

Dimanche, nous rencontrons 
un bon nombre de catholiques à 
notre messe chantée. Des jeux 
ont été organisés pour l'après- | 
midi, et nos gars se sont montrés 
athlètes. Même ils gagnèrent une 
course de ‘“’chuckwagon’’, Au feu 
ide camp, organisé pour tout le 
M dep nous émerveillons 
paf nos chants et nos saynètes. 

Lundi est la journée de visite, 
durant laquelle on va se baigner 
dans les eaux chaudes de Banff; 
quel soulagement que de se bai- 
gner dans une eau de 85 degrés. 
Après ce bain, on visite les pe- 
tites boutiques à la recherche de 
souvenirs et de cartes. Au feu 
de camp — celui-ci pour tous les 
routiers des trois sous-camps — 
l'on recoit des prix pour notre 
installation, pour notre tenue et 
pour nos gagnants dans les con- 
cours. Au coucher, il fait trente- 
deux! Au cours de la nuit, la mé- 
téo a descendu jusqu'à vingt, 
cinq! s 

Dernière journée 


Mardi est la dernière journée 
du Moot; les gars de la Fédéra- 
tion sont encore épatants à la 
cérémonie de fermeture. Dans 
une fermeture à part, notre chef 
de sous-camp, les larmes aux 
yeux, se déclare très heureux de 
nous avoir eu dans son sous- 
camp. Pour le remercier, le chef 
du contingent lui a remis sa croix 
scoute en témoignage de remer- 
ciement et d'amitié. Puis l'au- 
mônier remet sa croix scoute à 
un autre chef de sous-camp qui 
était chef des catholiques; celui- 
ci a été très ému par notre fidé- 
lité à nos prières de la journée 
et à notre messe quotidienne. 

Finalement on démonte notre 
camp. On se sépare de nos amis 
du Québec qui partent avant 
nous. Nous sommes les derniers 
à quitter le camp; c'est à quatre 
heure trente que l'on se met sur 
le chemin du retour, Auparavant 
on fait nos derniers adieux à 
Paul Mercure et à son frère, Ar- 
thur, qui retournent à Lévis, | 
PQ, par les Etats-Unis. | 

Le retour s'effectue sans en- 
combre en passant par Calgary, 
Medecine Hat, Regina, Lebret — | 
un petit détour pour une visite | 
dans la vallée de la rivière 
Qu'Appelle — et finalement St- | 
| Boniface, Nous arrivons au local | 
Scout le vendredi 4 M BTE à | 
cinq heures trente de: l'après- | 
midi. 

Nous terminerons notre rap- | 
port sur le Rover Moot la se- | 
maine prochaine. 

Toujours Prêt 


LOUIS MASSON 


lit” pour l'ouverture : officielle 
du camp. Imaginez-vous le spec- 
tacle magnifique de trente-six 
gars en uniformes qui entrent 
au rassemblement en chantant 
avec gaieté et entrain. Tous les 
discours ont été traduits par le 
commissaire Pronovost; il faut 
noter ici le message de M. Man- 
qing, premier ministre de l’Al- 
berta, qui a parlé du potentiel 
énorme des routiers présents à 
ce Moot, 
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Excursion 


Après le diner, on démonte le 
camp pour une excursion de 
vingt-quatre heures en monta- 
gne. Nous sommes partis, une 
vingtaine, pour suivre le sentier 
ui monte les chutes de Johnston 
nyon; notre guide, que nous 
avions rencontré aux champs'de 
glace, nous conduisit dans une 
magnifique vallée où nous avons 
pour la nuit, Le lende- 


Le minerai de l'Ungava 
A ceux qui doutaient de sa 
«incérité au sujet de la libre en- 
treprise, M. Duplessis répondait 
en accordant des concessions à 
long terme dans l'Ungava, dans 
le nord de la province, pour l'ex- 
ploitation de gisements de fer qui 
sont peut-être ies plus riches du 
continent, Le capital privé y en- 
gagea 8250 millions: M, Duplies- 
sis prévoyait que la province en 
bénéficierait, Gardien du trésor 
publie, ii ne pensait pas pouvoir 
engager l'argent des contribua 
bles en de tels risques, Mieux 
valait que l'entreprise s'en char- 
ge, Le peuple, surtout le cultiva- 
leur économe, devait retenir cet 
argument, 
Résidence À Quebee 
A Québec, le premier ministre 
s'installa dans une suite du Châ- 
teau Frontenac, ayant vue sur lé 
St-Laurent, Quelques fois il y 
continuait son travail en soirée, 
Des amis politiques lui rendaient 
ententes 
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yvisile pour une conversation 
| amicale, À 

| La direction du Château dut 
interdire aux employés de révé- 
ler le numéro de la suite du pre. 
mier ministre et de lui transmet. 
tre les appels téléphoniques, 
Uniquement ses intimes étalent 
admis à le visiter, 

En fin de semaine, l'homme 
no 1 du Québec visitait Trols- 
Nüvières ou Montréal, Sa soeur, 
Mme Edouard Bureau, tenait 
maison pour lui à Trois-Rivières 
et le premier ministre était un 
hôte exceptionnel pour les gens 
qu'il désirait vraiment recevoir, 

Vétu d'un veston d'intérieur 
et chaussé de pantoufles, fumant 
| de longs cigares et buvant du jus 
| d'orange, il parlait de tout: des 
dernières performances de la Li- 
gue nationale de hockey aux 
problèmes qui intéressaient la 
province, le Canada ou le reste 
| du monde, L'homme se tenait au 
courant de tout, 

De même, dans ses conféren- 
lces de presse, le premier minis- 
tre varsemait les informations de 
plaisanteries du terroir dont il 
était le premier à s'esclaffer, 
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Rétraction des hémorroïdes 


sans aucun malaise: 
Découverte d'une substance cicatrisante qui soulage la douleur 


et la démangeaison tout en 


Montréal, Qué. (P.M.)—La 
science vient enfin de mettre au 
point une nouvelle substance cica- 
trisante qui agit avec une efficacité 


une 
double action: elle réduit l'enflure 
tout en soulageant la douleur et 1& 
démangeaison. Des milliers de 
personnes ont de ce 
peu coûteux dont l'emploi ne 
comporte aucun inconvénient. 

Pour vérifier le nouveau traite- 
ment, les médecins ont suivi 


rétractant les hémorroïdes. 


une vingtaine d'années. Ils ont noté 
dans tous les cas une amélioration 
i la douleur 


rapide: soulagement de 
doublé de la rétraction des enflures. 


ngents ou opiacés, 
Bio-Dyne, nouvelle substarice 
cicatrisante. 

On es le nouveau remède 4 
onguent où sul jose, sous 
er PRÉPARATIO H. En 
vente dans toutes pharmacies, 
sans ordonnance, avec garantie de 
remboursement en ess de 
non-satisfaction. | 
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a renforcé l'Alliance Atlantique 


par Maurice HERR 


Correspondant spécial de ‘’La Liberté et le Patriote" 


En mauvais français, mais 
d'une voix forte et émue à la 
fois, le président Eisenhower 
s'écria: ‘Je vous aime tous", 
Sur la place de l'Hôtel de Ville 
de Paris, où plus de 50,000 
personnes se pressaient, ce fut 
une ovation délirante à l'a- 
dresse du chef de la nation 
américaine, { 

La chaleur de cet accueil 
populaire n'a eu d'égale que la 
cordialité des entretiens offi- 
ciels, Le général de Gaulle, vi- 
siblement heureux de retrou- 
ver son ‘‘vieux compagnon de 
route'' du temps de l'épreuve 
et de la souffrance françaises, 
a multiplié les gestes d’affec- 
tion à l'égard du Président 
des Etats-Unis, ‘Tout a très 
bien marché entre nous’, a-t- 
il lancé à la foule qui accla- 
mait les deux hommes d'Etat 
après leurs conversations en 
tête à tête, 

En arrivant à Paris, le pré- 
sident Eisenhower était sou- 
cieux, I] avait à inventorier, 
ét autant que possible à régler, 
ce que certains journalistes 
appellent dans leur langage 
pseudo-juridique, le conten- 
tieux franco-américain. C'est- 
à-dire les difficultés et les 
malentendus qui se sont élevés 


| entre Paris et Washington, no- 
| tamment à propos du fonction- 
nement de l'alliance atlanti- 
que 

| Ces difficultés sont nom- 
breuses, mais plus irritantes 
que graves, étant entendu que 
la longue amitié franco-amé- 
ricaine exclut toute modifica- 
tion importante flans le com- 
portement international de la 
France. Si l'on a pu un instant 
redouter à Washington que le 
général de Gaulle, déçu par la 
politique occidentale à l'égard 
de la France, en revienne sous 
une forme ou sous une autre 
à la ‘belle et bonne alliance”, 
par lui conclue avec Moscou 
en décembre 1944, on s'est 
bien vite aperçu que de telles 
craintes étaient vaines. Aussi 
bien en ce qui concerne l'OT.- 
A.N, que les institutions euro- 
péennes, de Gaulle s'est com- 
porté en partenaire loyal, exi- 
geant et incommode peut-être, 
mais sans aucun doute dési- 
reux de renforcer l'Occident 
et non de le désagréger, 

Le Président Eisenhower a 
pu se convaincre — et il s'en 
est montré enchanté —— qu'en 
ce qui concerne les rapports 
entre l'Est et l'Ouest, les vues 
françaises étaient identiques 


TRIBUNE LIBRE 


Monsieur le Rédacteur, 

“Les réflexions au sujet des 
examens français de la Saskat- 
chewan'” rédigées par M. Ray- 
mond Denis, ancien président de 
l'A.C.F.C,, ont suscité toutes sor- 
tes de réactions: des applaudis- 
semerts et des grincements de 
dents .,.. Elles ont fait penser, 
Elles ont fait scruter, Elles ont 
fourni l'occasion à quelques exa- 
meñis de conscience salutaires... 
C'en était le but sans doute, 

Elles ont suscité quelques ex- 
pressions d'opinion par écrit; 
c'est une bonne chose. Il faut ad- 
mirer ceux-là, qui ayant quel- 
que ‘“‘motton” sur le coeur, plu- 
tôt que de ‘“chialer'” par en ar- 
rière, s'expliquent poliment; 
prennent la peine de s'asseoir et 
d'écrire leurs commentaires, 
Après tout La Liberté et Le Pa- 
triote, c'est notre journal, n'est- 
ce pas? Et parfois on a l'impres- 
sion qu'on ne s'en sert pas assez; 
qu'on ne lui fait pas rendre les 
services qu'il pourrait nous ren- 
dre. 

“Un lecteur soucieux" dans le 
journal du 7 août s'exprime 
franchement. ‘Perplexe”, le 4 
septembre, demande ce qu'on en 
pense, À l'un et à l'autre: notre 
admiration! 

11 y a tellement de questions 
soulevées tout d'un coup que je 
crains qu'elles ne puissent pas 
toutes avoir l'attention qu'elles 
méritent, 

Risquons quand même quel- 
ques considérations générales, 
quitte à y revenir, s'il le faut. 

Jeter la pierre au ‘“curricu- 
lum’” ou au programme de fran- 
çais en Saskatchewan pour ex- 
pliquer certaines faiblesses ou 
certaines déceptions ou certaines 
défaites est solutionner trop ra- 
pidement un problème compli- 
qué; c'est facile. Le programme 
peut avoir ses défauts, en a sans 
doute, Mais il n'est qu'un instru- 
ment, qu'un outil et il est tou- 
jours sujet à modifications avee 
le temps et les circonstances et, 
les besoins, Il’ ne faut tout de 
même pas le bouleverser ou, le 
chambarder à tous les 2 ou 3 ans. 
Le programme est un instrument 
qui a ses exigences (avec une 
scie, il faut scier et non planter 
des clous) et il est le fruit d'é- 
tudes sérieuses dés professeurs 
et du Comité de l'Enseignement 
du Français. 11 doit donc avoir 
aussi une certaine permanence et 
une certaine logique. 

Ceux qui servent le program- 
me dé français et ceux qui le su- 
bissent n'auraient-ils rien à se 
reprocher jamais? La façon de 
présenter un mets, vous savez, y 
est pour beaucoup pour qu'on le 
goûte et l'apprécie. De l'eau ver- 
sée dans un cruchon ou dans un 
béau vase de porcelaine prend 
nécessairement la forme de la 
cruche ou du vase. 

Je connais des professeurs qui 
réussissent à merveille avec le 
programme tel qu'il est. Ils l'ai- 
ment: ils y mettent du feu, de la 
vie,-de l'enthousiasme. Et les élè- 
ves s'enflamment, s'enthousias- 
ment eux aussi et réussissent 


bien, Uné institutrice qui sou 


pire devant ses élèves, qui se 
lamente que c'est dur, c'est long, 
c'est ‘plate’: ‘on a assez hâte 
que ça soit fini!” ne peut pas 
compter que sa classe va trouver 
le français intéressant, et Îles ré- 
sultats ne seront probablement 
pas riches .,. 

Loin de moi l'idée de dénigrer 
nos professeurs, Au contraire. 
J'admire leur valeur, leur dé- 
vouement, leur héroïsme même. 
Mais combien y en a-t-il qui ont 
pris des cours spéciaux pour en- 
seigner le français? Est-ce qu'on 
peut donner ce qu'on n'a pas? Ne 
sont-ils pas tous le résultat d'un 
système inique qui-ignore le 
droit naturel, qui piétine la lan- 

|gue maternelle, qui la bafoue 

même, qui veut l'extirper? Le 
grand miracle c'est qu'il en reste 
encore de la langue française en 
Saskatchewan avec cet avalan- 
che d'ennemis déclarés ou far- 
dés. Räison de plus pour tenir 
pour ne pas être indignes du pas- 
sé, Ne lâchons pas êt l'avenir est 
à nous! Personne ne peut nous 
arracher notre âme, si on ne le 
veut pas! 

Mais quelle sorte de ‘“réci- 
pients'” aussi les professeurs re- 
çoivent-ils? Des vases de vulgai- 
re glaise ou des vases de porce- 
laine émaillée? Oui, quelle sorte 
d'enfants les parents présentent- 
ils aux professeurs pour former? 
On peut se poser la question. 

Y a-t-il une atmosphère fran- 
caise à la maison? Les parents 
élèvent-ils des petits Français 
fiers et vigoureux ou des vernis 
de Français, anglicisés avant d'al- 
ler à l'école, peureux, lâches, 
honteux de leurs origines? Quels 
journaux les parents reçoivent: 
ils pour les aider dans leur tâ- 
che? A quelles revues s'abreu- 
vent-ils? Quel poste de radio 
écoutent-ils?” La ‘T.V.” déver- 
se-t-elle ses programmes dans les 
salons sans vergogne, sans dis- 
cernement, sans contrôle aucun? 
Quelle sorte de français parle-t- 
on à la maison? Parle-t-on fran- 
cais tout simplement? Ou y a-t- 
on peur de parler français s'il y 
a un Anglo-saxon 50 pieds à la 
ronde? Comment voulez-vous 
alors que les enfants aient du vo- 
cabulaire? Ou qu'ils soient fiers 
de s'exprimer en français si au 
foyer c'est “chic ou apparem- 
ment plus ‘‘fin'’ de parler anglais 
avec 56 “slangs'? Les parents 
doivent se poser des questions 
eux aussi : : « . 

Oui, il y a le curriculum. Mais 
il y a aussi les professeurs, les 
parents et les enfants. Il y a aus- 
si la rue, et le restaurant du coin 
et la “Pool room’! et l'ambiance 
délétère et la centralisation sans 
répit mélant catholiques, protes- 
lants et juifs sans respect pour 
les consciences; Anglais, n- 
çais, Ukrainiens, Polonais, Chi- 

[nète, ete . . . sans considération 
1 pour lés droits sacrés des parents. 

11 y à tout cela. I faudra y re- 
venir. Entre-temps, n'oublions 
pas “CEUX QUI VIVENT, CE 
SONT CEUX QUI LUTTENT”. 


Et chantons, notre Âme françai- | avéc les pays 


se: “ILS NE L'AURONT JA: 


à celles de la diplomatie amé- 
ricaine, notamment à propos 
de Berlin. Si la prochaine ren- 
contre Eisenhower - Kroucht- 
chev n'a pas eu la pleine ap- 
probation du gouvernement 
français au moment où elle a 
été annoncée — de Gaulle n'a 
pas caché que ses préférences 
allaient à une conférence ‘'au 
sommet” très soigneusement 
préparée —, les assurances pu- 
oliques et privées données par 
le président des Etats-Unis au 
cours de sa tournée européen- 
ne, ont calmé les appréhen- 
sions et annulé les objections 
du partenaire français. On est 
désormais convaincu que Ike 
ne tr'aitera pas avec les Russes 
par dessus la tête de ses alliés 
européens. 
< L LL L2 

Dans la visite impromptu 
qu'il à faite au Palais de Chail- 
lot, le président américain a 
pris soin d’'insister sur l'égalité 
entre les états mémbres de 
l'O.T.A.N. Ce faisant, Ike ras- 
surait ses alliés troublés par 
la crainte d'une éventuelle hé- 
gémonie américaine, en même 
temps qu'il coupait habilement 
court à certaines revendica- 
tions du général de Gaulle, Ce- 
lui-ci, on s'en souvient, avait, 
par un mémorandum secret 
adressé en septembre 1958 au 
Président des Etats-Unis êt au 
premier ministre de Grande- 
Bretagne, suggéré la création, 
au sein de l'OTAN. d'un ‘di- 
rectoire"” à trois pour la défi- 
nition et l'application de la po- 
litique atlantique, 


Il parait qu'après les ton- 
versations de Paris, dé Gaul- 
le à abandonné cette idée, qui 
avait d'ailleurs provoqué quel- 
que humeur dans les autres 
pays de l'O.T.A.N, et plus spé- 
cialement en Allemagne et en 
Italie, De Gaulle a néanmoins 
obtenu la mise au point d'un 
système de consultations tel 
que la France, et avec elle lès 
autres membres de l'OT.A.N,. 
ne risquent pas de se trouver 
entraînés par des décisions 
prises en dehors d'eux, Le dé- 
barquement américain de juil- 
let 1958 au Liban, décidé par 
les seuls Etats-Unis, est le type 
d'action à propos de quoi de 
Gaulle avait réagi. : 


Au demeurant, la revendi- 
cation primitive française dis- 
tinguait deux choses: les con- 
sultations au sein de l'O.T.A.- 
N., et les consultations entre la 
France d'une part, les Etats- 
Unis et la Grande Bretagne 
d'autre part, pour une meil- 
leure coopération dans tous les 
problèmes mondiaux. Et sur le 
deuxième point; le général de 
Gaulle semble’ avoir obtenu 
des apaisements. 

A propos dés questions nu- 
cléaires, il est probable que 
l'entrée de la France dans le 
“club atomique” n'est plus 
discutée, La France pourrait 
obtenir les mêmes avantages 
accordés par les Etats-Unis à 
l'Angleterre, c'est-à-dire, que 
Washington partagerait les se- 
crets atomiques avec Paris, 
qui aurait droit de regard sur 
l’utilisation des stocks atomi- 
ques entreposés en France. 
Ainsi, pourrait prendre fin la 
“grève de l’O.T.A.N.” déclen- 
chée par le gouvernement 
français voilà plusieurs mois 
et qui entraina le départ de 
France des bombardiers ato- 
miques du général Norstad, 

L L] L1 

En tout cas, le voyage du 
président Eisenhower à Paris, 
a prouvé, tant au plan affectif 
qu'au plan politique, que “l'i- 
solement diplomatique” de la 
France, que certains adversai- 
res du général de Gaulle re- 
prochaient à celui-ci d'avoir 
provoqué, résultait d'une vi- 
sion fausse des faits et des pro- 
blèmes, Une France forte et 
solidement vertébrée, qui a 
retrouvé le goût de vivre et 
celui de l'action, est infini- 
ment plus utile au monde li- 
bre que la nation servile et 
mendianté. qu'elle était na- 
guère. ‘ 

Sans doute, la France trai- 
ne-t-elle encore le lourd bou- 
let algérien. Mais, là encore, 
la vénue à Paris du Président 
Eisenhower a permis de déga- 
ger d'intéressantes perspecti- 
vés, Nous y reviendrons sans 


tarder, 
Maurice HERR. 


La Pax en relations 
avec le Rideau de fer 


1 
LA PAZ —— La Chambre des 
députés a adopté par 23 voix 
contre 13, une motion qui a été 
remise au gouvernement tendant 
à l'établissement de relations di- 


lomatiques avec la Russie, la + 
Hongrie ES a cotées et 
e. 


Au des débats, 1 = 
és ont le 71e: 
de nouveaux contacts 


ues et 
“ 


du u de fer” 


| Kentucky et qui mourut à Cincinnati en 1858, (Phote NC) 


détiendra le 


(Spécial) 
OTTAWA — ‘'Elizabeth I, par 
{la grâce de Dieu, Reine du 


Royaume-Uni, du Canada et de 
ses autres royaumes «et territoi- 
|res, Chef du Commonwealth, Dé- 
|fenseur de la Foi”, a proclamé 
solennellement, au premier jour 
{du mois d'août 1959, après con- 
sultation avec le premier minis- 
tre du Canada, l'honorable John 
Diefenbaker, le nom du nouveau 
gouverneur - général, le major- 
général Georges - Philias Vanier, 
soldat et diplomate, âgé de 71 
ans. 

Au-delà des mots ronflants, 
que couvre ce titre de ‘’gouver- 
neur-général”, quel est le passé 
que l'honorable Vanier devra do- 
rénavant remplacer et faire bril- 
ler à l'avant-scène des cérémo- 
nies canadiennes les plus offi- 
cielles? 

Quelques curiosités 

Notons, au départ, comme tous 
le savent maintenant, que le ma- 
jor-général Vanier est le premier 
Canadien de langue française à 
détenir le poste de gouverneur- 
général du Canada, depuis la 
Confédération, en 1867. Il est 
également le premier catholique, 
Il ést le deuxième gouverneur- 
général, à accéder à ce poste avec 
le titre de “Major-Général”. Le 
seul autre fut le comte d'Athlone 
(1940-45), 

Dix-huit dignitaires ont déte- 
nu lé haut poste de gouverneur- 
général, avant l'honorable Va- 
nier, Et l'on peut remarquer, cu- 
riéusemeñt, qué le premier gou- 
vérneur-&énéral au lendemain de 
la Confédération, le vicomte 
Monck, fut également celui qui 
détint le posté pendant la pério- 
de la plus courte, soit du ler juin 
1867 au 29 décembre 1888. Par 
ailleurs, lé dérnier en date, M. 
| Vincent Massey, fut celui qui dé- 
tint son poste pendant la période 
Ja plus longue, soit 7 ans et 6 
mois (24 janvier 1952-15 septem- 
bre 1959). Son concurrent le plus 
dangereux, quant à ce record de 
longévité, aura été le comte Grey 
(1904-11), 

Fonctions 


Mais, én fin dé compte, qu'est- 
ce qu'un gouvérneur-général? On 
pourrait dire, sans trop d'erreur, 
que le gouverneur-général, pre- 
mier citoyen au pays, autorité 
première ét dernière dans les li- 
mites de nôtre territoire, celui 
qui est salué le premier à l'arri- 
vée dés dignitaires chez nous, et 
le dernier à leur départ, est pour- 
tant et malgré tout, le citoyen 
le plus obéissant qu'on y trouve. 
Et si, un jour, il s’avisait de ne 
plus l'être, il risquerait fort de 
perdre son haut poste. 


Nommé “habituellement pour’ 


| 
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L'histoire religieuse des Etats-Unis contient les noms de nombreux prêtres français qui ont} 


un mandat de cinq ans, le gou-! verte la session parlementaire | 
verneur-général ‘exerce le pou-| annuelle ou occasionnelle, et il 
voir exécutif de la Reine vis-à-| est celui qui, quelques mois plus 
vis du gouvernement du Canada | tard, en grand apparat, la décla- | 
en vertu des lettres patentes. re terminée, Il est le symbole de} 
constituant la charge de gouver-| l'autorité unique, constante, per- 


de l'Acte de l'Amérique du Nord | toutes les divergences et difficul- 
britannique. Agissant selon l'avis! tés parlementaires possibles, Et 
de ses conseillers responsables, il! c'est peut-être sa plus noble at- 
convoque, prorogue et dissout le! tribution. Il est au-dessus de tou- 
Parlement, sanctionne les lois et|tes les mesquineries politiques, 


exerce d'autres fonctions du pou- | Inattaquable dans sa tour d'ivoi- 
|voir exécutif”. La Constitution|re, il est le sommet. | 
va même jusqu'à lui octroyer, Quand la Reine a posé le pied 
dans l'article 56, le droit dit de sur le sol canadien, il est le pre- 
veto, Même, dans un délai d'un! mier à qui elle ait tendu la main. | 


an, il peut désavouer une loi pro-| A son départ, il est celui qu'elle | 
vinciale. |a salué lé dernier, En le saluant 


neur-général et des dispositions | pétuellement stable, au-dessus de | — 


De la théorie à la pratique, | officiellement, la Reine saluait en 


dans ce cas-ci comme dans de 
nombreux autres, il y à un mon- 
de, En éffet, le gouverneur-gé- 
néral, non seulement sanctionne, 
mais ‘‘doit’” sanotionner lés lois 
votées par le gouvernement. Si-| 
non, il risque très fort de voir 
son poste s'envoler, En effet, ce 
n'est pas la Reine, mais bien le 
gouvernement du pays qui choi- 
sit le gouverneur-général, et qui] 
décide de l'opportunité de le con- 
server à son poste ou de le désa- 
|vouer par une série de procédu- 
|res plus ou moins faciles. Une 
fois le tout décidé ge les minis-| 
|tres en Conseil, la Reine est mise | 
au courant du choix de ces més- 
sieurs, signe quelques papiers et 
dévoile publiquement Lheureux 
nom qui y est indiqué. Si donc, 
lun gouverneur décidait, du jour | 
au lendemain, de refuser une 
sanction au gouvernement, ce| 
dernier pourrait très bien juger, | 
dans les 24 heures qui suivraient, | 
que le gouverneur-général n'est 
plus apte à remplir sa fonction, 
et en nommer un plus conciliant.| 


Le gouverneur général est d'a- 
bord et avant tout le représentant 
de la Reine du Canada dans son 
propre pays, au Canada, Le poste, 
est nécessité par le fait que notre 
Reine, pour n'en être pas moins 
notre Reine propre, ne demeure 
pas en pérmanence dans notre| 
pays, Reine d'Angleterre, elle y| 
demeure, Reine du Canada, elle 
n'y demeure pas. Mais c'est 
quand même à titre identique 

u'elle est Reine de notre pays. 
Prosaiquement, disons simple-| 
Iment qu'Elizabeth n'est pas plus 
Reine d'Angleterre que Reine du 
Canada, Elle est les deux à la 
fois, et au mêmé titre. 

Ne résidant pas Au pays, un 
vice-roi, conséquemment, ést dé- 
signé, Il a une fonction tout au- 
tant symbolique que celle de la 
Réine. I1 est ‘‘le’”’ Canada, par-| 
tout où il passe. Il est l'unité d'un 


| Canada, c'est le maréchal vicom- 


| vers le pays, c'est le.gouverneur | 


lui le Canada entier. 

: Premier citoyen dans son im- 
mense pays, le gouverneur-géné- 
ral doit donc en être le plus! 
obéissant. 


Grandes dates 


La première grande guerre, en 
1914, a débuté sous le règne de 
S.A.R, le maréchal Duc de Con- 
naugh, Elle s'est terminée sous le 
règne de son successeur, le duc 
de Devonshire. La guerre mon- 
diale de 1939 a débuté alors que 
lord Tweedsmuir était vice-roi, | 
et s'est terminée sous le règne du | 
major-général comte d'Athlone, 

En 1949, à l'occasion de l'inté- 
gration d'une dixième province, 
Terre-Neuve, dans les cadres du 


te Alexander de Tunis qui déte- 
nait le poste de gouverneur. 


En 1931, lors! du Statut de 
Westminster, c'est au comte de 
Bessborough que revenait l'hon- 
neur d'être vice-roi. Lors des dif- 
férentes visites royales, notons 
qu'en 1939, lorsque George VI) 
et la reine Elizabeth nous arri- | 
vèrent pour une tournée à tra- 
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Dimanche des techniques 
de diffusion 


SUBIR OÙ CHOISIR 


Les catholiques que nous sommes doivent s'intéresser 
aux techniques modernes de diffusion, c'est-à-dire au ciné- 
ma, à la radio, à la télévision et à la presse 


Auditeurs, spectateurs assidus ou occasionnels de la 


lradio, du cinéma et de la télévision, nous nous rendons 
compte que ces techniques prennent de la place dans notre 
vie, et dans celle de nos enfants si nous sommes pères ou 
mères de famille, 

Nous vivons dans la civilisation de l'image et du son, 
et nous savons parfaitement que les images et les sons 
peuvent véhiculer de l'excellent, du bon, du moins bon et 
du mauvais 

Est-ce que nous savons tirer profit des richesses qui 
sont à notre portée? Est-ce que nous subissons tout ce qui 
nous est présenté sans réagir”? Est-ce que nous exerçons 
notre responsabilité d'hommes raisonnables, de parents, de 
chrétiens baptisés, en faisant un choix judicieux et éclairé, 
en exigeant de la part des responsables et des autorités 
compétentes la meilleure qualite, le respect et la promotion 
des valeurs humaines, morales et religieuses? 

Et nos lectures? Celles des membres de notre famille? 
Journaux, revues et livres sont-ils choisis avec soin pour 
ipporter à chacun une honnête information et un véritable 
enrichissement? 

Autant de questions auxquelles nous sommes invités à 


| : m 
réfléchir en ce premier Dimanche des Techniques de. diffu- 


sion, institué par NN, SS, les Evéques du Canada 


NOTRE DEVOIR D'HOMMES ET DE CHRETIENS 
Ne pas subir 
La passivité paresseuse qui fait que l'on subit tout sans 
choisir ou reagir n'est pas digne 
— d'un être raisonnable 
Nous n'avalons pas n'importe quoi comme nourriture de 
notre corps. Ne devons-nous pas apporter un plus grand 
soin à ce qui est destine à nourrir notre esprit? 
d'un chrétien 
Que dire alors de ce qui peut affecter notre vie de bap- 
tises ? 
Mais choisir 
C'est-à-dire prendre conscience de nos responsabilités 


| vis-à-vis de nous-mêmes, de notre famille, et des personnes 
en charge des techniques de diffusion, 


Ce qui concrètement se traduira par! 

1) La lecture des seuls journaux et revues qui nous ap- 
portent une honnête information et un véritable enrichisse- 
ment; 

2) Un choix éclairé des films que nous verrons au 
cinéma ou à la télévision, en tenant compte, non seulement 
de leur pnortee récréative ou artistique, mais aussi de leur 


| valeur culturelle et morale; 


_3) Une sélection judicieuse, parmi les programmes de 
radio et de télévision, de ceux qui nous procurent un sain 
délassement, une information impartiale, un complément de 
culture ou un enrichissement spirituel; 

. 4) Une attention constante, si nous sommes pêres où 
mères de famille, à tout ce que lisent, regardent et écoutent 
nos enfants; 

5) Une initiation et un effort pour bien connaitre les 


|moyens de diffusion eux-mêmes afin d'être en mesure de 


porter des jugements personnels valables; 

6) Le souci de faire part, individuellement ou collec- 
tivement, aux responsables des techniques de diffusion et 
aux autorités compétentes de nos appreciations, favorables 
ou défavorables, 


‘Billet du vendredi 


d'Elsfield qui les accueillit. En! 
1951, visite de la princesse héri- | 
tière et de son époux, le prince ! 
Philip. A cette occasion, c'est le | 
gouverneur Alexander de Tunis 
qui les reçoit. 

Le règne de l'honorable Vin- 
cent Massey fut particulièrement 
fertile en événements d'impor- 
tance. C'est en effet au début de 
son règne, en février 1952, que 
mourut George VI, et que fut 
couronné, en juin suivant, la Rei- 
ne actuelle, C'ést également M. 
Massey qui acéueillit la jeune 
reine, à l'ouvérture du Parle- 
ment, en 1957. Et c'est finale- 
ment lui encoré qui accueillit le 
même couple royal, cette année. 


Voici la liste des 19 gouver- 


vaste payk Premiér citoyen au 
pays, il est celui qui déclare ou- 


| On compte encore les réfugiés 
par millions en. 1959 


OTTAWA — Depuis la fin de 
la dernière grande guerre (1939- 
1945), les organisations gouver- 
nementales, tant nationales 
qu'internationales, ainsi que les 
agences volontaires de toutes 
sortes ont travaillé à la solution 
du problème des réfugiés: Ce- 
pendant, on compte encore de 
nos jours, plusieurs millions de 
réfugiés répartis dans le monde. 

Voilà que l'institution d'une 
année mondiale du réfugié par 
les soins de l'organisation des 
nations unies a été proclamée de 
juin 1959 à juin 1960, Le Saint- 
Père a adressé à ce sujet, le 28 
juin dernier, une exhortation à 
tous les fidèles. En voici quel- 
ques extraits: 

“Nous apprenons avec une vi- 
ve: satisfaction l'institution, par 
lès soins de l'Organisation des 
Nations Unies, d'une Année 
Mondiale du Réfugié, de juin 
1959 à juin 1960, et Nous ge 9 
tons de grand coeur l'appui mo- 
ral de Nos encouragements à cet. 
te noble initiative’, 

“Que tous s'emploient ‘donc, 
selon leurs moyens, à assurer un 
sort meilleur à leurs frères mal- 
heureux, se souvenant que leur 
attachément à l'Eglise et au 
Christ n'a pas été étranger, dans 
bien des cas, à leurs présentes 
épreuves’. 

En Europe, il y a 1,000,000 de 

iés dont 130,000 encore non 


is, 
roche-Orient: 1.000,000 
d'exilés vivent et grandissent 


dans la vreté, la faim, l'a- 
meértume et dans la frustration 
qui les conduit dangereusement 
fre des limites de l'endurance 
umaine. : 


| 


nf ascommoder our de moe re 


ment ni les faité vivre. De plus, 
10,000 Européens de la Chine 
communiste espèrent trouver un 
jour un pays d'adoption; le coût 
de transport leur barre la route. 


Nourriture, logement 
Soins médicaux, etc, 

En Europe: 32,000 réfugiés ha- 
bitent des camps surpeuplés, 
tandis que lés autres vivent dans 
des chambres à bon marché ou 
dans dés abris dé circonstance, 

Ceux qui n’habitènt pas les 
camps ét qui sont répandus à 
travers l'Europé, ne peuvent 
compter sur äuélqué distribu- 
tion urgente dé produits alimen- 
Lo ils y gi À er s jus- 
qu'à ce qu’ ve un 
moyen de sUbéliianée. 

Da re exp PU: 
gr au pathologique et ces 
victimes sont à 2e À °È à de- 


méurér daris cés éndroits où la y 


éndre inévita- 


surpopulation é 
dé cette ma- 


blèment lé pro 
ladie. 


Invocation francifcaine 
en architecture 


OSTENDE (CCC) — Le cou SAgit du fénérat Bin 


vent des k à isc 
de ‘La Clarté Dieu” (Seine et 


Oise). conçu sélôh les hardies-|t 
arch 


neurs-généraux qui ont détenu 
leur poste au Canada: 1) le vi- 


—|comte Monck (ler juin 1867-29 


décembre 1868); 2) Lord Lisgar 
(29 décembre 1868-22 mai 1872): 
3) Comte de Dufferin (22 mai 
1872-35 octobre 1878); 4) Marquis 
de Lorne (5 octobre 1878-18 août 
1883): 5) Marquis de Lansdowne 


Un arrière-neveu de L. Veuillot 
devient évêque d'Angers 


(Spécial à ‘’La Liberté et le Patriote’) 


articles signés par Mgr Bau- 
drillart et Mgr Julien, évêque 
d'Arras, l'abbé Henri Bré- 
mond, les professeurs les plus 
éminents des Instituts catho- 
liques de France. François 
Veuillot aimait beaucoup lé 
Canada, qu il connaissait pour 
l'avoir visité, et auquel le rat-1 
tachaient les liens d'une Jon 
| gue collaboration à l'Action 
catholique, de Québec. 

Né à Paris en 1913, âgé de 
46 ans, Monseigneur Veuillot 
n'est pas étranger au monde 
du journalisme et des lettres. 
Licencié en philosophie et doc 
teur en théologie, il est aussi 
licencié ès lettres. On aura ré-! 
marqué que sa thèse de doc: 


L'élévation à l'épiscopat de 
Son Exc. Mgr Pierre Veuillot, 
nommé évêque d'Angers par, | 
Sa Sainteté Jean XXIII, aura 
réjoui le monde de la littéra- 
ture catholique, qui existe en 
marge de l'autre, l'officielle 
et la neutre, Fils de François 
Veuillot et petit-fils d'Eugène, 
il est un arrière-neveu du cé- 
lèbre journaliste et écrivain 
Louis Veuillot, à l'époque de 
Louis-Philippe et du Second- 
Empire. P 

En ce temps-là, le catho- 
licisme en France était encore 
plus mal porté qu'aujourd'hui. 
Ceux qui ne le combattaient 
pas le traitaient avec désin- 
volture et indifférence, Dès 
les premiers instants, Louis | torat porte sur La sp 


(18 août 1883-1er mai 1888); 6) 
Lord Stanley de Preston (ler 
mai 1888-22 mai 1893); 7) Com- 
te d’Aberdeen (22 mai 1893-30 
juillet 1898); 8) Comte de Minto 
(30 juillet 1898-26 septembre 
1904); 9) Comte Grey (26 sep- 


|tembre 1904-21 mars 1911); 10) 


Duc de Connaught (21 mars 
1911-10 août 1916): 11) Duc de] 
Devonshiré (19 août 1916-2 août | 
1921): 12) Lord Bing de Vimy 
(2 août 1921-5 août 1926); 13) 
Vicomte Willingdon de Ratton 
(5 août 1926-9 février 1931); 14) 
Comte de Bessborough (9 février 
1931-10 août 1935); 15) Lord 
Tweedsmuir d'Elsfield (10 août 
MES avril 1940); 16) Major- 
£ néral comte d'Athlone (3 avril 
940-1er août 1945): 17) Maré- 
chal vicomte Alexander de Tunis 
{ler août 1945-24 janvier 1952); 
18) Très Honorable Vincent Mas- 
(24 janvier 1952-ler août 
1959): 19) Major-général Geor- 
gés Vanier (ler août 1959-), De 
cette pléiade dé gouverneurs-gé- 
nérâaux trois survivent. 


Notons, par un curieux fait du 
hasard, que notfe nouveau gou- 
verneur-général fut aide de cam 
é deux de ses prédécesseurs. Il 


oi u vicomte Willi 
on. 
Militaire, lé major-général Va- 


sèes de l itécturé moderne, 
! | nier est dans la tradition des gou- 
Etes er lés grentelle: a DéléreuX be En 


nique, il est 
‘et 


pos cé qui est u 
faite | Canadien de e française 
lieue | dé religion catholique, 


Le ‘Très Honorable Vincent 
se retire en laissant u 


x h” | 


Veuillot se fait le défenseur de | de saint Francois de Sales, 
l'Eglise. 11 ne flancha jamais. | écrivain et patron des journa: 

Fils du peuple, homme de la | listes. : Let 
rue plus que des salons, il con- AE | 
nait à fond les misères morales Louis Veuillot eût été fier 
et sociales de l'époque, le dé- | ‘de son arrière-neveu, qui pas: 
séquilibre qu'elles entrainent, | sa dix ans au Vatican, attaché 
Deux voies s'offrant à la Fran- | à la Secrétairerie d'Etat, avant. 
ce, la révolution ou l'espoir | d'assumer les lourdes charges 


chrétien, Veuillot choisit la | de l'épiscopat. Quels parfums 
seconde, | de Rome ne lui eût-il . 
Dès lors il combattra de | tés, en plus de sereines 


dictions aux oeuvres de : 
catholique? Louis Veuillot fut 
un écrivain beaucoup: plus! 
considérable que ne le disent. 
les manuels. ‘ 
Fortunat Strowski n'hésite. 


as à voir en lui, après ou avi 
laubert, le meilleur écri 
en prose du Second: re. 


Né en 1813, it mourut à 
en 1883, Fils d'un ouvrier 
nelier, il avait fait seu 
études, dirigé de facon f 
mittente par .un voisin 
avoir été 


réchal Bugeaud, ï appr. 
. métier de EL] 

Dans son entier où presque, 
la famille Veuillot se consacra 
au journalisme catholique. Eu- 
ps frère de Louis, le suivit 

l'Univers, où il mena une 


pied ferme, seul contre la | 
multitude, pour la religion et 
l'ordre, l'une n'allant pas sans 
l'autre, Directeur du journal 
l'Univers, il mène la bataille | 
avec une härdiesse et une ver- 
ve qui frisent la cruauté. Il 
publie aussi des livres qui font 
sensation: les Libres Penseurs, 
chef-d'oeuvre d'ironie et d'a- 
mertume: lé Parfum de Rome, 
ouvrage à la gloiré de la Vil- 
le-Eternelle et dé la Papauté: 
les Odeurs dé Paris, chronique 
alerte et critique, à la fois spi- 
rituelle et amère, des choses 
de son temps. { 


ler 


longue carrière, dirigeant le 
journal d les 


Crémaeries manitobaines 


Nationale de Toronto 

L'industrie laitière du Mani- 
toba peut être fière des succès 
remportés par ses membres à 
l'Exposition Nationale qui eut 
lieu récemment à Toronto, 

En effet, les crémeries manito- 
baines remportèrent près de la 
moitié des prix offerts dans la 
division du beurre: 63 sur 123, 

Les noms des crémeries de No- 
tre-Dame-de-Lourdes et de So- 
merset figurent sur la liste des 
gagnants. 


Téléphone: Cdar 3-5258 


Installation et réparation 
Brochage pour industries, 
magasins et maisons 


Park Confectionery 


412, eve Tache 
Téléphone CHapal 7-3891 


Fruits trois = Fleurs 
Confiseries et magazines 


Elégantes chaussures 
pour dames, hommes et enfants 
CORDONNERIE 


CHEZ 
J.-P. GUAY 
196, ave Provencher, $t-Boniface 
Téléphone: CEdar 3-1119 


Téléphone CEder 3-6102 


Marion Beauty Nook 


Votre coitfeus trançais 
vous oftre tous les soins de beauté 


286, rue Marion, Norwond Man 
Corinne DUFAULT, pruprielaire 


Achoteurs d'automobiles 


Notre Service d'Assurances et de Fi- 
nances à Laux modiques vous aidera 
à faire une meilleure transaction 
Avant d'acheter, consultez-nous 


Goorges-J. Forest 
250, rue Marion, St-Bonitace 


Téléphone CHapel 7-1323 


Norwood Cleaners 
and Tailors 
288, rue Taché 


Téléphone CEder 3-5610 
SERVICE DE DEUX HEURES 


Le Nettoyeur et Tailleur 
de votre ville 


| Monuments 
BRUNET 
PIERRE BRUNET, prop. 


405, rue Bertrand, St-Bonitace 


Tél, CHapel 7-1864 


Pour travail de qualité, appelez: 


NOËL ÉMOND | 
ROOFING & SIDING 
M, rue Champlain 


Pose de toiture d'asphalte, 
de revêtement, de toiture neuve 
et de bardeaux de tous genres 


Tél: CEdar 3-1081 st-Bonitace 


JEANNE'S 
Beauty Parlor 


196, avenue Provencher 
Téléphone CEdar 3-3030 


Nouvelle permanente 


Repas complets — Mets excellents 
À des prix populaires 


RESTAURANT 


“Joe & Gerry” 


à l'honneur à l'Exposition | 


|rait pas immédiatement: $500,000 


par M, Henry LANE 


courrieriste municipal 
‘de La Liberté et le Patriote 


C'était le lendemain de la fête 
du Travail, le 8 septembre, et les 
échevins se réunissaient en co- 
mités pour s'attaquer aux pro- 
blèmés auxquels ils avaient à fai- 
re face, M, le trésorier rapportait 
qu'il avait investi des fondi com- 
me suit dont ja Ville ne se servi- 


en billets du Trésor du Canada 
avec échéance le 13 novembre 
1959 au prix de $493,110 et à 6 
pour cent d'intérêt annuellement | 
et $300,000 en obligations du 
gouvernement avec, échéance en | 
décembre 1959 au coût de $296,-| 
850, 11 fit remarquer que, dû à 
la promptitude avec laquelle le 
Conseil ‘avait agi, il avait pu é- 
pargner $750,00 dans cette tran- 
saction, 

M. Dubreuil a demandé des! 
vacances; elles débuteront le 28! 
septembre; M. Jean Châle le rem- 
placera durant son absence, 

La Commission de police rap- 
porte que, dû au fait que les po- 
|liciers ont eu une augmentation 
de 714 pour cent rétroactive au 
ler janvier 1959, elle se soit obli- 
| gée d'accorder une augmentation 
de 71% pour cent aux inspecteurs | 
| de police et un ajustement dans | 
le salaire du commis de la Cour | 
| de police. Ceci coûtera $10,749.10 
et le Comité de finances recom- 
mande que le montant en ques- 
tion soit prélevé des fonds pour 
dépenses non prévues. 

e Comité de finances recom- 


LA LIBERTE ET LE PATRIOTE 


A l'Hôtel de Ville 


La Veillée 


du lundi soir 


s'opposent à l'élargissement de 
cette rue et qu'apparemment les 
résidants ne veulent pas de chan- 
gement sur leur rue, Mais com- 
me Ja pétition signée par ceux 
qui SopRCUn à l'élargissement 
ne représente pas 60 

de la valeur des propriétés con- 
cernées, la Ville pourrait procé- 
der à l'élargissement, L'alterna- 
tive serait d'imposer une défen- 
se de stationner en tout temps, 
vingt-quatre heures par jour sur 
cette rue. La solution du problès 
me fut remise à plus tard, 

M, Muller, inspecteur des bà- 
timents, demande la permission 
de prendre ses Vacances à partir 
du 14 septembre, M. A, 8, Ross le 
remplacera, , 

M, Kozac, du restaurant Bru- 
neteau, demande la permission 
d'installer des marquises à l'en- 
trée principale, ainsi qu'à l'en- 
trée de la rue Taché ‘usqu'à deux 
pieds au-dessus de la rue, La per- 
mission lui sera accordée s'il 
prend la responsabilité pour tout 
dommage ou accident qui pour- 
rait être causé par ces marquises 

Le cas de l'employé de l'aque- 
duc qui avait dormi pendant son 
travail est en voie de se régler. 
Le @mité du personnel recom- 
mande que l'employé en ques- 
tion soit transféré à un autre dé- 
partement où ses responsabilités 
seront moins onéreuses, La dis- 


our cent 


M. G. Morisset 


Le vendredi 4 septembre avait 
lieu, dans la salle du Conseil de 
Ville, une féance de la Société 
Historique de St-Boniface, Une 
|cinquantaine de membres et leurs 
amis eurent alors le plaisir d'en- 
tendre une magistrale causerie 
donnée par M, G, Morisset, con- 
servateur du Musée de la provin- 
ce de Québec. 

Comme on le sait, {1 se tient 
actuellement à l'auditorium de 
| Winnipeg une magnifique expo- 
|sition des arts du Canada fran. 
çais, dont M, Morisset est respon- 
sable, 

L'orateur a su captiver son au- 
| ditoire en rappelant l'histoire du 
| système de l'apprentissage et du 
compagnonnage à la belle épo- 
que, alors que les artisans se dé- 
plaçaient avec leurs familles, 
cherchant l'ouvrage où il s'en 
trouvait, soit dans la construc- 
tion d'églises, monastères, forti- 

fications et autres, C'est avec 
|beaucoup d'esprit que, l'orateur 
fit ressortir certains détails pitto- 
resques des contrats de travail de 


Chevaliers 
de Colomb Ÿ7 


Conseil Goulet no 3681 


de- 
gré a eu liéu mardi soir dernier 
avec assez de chaleur pour mon- 


L'assemblée du premier 


Les membres par- 
en- 


ter en degré 


les ‘historiens ” 


lèrent d'abord de planches, 
suite de finances, L'ordre fut fi- 
nalement remis par la prière, au 
cours de la soirée, Plusieurs 
étaient fatigués et demeurèrent 
assis pour faire leur discours. Le 
jeune comité de finances a osé 


lcussion fut assez vive, certains 
léchevins voulant à tout prix. la 
tête de cet employé. Mais M, le 
maire demanda qu'on prenne en 
considération les 12 années de 
Iservice de cet employé et que 


à su captiver 
de St-Boniface 


l'époque, M. Morisset est bien 
connu comme l'auteur d'une 
vingtaine de volumes sur les ar- 
tisans et les artistes, ainsi que 
sur les trésors contenus dans les 
églises de la belle province 

Mgr A, D'Eschambault, pré- 
sidant la réunion, présenta l'ora- 
teu: dans des termes chaleureux 
et M, Marius Benoist, vice-pré- 
sident de notre société, le remer- 
cia avec beaucoup de grâce. 
re Son Exc. Mgr M. Baudoux, 
nistre Boulic et son épouse, M, 
l'échevin Lonergan et son épouse, 
etc, 


17e assemblée . 


(Suite de la premiére page) 


|me habituellement un aumônier | 


pour les cas ordinaires qui se 
| présentent dans les hôpitaux, Il 
la fait remarquer que ce travail 
lexige d'abord une explication 
| détaillée du problème médical 
|par le médecin et ensuite une 
connaissance approfondie 
l'enseignement catholique 
| l'aumônier, qui alors donnera sa 
| décision, Son Excellence a pré- 


cisé ensuite que l'aumônier a le | 


droit et le devoir d'avertir les 
| catholiques du danger de mort 
et de leur administrer les sacre- 
{ments à cette fin, Le Dr Scatliff 
|a présidé la soirée. 

Dans les recommandations fi 
nales, le P. Durocher «a attiré 
{l'attention des délégués sur 
| bien énorme que les hôpitaux ca. 


tholiques accomplissent dans la. 
qu'on y] 


| province, Le service 
[rend aux pâtients est plus éco- 
|nomique, plus efficace, plus dé- 
| voué que celui qui se trouve ail- 


On distinguait parmi l'auditol- | 


M. le consul de France, M, le mi} 


de | 
par, 


le | 


St-Boniface, le 11 septembre 1959 


Téléphone CHapel 7-7468 
Agents: de pneus DUNLOP 


BARIL'S Tire Service 


Vuicanisation 
Balancement des roues 


Entretien complet des pneus 
Prop, N, BEAULIEU 
164, ave Provencher, $t-Bonitaca 


HÔTEL YORK 


et YORK CAFE 


len toce de l'Hôpital St-Bonitace) 


Chambres contortables à prix 
modérés — Taux réduits pour 
visiteurs à l'hôpital 


Terrain de stationnement gratuit 


394, rue Taché - Tél, CH 7-2034 


| 
| 
| 


St-Bonitace 


WALLACE and WALLACE PAINT HOUSE 


Conseillers experts pour tous produits en peinture et décoration 
SERVICE — QUALITÉ — VALEUR 


Représentant de ventes: Jos,-A. Bibeau, Tél, (rés) CHapel 7-1953 
Tél. SUnset 3-7288 — 7 h, 30 am, à 6 h. pm..— 271, rue Burnell 


BOCKSTAEL 
CONSTRUCTION LIMITED 


Ingénieurs et Entrepreneurs Généraux 


DUFFY'S TAXI 


SPruce 2-2451 


DESSERVANT ST-BONIFACE ET ST-VITAL 


Nous pouvons vous offrir 
maintenant une salle intime 
pour les réceptions de no: 
ces, fêtes spéciales, en tout 
temps. 


Nos spécialités: 


Côtelettes de pore rôties 
au feu, diners au poulet, 
| rôti de boeuf au jus soignant 
ou demi soignant avec légumes 
Ouvert le dimanche 
de 4h À 9 h, p.m, 


| MESTAUHRANT 


| CHAÎNE D'OR 


318, rue Main, Winnipeg 
Téléphone: WHitehall 3-4780 


Tél.: CHapel 7-1135, 


mande que le greffier soit auto-|l'ingénieur de la Ville soit auto- 
risé à acheter une machine enre- |risé à l'employer dans le dépar- 
gistreuse sur rubans au coût de tement des travaux publics, tel 
| 8399.95; M. Prud'homme a choisilque demandé par l'employé en 


| leurs et c'est pour cela que nos 
hôpitaux sont -préférés par la 
majorité des patients et méde- 
cins, Ce résultat est dû en som- 


à le crème 55.50 et plus | 
$5 é | faire une petite erreur, et vite 


on cria, “Haro sur le baudet”, 
Le frère B. est beaucoup plus | 


395, avenue du Portage 
entre les rues Edmonton et Kennedy 
Joe De Gagné, prop, 


JOS. PIERSON 


Vendeur pour 


Pourvoyeurs: mariages, diners 
et banquets 


Pâtisserie PELLAND 


“On parle français" 


Hub Service Station 
Taché et Provencher 


ESSENCE - HUILE - ACCESSOIRES 
PNEUS + REPARATIONS 
REMORQUAGE 


Service de 24 heures 
Gérard Privé — propriétaire 
TELEPHONE CEdor 3-4654 


D. PELLAND, prop. 


161, ave Provencher, St-Bonitace 
TELEPHONE CHapel 7-3319 


Tél, (Rés.) Globe 2-2016 


JR. PICHÉ 


Peintre-decorateur 
112, Crawtord 
Norwood, Men. 


POUR VOS FOURRURES 
voyez toujours 


MECKLING FURS 


146, avenue Provencher 
St-Boniface 


Téléphone CHapel 7-8182 Plaques commémoratives en bronze 


installées dans tous les cimetières 
par 


MEMORBIALS EN 
BHONZLE LTD. 
Appt. 5 — 113, rue Marion. St-Bon. 
Tél. CHapel 7-3887 


Industrial Hose Lines Co. 


tournissant à l'industrie manitobaine 


AEROQUIP-—tuyaux flexibles et 
ferrures remployables 


MARMAN-serre-joints industriels 
— Où — 
GENERAL LOGISTICS-—équipement 
# pour le contrôle des cargaisons 
Téléphone: CHapel 7-3793 
449, ave Provencher, St-Bonitace 


Harold M. Black 


OPTOMETRISTE ET OPTICIEN 
Examen de la vue chez 
MITCHELL COPP LTD, 

Portage et Hargrave 

Téléphone WhHitehall 2-5108 

Ouvert tous les jours de 9 h.à 6 h, 


NELSON'S 
BICYCLE & HOBBY SHOP 
187, rue Morion - CEdar 3-3724 


Service de ventes et de réparations 


Scies, Ciseaux, Couteaux et Haches 
aiguisés — Soudage et Brasage 


Patins aiguisés et réparés 


ZLunic & Sobkowich 


ARCHITECTES 


Chambre 24 
éd, Canadian Bank of Commerce 


Angle Taché et Marion 
St-Boniface, Manitoba 


Téléphone WhHitehall 3-6421 


Taché Hardware Co. 


298, AVENUE TACHE 


Peinture, quincaillerie et 
uccessoires électriques 
ARTHUR TOUGAS, propriétaire 
Téléphone CHapel 7-1047 


 L£O'S 
ELECTRIC SERVICE 
L. BOISSONNEAULT, prop. 
206, rue Goulet, Norwood 


Entreprise — Posage de tils 
Réparation 


Téléphone CHapel 7-1694 


WESTERN 
Plumbing & Heating Co. 
541, rue des Meurons, St-Bouitace 

Plomberie -—— Chauffage 


Réparations de tous genres 


Téléphones: 
A. Neyron, CHapel 7-3603 
Roger Fourneaux, CEdar 3-1367 


Poils disgracieux 
onleres du visage 
et des extrémités 


Enlevés sûrement et de façon per- 
manente, Consultation gratuite 
Etabli en 1936. Dermic Institution, 
215, ave Portage, 500, édifice Ken- 
sington, 

. Téléphone WhHitehall 2-4110 


DeGagné Motors Ltd. 


(SOBERING AUTO ELECTRIC) 


Envoyez-nous vos générateurs, ré- 
gulateurs de voltage, démarreurs 
carburateurs, pompes À carburants 
essuie-glace, pour révision complète 
et entretien 
Angie Marion et des Meurons 
CHapel 17-3041 CHapel 17-1018 


Keat's Television 
& Radio Service 


Un service complet pour toutes les 
marques de pes es de radio et d'ap- 
pareils de télévision, tourne-disques, 
radio d'automobiles, accessoires 
143, rue Marion, Norwood 


Téléphone CHapel 7-9964 


TACHÉ 


Auto and Body Works 
317, rue Taché, Norwood, Man. 
Téléphone CHapel 7-7145 
Réparations générales 
"Service qui plait” 


POUR UN BON SERVICE 


René Rottiers 


Horloger européen spécialiste 
est à votre disposition 
567, rue des Maurons 
St-Bonitace — CHopel 7-3598 


LAFRENIÈRE 
Shoot Metal Ltd. 


Brüleurs et tournaises à l'huile 


Cusson Lumber 
 Co., Ltd. 


Renseignez-vous sur nos prêts 
pour améliorations aux maisons 
— jusqu'à 83,000 — sans verse. 
ment initial 

Estimés fournis gratis 


97, Place Knudsen, Norwood 


Téléphones: Bur.: CHagel 7-2356 
Rés.: CHapel 7-1568 


© Matériaux et bois de construc- 
tion de tous genres 
© Ameublements d'église taits our 


commande 
© Portes, châssis, moulures, etc. 
CHapol 7-4833 


Provencher st des Meurons 
St-Bonitace, Man. 


St. Boniface 
Messenger Service 


Nous transportons les bagages 
tels que: mailles, valises, meubles 


SERVICE RAPIDE 


A9" toujours CHapel 17-1288 
138, rue Aubert, St-Boniface 


1,-J, Robitaille, prop. 


auemcbiis PAUL PAQUIN +. 


Accidents Agent général Effets personnels 
ASSURANCES — FINANCES =— POLIO 

989 Autumnwood Drive, Windsor Park, $t- Bonitoce 

Tél: Alpine 83-9805 — Adresse postale: C.P. 68, St-Bonitacs, Mon. 


| une Webcor stéréophonique et| 
nous pourrons maintenant con- 
server pour la postérité les dis-| 
cours mémorables de nos éche-| 
vins et ceci avec la plus grande! 
fidélité. | 

Faisant suite à une demande | 
faite au Conseil, la Commission 
de Ja bibliothèque avait deman- 
dé des évaluations pour la cons- 
truction d'une bibliothèque dans 
la section du Norwood et la com- 
mission propose un édifice de 
1150 pieds par 150 pieds à l'angle | 
| des rues Eugénie et Taché dans 
Île pare Coronation au coût de 
$70,000, Ceci n'inclut pas les 
frais de l'architecte, ni l'ameu- 
blement., Comme une telle dé- 
pense ne se fait pas sans appro- 
bation du Bureau des Services 
municipaux et publics et qu'il 
faudrait probablement avoir un 
référendum à ce sujet, il est pro- 
bable que cette question sera mi- 
se au vote dans les élections qui 
auront lieu à la fin’ d'octobre. 
Toutefois le problème fut remis! 
pour étude par le Conseil au 
complet. 

L'avocat de la Ville, M. Brock, 
rapporte qu'après discussion avec | 
Île commissaire des évaluations, 
il est d'avis que la Ville ne peut | 
accéder à la demande des RR.| 
PP. Oblats au sujet d'exemption 
de taxes pour le Juniorat, se ba- 
sant sur une section de la charte 
qui permet exemption de taxes] 
lorsque ces institutions ne de- | 
mandent aucune contribution des 
élèves et sont classées comme ins- 
titutions de charité, Mais puis- 
que les élèves du Juniorat con-| 
tribuent, soit tout ou en partie 
pour leurs études, il ne croit pas 
que la Ville puisse accorder une 
exemption de taxes dans ce cas. 

A cause de difficultés avec l'é- 
gout d'une partie de la rue Pro- 
vencher qui se déverse dans la 
rivière Seine et parce qu'il y a 
danger d'érosion près du pont de 
la Seine, le Bureau Sanitaire du 
Grand-Winnipeg demande s'il se- 
rait possible de discontinuer le 
déversement dans la Seine. Trois 
propositions furent soumises par 
les ingénieurs-conseil Wardrop et 
Cie. Après discussion, le problè- 
me fut remis entre les mains de 
l'ingénieur de la Ville pour plus 
de détails et une proposition. 

Une proposition fut faite d'ou- 
vrir une ruelle et de la recouvrir 
de gravier du côté est de la rue 
Bourgeault, de la rue d'Echam- 
bault revenant à la rue d'Escham- 
bault au coût approximatif de 
$600.00 

Il fut aussi recommandé d'ins- 
taller une alarme qui sonnerait 
lorsque la ceinture de sauvetage 
[du pont Provencher serait enle- 

vée, ceci au coût approximatif 
de $150.00 

Il en coûterait à peu près $1.- 
800.00 pour aplanir et recouvrir 
de gravier le terrain devant la 
cathédrale. La plupart des éche- 
| vins sont en faveur de ceci, mais 
certains craignent que si nous 
pourvoyons à un terrain de sta- 
tionnement pour les paroissiens 
de la basilique, ceux des autres 
| églises et temples pourraient de- 
mander que la Ville en fasse au- 
{tant pour eux, M. le maire fait 
| remarquer que la cathédrale est 
|non seulement une simple église, 
{mais une des plus belles et des 
plus vastes de l'Ouest, et attire 
[beaucoup de touristes et c'est 
[pourquoi nous devrions nous 
lefforcer d'embellir cet espace 
boueux qui se trouve devant la 
| cathédrale, Toutefois M. le maire 
| demande un rapport du trésorier 
afin de savoir combien il reste 
| d'argent dans le compte des dé- 
| penses non prévues. 
| M. Bockstael, ingénieur, de- 
mande la permission d'assister à | 
| un congrès qui aura lieu à Seattle 
en septembre et le comité accède 
là sa demande et recommande 
{qu'une allocation lui soit votée 
|pour ses dépenses. En plus, il 
| demande la permission de pren- 
| dre ses vacances à l'issue de ce 
| congris ce qui lui fut accordé. 
| M. Jacques le remplacera | 
[ses ses fonctions durant ce| 
| 


a, 

(Pendant la séance des comi- 
tés, M, le maire a reçu la nou-| 
| velle qu'il est devenu grand-père. | 
| 11 fut félicité de toutes parts.) 

| Que faire avec l'élargissement 
de la rue Dollard qui est la moins 
| large et la plus encombrée de nos | 
A DE les mn tr SES 
re et Guay rapportent qu'ils on 
Interviews une dame de la rue 
Leg qui est le porte-parole! 
d'une partie des résidants qui! 


/ 


‘ 
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question, 
Pour la construction future 
d'une école supérieure dans le 
Windsor Park à l'angle des 
rues Cottonwood et Speers, il en 
coûtera $16,534 pour l'achat de 
sept acres de terrain et $14,997 
pour les six acres additionnelles 
qui serviront de terrain de jeux 
et pour centre communautaire, 
À lundi prochain, 
ne ut 
LR 


(2 


M. le Dr Georges-A, Sabourin 


La clinique St-Boniface est 
heureuse d'annoncer que M. 
Dr Georges-André Sabourin est 
maintenant un de ses associés. Le 
docteur tient à avertir ses pa- 
tients qu'il sera à leur disposition 
aux heures suivantes: lundi, mer- 
credi et vendredi, de 9 h. a.m, à 
1h. p.m.; mardi et jeudi, de 2 h. 
à6h,.p.m. 

Le docteur Sabourin est natif 
de St-Jean-Baptiste et un ancien 
du collège de St-Boniface, B.A. 
1938. 11 fit ses études médicales 
à l'Université Laval de Québec. 
Bien connu de la pas 
Franco-manitobaine, il poursuit 


FT 


vif depuis qu'il est gérant d'une | 


Caisse Populaire. 
Le frère A 
Itemp à la pêche avec l'autre 
frère B,, que les archives sont 
mélées et les comptes négligés, 
Des tasses en argent furent 
|distribuées aux frères À. Magne, 
R. Brunel, G, Audette et L, Du- 
fault, Tous sont pères d'une fille. 
[Quatre filles! Félicitations! Où 
{sont nos futurs chevaliers’, Al- 
|lons, frères, à l'oeuvre, 


Inous avons des recrues où que 
nous nous efforcions davantage. 
RIGOLETTO, 


a tant passé de | 


d'une | 
| | manière ou d'une autre, soit que | 


me à l'esprit surnaturel des re- 
|ligieuses dans tous les emplois, 
esprit qui se communique aux 
autres membres du personnel, Il 
a incité les religieuses à conti- 
|nuer ce travail ardu mais fruc- 
tueux qui est si glorieux pour 
l'Eglise, 

La Conférence, dans ses réso- 
lutions a demandé au gouverne- 
ment provincial de tenir compte 


tout des préférences: à base re- 
ligieuse, lors de l'enquête ‘qui 
| s'annonce sur les besoins hospi- 
taliers de la province. On a de- 
mandé aussi que le poste d'au- 
mônier soit reconnu plus concrè- 


| PETITE NOTE 

| La Rév. Sr Marie-Flore (née 
|Cordélia Toupin), des Soeurs 
Missionnaires de. Notre-Dame] 
d'Afrique (Soeurs Blanches), est! 
actuellement en visite chez sa! 
mère, Mme Amable Toupin, de| 
|St-Boniface. Partie de St-Boni- 
| face en juillet 1929, Soeur Marie-| 
|Flore passa 3 ans en Algérie, 25 
ans dans l'Ouganda et 2 ans au 
Kenya. 

Tous les parents, amis et an- 
ciens élèves de Soeur Marie-Flo- 
re, qui enseigna quelques années 
à l'école Provencher avant d'en- 
trer en religion, seront les bien- 
|venus à la salle académique du 
Collège de St-Boniface le mardi 
{soir 15 septembre pour y ren- 
| contrer la religieuse missionnaire 
et voir de courts films sur les 
missions d'Afrique, 

OTTAWA Les quartiers 
généraux de l'armée ont annon- 
cé que le soldat Bernie Kabel de 
MecCreary, au Manitoba, a souf- 
fert de légères brülures et a été 
littéralement ‘‘soudé” dans son 
sac de couchage quand la fer- 
meture-éclair en a été frappée 
par le tonnerre au cours de man- 
oeuvres de l'armée de terre près 
de Soest, en Alemagne. 

Kabel, membre du 2e batail- 
lon des ‘Queen's Own Rifles”, 
a été brülé légèrement au bras 


sa pratique médicale depuis 15 
ans. A. 


gauche, au côté et à la hanche, 


Le Restaurant Bruneteau 


est le plus élégant de 
$t=Boniface 


Excellents repas 


à des prix populaires 


Angle des rues 
Provencher et Tache 
Téléphone: CHapel 7-4566 


À CKSB 


de la 


B.C.TREE FRUITS 


sont toujours à point 


Les Fruits de la Colombie sont toujours si délicieux à 
croquer, Les pêches, les poires et les prunes vous sont 
actuellement oHfertes à peu près dans tous les magasins. 


Achetez toujours la marque B.C, TREE FRUITS ,.. 
toujours des fruits frais à déguster 


tement et que les contrats entre 


les hôpitaux et d'autres sociétés | 


ne soient pas invalidés par les 
autorités, sans consultation, On 


a félicité enfin le Sanatorium de 


St-Boniface qui ouvre ses portes 
aux enfants inédugables et qui 
a aménagé, à St-Vital, un nou- 
jen centre St-Amant, à cet ef- 
et. 


one romanes mens mn one 


Tél, CHopel 7-2789 
Ferblanterie 
Beaulieu & Souchon Co. 


General Sheet Metal Contractors 
160, avenue Provencher 


L. SEAULIEU 
540 De la Morénie, tél, CEdar 3-1993 


H, SOUCHON 
381 Edgewood, tél, CHapel 71-9483 


des préférences des patients, sur- | 


National Motors Ltd. 


MERCURY - METEOR 


Aussi automobiles usagées 


LE SALON 


n FREDAS 


EST MAINTENANT CHEZ 
MecCullough's 
Drug Store 


Angle des rues TACHE et MARION 


Stationnement pour autos 


Téléphone: CHapel 7-8214 


en bon: état à prix spéciaux 
276, rue Colony, Winnipeg — Téléphone: SPruce 2-2411 


DE BEAUTÉ 


ST-BONIFACE ® 
Air climatisé 


Pas de rendex-vous nécessaire 


UN COMPTE 
D'ÉPARGNE 
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} POUR 
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UN COMPTE 
DE CHÈQUES 


PAYER VOS 
SACTURES 


MONTER 


pour économiser. 


VOUS VERREZ 


VOS ÉCONOMIES 


grâce à la méthode (2)-comptes” 
de la Banque Royale 


Première disposition à prendre: ouvrir un 
Compte de Chèques à la Banque Royale, pour  ‘ 
payer vos factures, Deuxième disposition: 
garder votre Compte d'Epargne uniquement : 


En utilisant votre Compte de Chèques pour 
payer vos factures, vous évitez de puiser dans 
vos économies. Vous pouvez effectivement 
laisser votre Compte d'Epargne grossir avec 
chaque dépôt que vous faites et s'augmenter 
des intérêts qu'il produit, 


« Adoptez la ‘méthode 2-comptes”’, 
Elle vous aide réellement à épargner, 


LA BANQUE ROYALE DU CANADA 


Suceursale de St-Bonifacs: W, G. HURLEY, gérant 
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St-Boniface, le 11 septembre 1959 


LA LIBERTE RAT LEZ PATRIONT.E 


St-Georges 
Çà èt là 

1 Le 25 août eut lieu le shower 
de Mlle Anita Guimond, dont le 
mariage avec M, Albert Vincent 
aura lieu prochainement, Une 
foule nombreuse y assistait, Mile 
Guimond reçut de nombreux ca- 
deaux et sut remercier en ter- 
mes appropriés, 

Yves, Georges et Germaine 
Legal vinrent visiter la famille 
Joseph Dupont, 

La famille Roland Dubois vi- 
sita Mme Rosianne Dupont, 

Le 5 septembre avait lieu le 
mariage de Mile Marguerite Wil- 
cott avec M, Roland Horne, Les 
nouveaux époux sont partis en 
voyage de noces à Vancouver. 

Prompt rétablissement à Mme 
Julien Wilcott, patiente à l'hô- 
pital de la Miséricorde, 


LORETTE — Le vendredi 28 
août, Mme Philippe Poirier (née 
Berthilde Dubuc) est décédée à 
l'hôpital St-Boniface, à l'âge de 
16 ans, Née à Lorette le 5 novem- 
bre 1882, elle épousa M, Por 
Poirier le 4 novembre 1904, Îls 
demeurèrent à Lorette, me la fer- 
me jusqu'à la mort de Poi- 
rier en 1932, Alors, Mme oirier 
prit sa retraite et vint! s'établir 
dans le village et se retira plus 
tard chez les Soeurs de la Pré- 
sentation, à St-Boniface, où elle 
passa les quatre dernières années 
de sa vie, Elle fut exposée chez 
son fils, M, Joseph Poirier, 


Mme Poirier fut une mère dé- 


Mme H, Lefrancois est décé- | vouée et estimée de tous par son 
dée la semaine dernière, à l'ho-{bel esprit, son amabilité et sa 
pital de Pine Falls, gaieté. 

La défunte laisse dans le deuil 

Seuls les médiocres sont tou- | six enfants, Mme Louis Marcoux 


jours à la hauteur d'eux-mêmes. (Bertha) et Joseph, de Lorette, 


THE WESTERN PAINT CO. LTD. 


Veüillez demander nos prix avant d'acheter vos peintures, vernis, huiles, 
blane de plomb, Nous faisons une spécialité de matériaux 
pour églises et maisons religieuses 


521, rue Hargrave -— Tél, WhHitehall 3-7395 — Winnipeg 


Salon funéraire Loewen 


Service complet pour funérailles et transport par ambulance 
Fondé en 1931 
Steinbach, Man. Téléphone 63 R 3 
A, T, LOEWEN, prop. 


Pharmacie Paquin 
A.-E, PAQUIN, propriétaire 


Mme Philippe Poirier, de Lorette, 
est décédée le vendredi 28 août 


Produits pharmaceutiques 
Ordonnances de médecin remplies avec soin 
Cartes de souhaits françaises pour toute occasion 


157, ave Provencher, St-Boniface Téléphone CHapel 7-3863 


M. E. SABOURIN 


Assurances de tous genres 


Voyages 
Chemin de fer — Paquebot — Avion 


195, avenue Provencher, St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1351 


GENE GAUTHIER, PHOTOGRAPHE 


STUDIO: 183, rue Marion —Téléphone: CHapel 7-2652 
RESIDENCE: 489, rue Giroux — Téléphone: CHapel 7-4253 

Notre ‘salon photographique est situé dans le 
centre commercial de Norwood, à l'angle des rues 
Marion et Kenny. 

L'équipement le plus moderne-est à votre disposi- 
tion pour les mariages, groupes familiaux, photos 
individuelles, enfants et adultes, passeports, etc. 

Nous vous'invitons à venir visiter notre studio, 


> 
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Nous vendons aussi pour votre convenance des cameras et 
accessoires, des rouleaux de film de couleur, ou noir et blanc, et 
nous avons un service de développement. 


<= > 


Mmes Sauveur Ferland (Lauret- 
te) et À, Dunlop (Denise), de 
St-Boniface, Mme Rosaire For- 
tier (Edmée), de St-Léon, et 
Louis, de Montréal; 15 petits-en- 
fants et un, arrière- etit-enfant; 
trois frères, Edmond et Jose eph, 
de Lorette, et Eugène, de St-Bo- 
niface; trois soeurs, Hermine, de 
Lorette, Mme Octave Landry 
(Eugénie), de St-Boniface, et 
Mme Henri Bissonnette (Jean- 
ne), de Dufresne, 

Mme Poirier était Dame de 
Ste-Anne, tertiaire de St-Fran- 
cois et membre de l'Association 
des Agonisants et du Chemin de 
la Croix, 

Les funérailles eurent lieu le 
lundi 31 août dans l'église de 
Lorette, M, l'abbé R, Bélanger, 
curé, fit la levée du corps, La 
messe fut célébrée par le R, P, 
G, Jolicoeur, S.J., assisté de MM, 
les abbés KR, Bélanger et D, Mc- 
Dougall, comme djacre et sous- 
diacre, Mgr C, Désorcy était pré 
sent au choeur, 

Les Dames de Ste-Anne con- 
duisaient le deuil, Mme Hermine 
Durand portait la bannière; 
Mmes Urbain Marcoux, Guillau- 
me Henry, Iidas Dugas et Anas- 
tasie Jeanson portaient les ru- 
bans, Mmes Mathilde McDougall, 
Léa Ross, Joseph Jeanson et Mar- 
cel Dupuis tenaient les rubans du 
cercueil, Mmes Henri Bissonnet- 
te et Henri Smith firent la quête, 

Les porteurs étaient MM, Ai- 
mé, Antonin et Rosaire Poirier, 
Edmond et Aimé Landry, neveux 
de Ja défunte, et Raymond Té- 
treault, son petit-fils. 

Remerciements 

Les enfants de Mme B. Poirier 
désirent remercier tous ceux qui 
sont venus prier au corps, assis- 
ter aux funérailles ou ont en- 
voyé des cartes de sympathie 
lors de leur récent deuil, Un mer- 
ci spécial à Mgr Désorcy, aux 
Soeurs de la Présentation, au per- 
sonnel de l'hôpital, à la garde- 
malade, Mme Rita Tessier, et aux 
chantres. 


Ça et là 

Mlle Gabrielle Jeanson, de 
Montréal, était en visite chez sa 
mère, Mme Joseph Jeanson, 

MM.,et Mmes E. Tétreault et 
Thuribe Ross sont allés faire un 
voyage à Calgary, Saskatoon, 
Prince-Albert et Red Deer Lake, 
visiter leurs frères, neveux et 
nièces. 

M. P. Hamel est allé à Edmon- 
ton, Alta, et à Dawson Creek, 
C.-B. visiter son frère malade, 
sa soeur et ses autres pus 

M, Antonin Jacques, St-Bo- 
niface, est venu s'installer à Lo- 
rette, au village, avec sa famille. 
Bienvenue dans la paroisse. 


LA SALLE — Le samedi 29 
août s'éteignait à Phôpital St- 
Boniface Mme Arsène Daoust, 
née Cécile Senez, La défunte, qui 
était originaire de St-Césaire, 
P.Q, était âgée de 74 ans. Son 
époux l'avait précédée dans la 
tombe le 25 juillet 1958. 

Munie des secours «7 la reli- 
gion et des derniers sacrements 
et entourée de l'affection des 
siens, elle endura ses souffrances 
ee beaucoup de résignation à 
la volonté du bon Dieu pour s'en- 
dormir dans la paix du Seigneur. 
La défunte laisse dans le deuil 


|Laurier et Ste-Rose pendant le 


Mme Arsène Daoust, de La Salle, | 
est décédée à l'âge de 74 ans 


 Dunrea 


Va-et-vient 
 Elaient en visite au presby- 
tère dernièrement, le R, F, Léon 
Ménard, C,8,V,, de Montréal, qui 


M. H. Rochen 


vient de faire sa profession per- 

*|pétuelle à St-Eustache, sa pa-|  STE-AGATHE — Le samedi! 
roise natale, 11 était accompa- | 20 août, à 4 h, pm, Fe l'église 
gné de son père, M, Aimé Mé- | de Ste-Agathe, Mgr H, Lapointe 
nard, de son cousin, M, Albert | bénissait le mariage de son ne- 
Ménard, de sa soeur, Mme Oli-| veu, M, Harold Rochon, avec 
vier Barron et de Mme Raphaël | Mile Eva Pinsonneault, fille de | 


M, et Mme Hubert Pinsonneauit, | 

La mariée entra à l'église au 
bras de son père, Elle était vêtue 
d'une longue robe blanche avec! 
corsage en dentelle sur taffetas| 
et encolure sabrina, La jupe 
bouffante était garnie de pan- 
neaux de dentelle parsemés de 
sequins et décorés de tulle fron- 
cé, Elle portait un voile trois- 
quarts retenu par une couronne | 
garnie de boutons de roses, Son 
bouquet se composait de roses! 
rouges, 

Les dame et demoiselle d'hon- 
neur, Mme Léo Paquin et Mlle 
Eveline Pinsonneault, soeur de 
la mariée, étaient accompagnées 
par MM. Jean-Charles Nadeau et 
Lucien Lemoine, M, Eugène Ro- 
chon servait de témoin à son 
frère, 

Après la cérémonie religieuse, 
les nouveaux époux et quelque 
40 invités se rendirent chez Mme 
Lucienne Rochon, mère du ma- 
rié, où un souper fut servi, Une 
soirée à laquelle un grand nom- 
bre de parents et d'amis assis- 
tèrent eut lieu à la salle parois- 
siale. 

Les soeurs du marié, Mme Ni-| 
colas Brandt (Ida), de Van Nuys, 
et Mme Leonard Shackel (Isa- 
belle), accompagnée de ses deux 
enfants, de Los Angeles, Cal, 
étaient venues pour la circons- 
tance, Elles retournèrent chez! 
elles au début de la semaine der- 
nière, 

Le dimanche 31 août, les nou- 
veaux époux partirent pour un 
voyage de noces en Ontario. A! 
leur retour, ils résideront à Win- 


nipeg. 
Çà et là 
A l'occasion du mariage de 
Mlle Laure Brémaud avec M. Al- 
bert Champagne célébré le same- 


Alarie, tous de St-Eustache, 

M, et Mme Camille Lafreniè- 
re, de St-Eustache, PQ, étaient 
aussi en visite au presbytère il 
ya quelques semaines, 

Le dimanche 6 septembre, M, 
l'abbé Louis Bédard, curé de 
Haywood, accompagné de sa mè- 
re, de ses frère et belle-soeur, 
M, et Mme Albert Bédard et 
leurs quatres enfants, de St-Nor- 
bert, venaient rendre visite aux 
Révérendes Soeurs du couvent 
ainsi qu'à M, l'abbé J, Bertrand, 
curé, La famille Bédard est bien 
connue dans cette localité puis- 
qu'elle y a habité autrefois, 

M, et Mme Athanase Lavoie 
et leurs enfants se rendaient à 


congé de fin de semaine, 

M, et Mme Norbert Fortier et 
leurs enfants sont dussi allés à 
Ste-Rose y visiter de la parenté, 

M, et Mme Edmond Beaupré 
et leurs fillettes, Ida et Murielle, 
ainsi que Mme Jos, Gagnon sont 
allés à St-Lazare, le dimanche, 6 
septembre, rendre visite à M, et 
Mme Jos, Prescott, 

M. et Mme Thomas Boulet re- 
cevaient avec plaisir, la visite de 
M. et Mme Roméo Boulet, ac- 
compagnés de leurs enfants, de 
Winnipeg. 

Mme Lucien Légaré qui fut 
patiente à l'hôpital St-Boniface, 
pendant quelques semaines, est 
de retour au foyer pour quelque 
temps, elle devra retourner en- 
suite pour subir une opération, 
Elle désire remercier cordiale- 
ment par la voie du journal, tou- 
tes les personnes qui l'ont visitée 
à l'hôpital ou qui lui ont envoyé 
des cartes de souhaits, 

MM. Jean et François Boulet 
se rendaient à Radville, en fin 
de semaine, y visiter leur oncle, 
M, Armand Normandeau, 


M. François Boulet et sa mère, 
Mme Albert Boulet se sont ren- 
dus à Letellier et Ste-Agathe £ 2 
dernièrement chez M. et Mme | $  desepertes û 

i æ Co e publication de cette 

Maurice Côté et des amis, || prière a été payé par un abonné 
|| en reconnaissance pour faveur ob- 
tenue par l'intercession de ce saint 


Prière à saint Jude 


Saint Jude, apôtre glorieux, fidèle 
serviteur et ami de Jésus, le nom 
du traître Judas est la cause que 
vous êtes oublié par plusieurs, mais 
l'Eglise vous honore et vous invo- 
ae universellement comme patron 

es cas désespérés. Priez pour moi 
si malheureux qui vous implore: 
usez en ma faveur du privilège ul 
vous est accordé d'apporter visible. 
ment et promptement le secours 


Prière à saint Jude 
apôtre des causes 


Bienvenue! 

La paroisse a un nouveau mé- 
decin, M, le docteur Patrick 
Kelly, Irlandais catholique, Les 
paroissiens lui souhaitent la plus 
cordiale bienvenue et espèrent 
qu'il demeurera longtemps dans 
la paroisse. 


nécessaire dans les cas sans espoir 

Venez à mon aide dans ce grand 
besoin afin que je reçoive les con- 
solations et secours du ciel dans 


toutes mes nécessités, tribulations 
et souffrances, particulièrement 
et que je bénisse Dieu avec vous 


à l’occasion de leur deuil récent, j 
et tous les élus durant toute l'éter- 


soit par offrandes de prières, de 
messes, de bouquets spirituels, 
etc, 


romets, à saint Jude, de 
r de cette cas faveur, 
et je ne cebseral jamais de vous 
honorer comme mon patron très 
spécial et de faire tout en mon pou- 
pe pour encourager votre dévo- 
on 
Saint Jude, priez pour nous et 
pour tous ceux qui vous invaquent 
et vous honorent 
Ainsi soit-il. 
En reconnaissance pour grâce ob- 
tenue et pour demander une faveur. 


22-209-22P, 


Çà et là 
Sincères condoléances à Mmes 
Albertine Rochon et Albert Gi- 
rardin, éprouvées récemment par 
le décès de leur soeur, Mme Fer- 
dinand Gauthier (née Corinne 
Lapointe), de St-Vital. 
oeux de prompt rétablisse- 
ment à M. Louis Hogue qui a dû 
être hospitalisé à la suite d'une 
sérieuse maladie, 
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— BOIS ET CHARBON — 
MATÉRIAUX DE. CONSTRUCTION 


Frank BOISSELLE, représentant — Téléphone (rés.) CEder 3-3453 


Bureau et dépôt de charbon 
388. rue Bertrand, St-Boniface. Man. 


LA SOCIÉTÉ || SPES INC. 


roissiaux 


Première société d'expansion des crédits pe 
rançaise. 


entièrement catholique et canadienne- 


SPES a pour but d'instituer, dans les paroisses, des 


campagnes de souscriptions dont le résultat est d'augmenter 
le revenu des quêtes dominicales régulières, 


.SPES re ne dois ve 


roisses catholiques et canadiennes-françaises. Cette unité 
d'intention peut assurer une plus grande efficacité grâce à la 
compréhension plus exacte de nos problèmes paroissiaux. 


PES sosie ue 


contribution spécifiquement catholique et nationale dans 
l'exercice de l'expansion des crédits paroissiaux. 


_ SPES 


À el 

met à la disposition des Lg re des techniques 
ou Ra gr de campagnes de - parfaitement 

Nos méthodes pro soins Éhunerelaide profession- 
nelles, nos procédés sont ceux de la ner que 
ei morale on vue d'un éveil de la rs auelle 
Det pe co ce 
mais a ue tant qù e Roger cn x que 


| 


une fille, Mme Raphaël Lanoie 
(Gabrielle), de La Salle; deux 
fils, Pierre, de Fannystelle, et 
Joseph, de Vancouver, C,-B, et 
six petits-enfants. 

Les, tes d'usage furent ré- 
citées dimanche soir 30 août 
dans la chapelle funéraire Des- 
jardins. Le service funèbre fut 
chanté le lendemain, 31 août, à 
10 h. a.m., en l'église paroissiale 
par M. l'abbé A. St-Laurent, cu- 
ré. La sépulture se fit au cime- 
tière local. 

Les porteurs furent MM. E- 
douard Daoust, Elphège, Alva et 
4 er Lavallée, Gérard Comeau 

harles Cormier. 

"5 salon mortuaire Desjardins 
était en charge des funérailles. 
Remerciements 
Les membres de la famille de 

e Arsène Daoust désirent re- 
mercier sincèrement toutes les 
personnes qui leur ont témoi né | P. 
des marques de vive sympathie 


St-Eustache 


Les vocations se font rares, il 
est vrai, mais nous pouvons en- 
core cette année ajouter une au- 
tre vocation religieuse dans la 
paroisse. Mlle Yvonne Gervais, 
fille de M, et Mme Arthur Ger- 
vais, faisait, il y a quelque 
temps, son entrée chez les Mis- 
sionnaires Oblates de Marie-Im- 
Eng us à St-Boniface. Elle par- 

tit accompagnée des prières et 


des nd persévérance des 
paroissiens. 
. . 
Sainte-Claire 
Les étudiants 
Parmi les étudiants de la pa- 
roisse qui feront leur année sco- 
laire à ant g il faut men- 
tionner les noms de Vincent La- 
chance, grade XI, qui ira au col- 


lee Campion de gina: John 
Glutek, au collège St: 
Vladimir de R 


Rp rs 
M genes pres des 1X 
ee 
% vey, grade 
Fe 


, au hi + 
tous, meilleurs} 


Marie-Alice 
LA ous 4 et de deg hair Par- 


vement, à 
avey et Guliette Lizo OR 
For et AR 


Trois jeunes de St-Jean-Baptiste 
se destinent au service de Dieu 


ST-JEAN-BAPTISTE —- Ed- par des paroles très touchantes. 
mond! Arthur! Lionel! Voici les | I] souhaita, au nom de tous ceux 
noms de trois garçons qui étaient | qui étaient présents, bonne chan- 
très populaires le dimanche soir |ce et bon courage aux héros de 
30 août. la fête. 

En effet, un “wiéner roast” fut| Voici le chant composé sur 
organisé en l'honneur de M. Ed- | l'air de “La cantinière”: 
mond Baril qui fera son entrée | Amis, pourquoi sommes-nous ici 
au séminaire de St-Boniface, et 
de MM. Arthur Dupuis et Lionel 
Godard qui entreront chez les 
Frères Blancs d'Afriques à 
Montréal. 


(bis) 
C'est à fêter nos trois amis 
(bis) 
Edmond qui entre au séminaire 
Lionel, t'Ithur chez les frères, 


Afin de rendre la soirée plus | Refrains; 
intéressante,, on avait choisi,| Un, deux, en avant nos trois 
chez M. Edouard Beaudette, de amis 
St-Jean-Baptiste, un site très | Vous commencerez une nouvelle 
pittoresque sur les rives de la vie. 


rivière Rouge, Dans tous les coeurs vous sè- 
M. l'abbé G. Trudeau, vicaire, 
rehaussa la soirée de sa présen- 
ce. Plus de cinquante jeunes vin- 
rent souhaiter bonne chance à 
leurs compagnons et amis de 
classe. , 
Résumons cette soirée mémo- 
rable, Après une course aux 
trésors, les trois invités furent 
surpris d'entendre un chant com- 
posé en leur honneur. Tous fu- 
rent contents de déguster chiens- 
chauds et liqueurs. douces. En- 
suite quelques jeux furent exé- 
cutés autour du feu. Quelques- 


merez 

Beaucoup d'bonheur vous don- | 
nerez. 

L'inspiration qu'Edmond. trouva 

A Mère-Rose il la devra 

Devant son cadre il se peigna 

Et sa chevelure il ondula, (Ref.) 

Voilà qu'Arthur nous arriva 

Un grand fouette il fous sembla 

Ses grands yeux noirs on admira 

Mais voilà qu'on les perdra. 

$ (Ref.) | 

On a gardé Nel pour dessert 

Un athlète bien extraordinaire 

Son beau sourire et ses dents 


uns préférèrent causer amicale- blanches 
ment près du brasier. Parmi les noirs aura d'la chance, 
M. le vicaire termina la soirée (Ref.) 


COURS DU GRAIN FOURNI PAR 
JAMES RICHARDSON & SONS LIMITED 


1019, édifice Grain Exchange, Winnipeg — Tél. WhHitehall 2-3452 
Prix déchargé à Fort William ou Port Arthur 
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tot 


|la salle des Vétérans, 


| senta à M. 


Mile Eva Pinsonneault épouse | 


à Ste-Agathe 


à Sle-Anne-des 
Mmes Jacques| 


di 5 septembre 


Chênes, MM, et 


Péloquin et Léon Bouchard, de 
Laurier et Réal Ayotte, de Keno: | 
ra, vinrent à Ste Agathe pour 
une courte visite, Ils prirent le 
diner du dimanche chez M. Mar- 
cel Brémaud 

Le dimanche 30 août, Mile Ri 
ta Lemoine et quelque 36 autres 
chefs des Clubs 4-H partaient| 
galement, en autobus, pour St-| 
Paul, Minnesota, et passèrent par | 


Kenora, Ont, Ils furent reçus a 
vec une grande affabilité au local | 
principal des Clubs américains, 
Ce local est immense et moderne 
et il peut accommoder 750 gar 
cons et autant de filles, Au-delà 
de 500 jeunes étaient réunis pour | 
discuter des différentes maniè 
res de procéder afin que les a- 
deptes des Clubs soient vaillants 
et enthousiastes dans leurs en 
treprises, Les Américains firent | 
visiter à leurs amis canadiens, 
les plus beaux sites et édifices 
de leur ville, C'est avec fierté 
qu'on les amena à un nouveau 
centre d'achat qui fut ouvert ré- 
cemment et qui probablement 
aura des échos à l'étranger, Mlle! 
Rita Lemoine est revenue le jeu-| 
di soir 3 septembre, très enchan- | 
tée d'un tel voyage si agréable 
et instructif pour elle-même et 
si utile pour tous les amis des 
Clubs 

M, Raymond Lemoine, de Port- 
land, Orégon, fils de M. William 
Lemoine, qui a passé quelques 
années de sa jeunesse à Ste-Aga- 
the, était en visite chez son cou- 
sin, M. Emmanuel Lemoine, 

Le samedi soir 5 septembre, en 
eut lieu 
une soirée à l'occasion du départ 
de M, J, Keith Wilson, agent de 
l'élévateur à grain de Ste-Aga- 
the depuis deux ans, pour un 
poste plus avantageux. On pré- 
et Mme Wilson une | 
horloge électrique en reconnais- 
sance des bons services rendus. 
Bienvenue à M. M. Côté qui rem- 
placera M. Wilson. 

Baptême 

Le 6 septembre: Joseph-Léo- 
pold-Denis, fils de M, et Mme | 
Henri Baudry, né le 30 août, Par- 
rain et marraine, M. et Mme Léo- 
pold Baudry, oncle et tante de 
l'enfant. A cette occasion, M, et 
Mme Henri Baudry recevaient 
leurs parents à souper, 


Ste-Amélie 
Çà et là | 

M. Anthime Therrien, qui fut | 
patient à l'hôpital durant une 
couple de semaines, est actuel- 
lement en convalescence chez sa 
fille, à Laurier. 

MM. et Mmes Norman Dupas 
et leur fille, de Churchill, Man, 
et Roméo Montsion et leur fils, | 
de Winnipeg, étaient en visite 


chez M. et Mme Jos, Corbel, ré-| 


cemment. 


M. et Mme Mike Sul et leur, 


famille, de St-Vital, ont passé 
quelques jours chez M. et Mme 
Albert Labelle, 

MM. et Mmes John et Adélard 
Ouimet et Jacob Verrier et leur 
fille, Lorette, tous d'Aubigny, et 
M. Marcel Doucette, d'Edmonton, 
étaient en visite chez M. et Mme 
Arthur Desjardins, durant la se- 
maine du 23 août. 

M. et Mme Arthur Desjardins | 
(fils) sont allés conduire leur 
fille, Louise, au couvent de St-| 
Eustache, Mlle Lorraine Pinette, 
qui enseignera à ce même cou- 
vent, les accompagnait. 

M, et Mme L. Archambault 
allèrent conduire leur fille, Léa, 
à St-Boniface, le 17 août, pour 
son entrée au couvent. 

Etait en visite chez M. et Mme 
Théophile Bertrand, le dimanche 
23 août: M. Rioux, ‘de St-Pierre, 
neveu de Mme Bertrand et de 
la Rév. Sr St-Joseph, du cou- 
vent de Ste-Amélie. 


M. et Mme Gérald Marion et 
leur fille, de Dryden, Ont., sont 
en vacances pour quelques se- 
maines chez leurs parents. 


Servez-vous en 
avec prudence ,.. ls 1 
jamais les deux ensemble. 


Somerset 


Va-et-vient 
et Mme David Girouard 
DE. ‘partis en vacances à Toron- 
to et Montréal pour y visiter 
leurs filles, et Mile L, Girouard 
visite à Winnipeg, 


BARGAIN 
DAYS 


St-Lazare 


Malades 

M. Arthur Chartier revenail 
chez lui, la semaine dernière, a 
près avoir passé quelques jours 
à l'hôpital St-Boniface, Bien qu'il 
soit en bonne voie de guérison, 
il lui faudra attendre un certain 
temps avant de reprendre son 
travail 

M, Ivan Tremblay passait quel. | 
ques jours à l'hôpital de Russell 
où il devait prendre un repos 

Les derniers rapports assurent 
que M. Ernest Chartier se porte 
très bien à l'hôpital Deer Lodge 
de Winnipeg 

A tous ces malades, les paroi: 
siens souhaitent un prompt re 
tablissement 

Naissances 


WESTERN 
CANADA 


A M, et Mme Théodore Du: : À 
pont est né un fils à l'hôpital de Départ: 24, 25, 26 sept, 
Birtle, le 31 août Limite pour le retour — 25 Jours 
A M, et Mme Eugène Simard 
est née une fille à l'hôpital de PRIX ALLER-RETOUR DE 
Birtle, le 1er septembre, , rm AP Al 
Cà et Ià WINNIPEG 
Félicitations à M. Robert Selby || En wagons ordinaires: 
qui fut élu commissaire d'éco- || 
les pour la division Birdtail, Les à Vancouver $50,00 
paroissiens sont heureux SAVE Vous épargnez 528,30 
un homme si compétent pour les 
représenter et défendre leurs in- à Victoria 550,00 
| térêts Vous épargnex .........$28,30 
M. Eugène Tourond est décédé | 
subitement à Young, Sask. le! à Nangime $50.00 
lundi 31 août, Il était employé Vous épargner $28.30 
du Canadien National depuis! L 
| quelques années, A la famille | LEn wagons dortoirs, classe touriste 


Tourond, les paroissiens offre nt | à Vancouver , 566.15 
leurs condoléances, | Vous épargnex $21.25 
| À Visahe ti $72.10 

k NET Vous épargnex $15.30 

La Cie Parent Limitée à Nenaimo 568,65 
COURTIERS | Vous épargnex $18.75 

| *Sur paiement d'un lit de classé 


118 - 120, édifice Grain Exchange 
Winnipeg, Man. 


Téléphone WhHitehall 2-6634 


touriste, 


Voyager par train, c'est 
voyager à bon compte 


Tous renseignements de 
votre agent. 


Dr Steven Sonya 
VETERINAIRE 
283, ave Elm 
(ancien local des R.C.M.P,) 
Steinbach, Manitoba 


Téléphone 154—1 . WORLD'S MOST COMPLETE 


TRANSPORTATION SYSTEM 


“LOWEST CASH DIFFERENCE" 


Voilà ce que signifie pour vous 
le plan 
. de votre représentant J. |. CASE 


— VENEZ TOUT SIMPLEMENT et RENSEI- 
GNEZ-VOUS SUR LE MARCHE que nous 
vous ferons, SUR L'ACHAT D'UN NOUVEAU 
TRACTEUR CASE, 


— VOUS SEREZ VRAIMENT SURPRIS! 


V. R. DESHAYES, Saint-Claude 
GARAGE DUMONT, Mariapolis 
VERMETTE & FRERES, St-Jean-Baptiste 
ELIE MOTORS, Elie 
©. J. DUFAULT,Ste-Rose-du-Lac 


L 


ne M Normand, de Coiorre, 
st décédée à l'âge de 96 ans 


Le 29 août, À North Battleford, | 1 et 2, Neuf enfants commencent 
s'éteignait une pionnière de Co-|cette année, Aux. maltresses et 
derre, Mme Malvina Normandin | aux enfants, ae et succès, 
(née Coderrer, Elle dan à St- Çà et là 

Damase, PQ, en 1863 et vint 
s'établir à Coderre, sur un home- 
stead, en 1910 avec son mari, M, 
Joseph Ponton, qui décédait deux 
ans plus tard, lle retourna à St- 
Damase et se maria queues an- 
nées plus tard à M. Amédée Jo. 
doin, Devenue veuve une secon- 
de fois, elle convola de nouveau, 
avec M, Normandin qui mourut 
il y à une dizaine d'années, 

La défunte laisse dans le deuil 
trois filles, Mme Arthur Fontai- 
ne (Clarinda), de Gravelbourg, 
Mmes Raoul Dupuis (Emma) et 
Louis Martel (Alma), de North 
Battleford;, plusieurs petits-en 
fants et arrière-petits-enfants et 
une descendante de la cinquième 

énération, enfant de Richard 
NN née dernièrement à 
Gravelbourg, 

Le service a été célébré à Co- 
derre, au milieu de nombreux 
parents et amis, Les porteurs 
étaient MM. E.-B. Coderre, Noé] 
Blanchard, Emile Gaucher, Eddie 
C'oderre, Gaston Blanchard et 
Louis Marceau. L'inhumation eut 
lieu au cimetière de Coderre, 

Les trois filles de la défunte 
purent assister aux funérailles, 


Des hommes de bonne volonté 
sont à faire une toilette neuve à 
l'église avant la visite de l'évé- 
que la semaine prochaine, Déjà 
la moitié du prélart neuf est po- 
sé, Dans trois ou quatre jours! 
tout sera fini, | 

Pour le congé de la fête du! 
Travail étaient en visite à Co- 
derre: M, et Mme Eudore Desau- 
tels et Mille Loren Bourget, de 
Ponteix, chez Mme Cécile Bour- 
get; M. et Mme Bill Terry et 
leurs enfants, de Regina, chez M. 
Ernest Brin; M. et Mme Louis 
Peltier, de Moose Jaw, chez 
Eugène Peltier, M, Denis Gau- 
cher, de Moose Jaw, chez ses pa- 
rents, 

L'assemblée mensuelle de la 
Ligue Féminine Catholique à eu 
Ilieu chez Mme Paul Lépine, le 
|2 septembre, Mmes Clark et Au- 
|ger étaient les invitées de Gra- 
velbourg, venues pour aider à| 
organiser un groupe de Jeannet:| 
tes à Coderre, Les mères des fu] 
|tures Jeannettes (Brownies) qui 
ne sont pas de la religion catholi- 
que furent aussi invitées, Mme 
Clark expliqua brièvement com- 
ment intéresser les fillettes et les| 

Ouverture des classes grouper. La soirée se termina par 

L'école publique ouvrit ses!un bon goûter servi par l' 

portes le ler septembre. Les ins-|et Mmes Yvette Ferrara et Jean| 
titutrices, cette année, sont: la! Corrobourg. 
Rév, Mère Marie-Edouard, prin- 
cipale; Mme Bourget, grades 7 à 
10: Mme Louis Laverdière, gra- | des maux incalculables; elle bles- 
des 5 et 6; la Rév, Mère St-Henri, | se son enfance, flétrit sa jeunesse, 
grades 3 et 4, une nouvelle à qui! brise sa virilité et attache à tou: | 
tous souhaitent la bienvénue, et|tes ses puissances la honte de la | 
la Rév, Mère St-Claude, grades! stérilité, — P, Félix. 


| 


La presse verse sur l'homme 


"3 par jour 
viennent à bout 


du mal de des!” 
La fonction normale des reins consiste à éliminer de 


l'organisme les déchets et l'excès d'acidité — 

qui sont si souvent la cause du mal de dos. 

Les Pilules Dodd's pour les Reins stimulent f 
le fonctionnement des reins et aident à vous 
soulager du mal de dos, Elles l'ont fait pour 
d'autres, Prenez-en seulement 3 par jour. Vous 
pouvez compter sur les Dodd's. sr 


Dodds 
Pilis 


Ve 


Les Soeurs de 


Notre Dame 


| 
| 


de la Croix 


invitent les jeunes filles de bonne volonté à venir les joindre au service 
du Maitre dans: l'enseignement, soin des malades (hôpitaux, hospices), 
missions lointaines, oeuvres paroissiales et service sociol, 


| 


| 


Venez aujoud'hui — Ecrivez à 
Rév, Mère Régionale, Forget, Sask, 


ou 
Moviciat, 231 - 24e rue est, Princa-Albert, Sesk, 


€ 


La meilleure graine." * 


LA LIBERTE’ ET LE PATRIOTE. . 


Funérailles à Storthoaks 
de Mme Osias Beaudoin 


STORTHOAKS — Après une, (Mme Thomas Bourque); d'Oak 
pénible maladie, endurée avec! Luke, Anna (Mme Philippe Pa- 
rande patience et résignation, radis), de Storthoaks, Joséphine 
me Oslas Beaudoin s'est éteinte! (Mme Camille Carrière), de 
11 h 15, le lundi soir 41 août, | Storthoaks, Georgiana (Mme Jo- 
à l'hôpital de Redvers, entourée seph Filteau), de Regina, Elisé, 
de son époux, ses six filles et un! de Beaumont, Alta, Apolinaire, 
fils, de White Rock, C.-B, Jeanne 

Le corps fut transporté à la! (Mme Peter Saubry), de Carroll, 
résidence de M, Beaudoin, le! Man,, et Marie-Louise (Mme Gil: 
|mardi, 11 y fut exposé jusqu'aux | bert Paradis), de Regina, Tous 
funérailles qui eurent lieu le jeu- | étaient présents aux funérailles, 
di 3 septembre dans l'église pa. | Elle laisse aussi 51 petits-enfants, 
roissiale à 10 heures du matin, | parmi eux six religieuses, et 17 
Le service fut chanté pur M, l'ab: | arrière-petits-enfants, 
bé Marcel George, M, l'abbé F! Les paroissiens offrent leurs 
Marcotte, de Redvers, ét le R, P, sincères condoléances à M, Osias 


Lac Pelletier 


à et là 

Mme Alyre Lubrie, de Pinten- 
dre, PQ, est retournée dans 
l'Est après avoir visité M, et Mme 
Cléophas Métivier pendant quel- 
ques jours, Durant son séjour, 
elle a rendu visite à ses amis de 
Lac Pelletier, Mme Labrie était}; 
accompagnée de son oncle, M 
Gagné, 

M, et Mme F, Shewchuck et 
leurs enfants, de Prince-Albert, 
étaient récemment de passage 
chez M, et Mme Le Marellec, 

M, et Mme Gérard Chabot sont 
allés à St-Brieux, dernièrement, 
pous assister au mariage de Mile 

tgina Bandel, soeur de Mme 
Chabot, 

Plusieurs membres de la fa- 


, 


’ 


NTFS 
Saint-Hubert 
Où et là 
Les visiteurs furent nombreux 
en {in de semaine, MM, et Mmes 
E, Gatin et leur fille, Laura, L, 
Gatin et leur bébé, À, Gatin, J, 
Boutin, À, Ecolan, À, Payot et | 
M, Cottin, M, et Mme P, Ledres- 


|» y et leurs enfants, tous de Re- 
(4 ” et Mlle V, Decelle, de Ken- 
(] 


| 


M, et Mme J, Mercer, de Win- 
nipeg,, ont passé une semaine 
chez léurs parents, M, et Mme A. 
Dumonceaux, | 

L'école de St-Hubert a ouvert 
ses portes le ler septembre avec 
Mme J, Jordens, de Whitewood, 
comme institutrice, | 
| Mme G. Decelles est l'institu- 
|trice de l'école St, John, et Mile | 


M,|pour assister à la cérémonie des 


St-Front, est venu passer deux 
hôtesse  semaines.chez son beau-frère et | 
ses 


n'était pas revenu à St-Front de- 


grand changement dans la pa- 


allée à Si-Brieux où elle va sui- 
vre les cours de douzième an- 
née et Mille Claudette Quessy va 
faire son cours d'école normale | lieu le mardi 1er septembre, Le 
à Saskatoon, 


a pris charge d'une école, 


Willie, 
avec la famille de M. Narcisse | lange Coquet; grade IV, Mlle Irè- 
Buzit, repartie pour Hamilton, | 
Ontario. 


étaient en visite chez M. et Mme 
Laurent Plamondon, 
dernier, 


renne étaient en visite chez leurs 
parents et Mme L. LesStrat est 
allée à Saskatoon chez sa fille, 
Mme M. Syrenne. 


lun voyage à St-Vital et Trans- 
cona, Man. 


|la visite de M. et Mme Laurent 
Happ, de St:Brieux, le dimanche 


30 août, ( 
Mme Victoire Auriat est à Mme Roger Bruneau, et Yvan! de-malade graduée, de Winnipeg, | 


l'hôpital de Rose Valley depuis | Mondor, fils de M. et Mme Lau- | est en congé chez ses parents, M.|ter à un pèlerinage. Ils visitèrent 
|une semaine. 


un vent | ) L | 
moitié nord de la paroisse, le | venue chez elle après un séjour Joanhe, fille de M, et Mme Henri!en 


mille D, Monette se sont rendus 
à Ponteix, le samedi 22 août, 


premiers voeux de leur petite- | 
fille et nièce, Mlle Madeleine | 
Lemay, 

Les classes ont recommencé à 
l'école du village, le 25 août, 
avec Mlle Yvonne Perron en 
charge, À Mlle Perron, tous sou- 
haitent la bienvenue, et bon suc- 
cès aux élèves dans leur nouvel- 
le année, 


Saint-Front 


M, Esdras Beaudry, de Mont- | 
réal, l'un des premiers colons de 


| 


A, Gervais, O.M.I, étaient diacre 
et sous-diirre, 

Les porteurs furent MM, Ro- 
drigue Beaudoin, Omer et Paul 
Carrière, Gérard et Danie] Pa- 


|radis et Marcel Saubry, tous pe- 
|tits-fils de la défunte. 


Mme Osias Benudoin (née Odé- 
lie Martin, naquit à Chartierville 
P.Q., le 30 avril 1886, En 1903 
elle épousait M. Osias Beaudoin 
et éléva üne nombreuse famille, 
Ils quittèrent leur chère provin- 
ce pour venir s'établir sur une 
ferme, à Storthoaks, où ils vécu 
rent 43 ans, Depuis 14 ans, ils 
s'étaient retirés au village, En 
1953, M, et Mme Beaudoin célé- 
brèrent leurs noces d'or par une 
grande fête familiale, 


soeurs, M. et Mme Henri 
Dallaire et Mme D. Charlebois il 


| 
| 


puis 1919 et a trouvé un très 
roisse, 
Mile Fernande Bertoncini est 


Outre son époux, la défunte 
laisse dans le deuil dix enfants, 
Ce sont Urbain, de Storthoaks, 
Gérard, d'Edmonton, Edwidge 


| Willow-Bunch 


Personnel enseignant 


L'ouverture des classes eut 


M. André Auriat est allé aux | 


Mme Paul Moisan et son fils, | 
sont allés à Saskatoon 


M. et Mme Félix Coppens 


dimanche 


MM. Marius et Alphonse Sy- 


M. et Mme J, Shearer ont fait 


La famille Louis Syrenne avait 


Un orage de grêle poussé par | 
violent, a traversé la | 


{samedi soir 22 août, causant une | à 


perte totale de la récolte et des | 


jardinages et brisant de nom-|lisé à Regina depuis quelque lyne Blezy, oncle et soeur de George, C.-B. sont retournés | 


| 

breuses vitres, Très peu des fer- { 

miers avaient assuré leur récolte | 

contre la grêle, | 

Les travaux, de réparation et 

de finition de l'église sont pres- 

que terminés, C'est maintenant 
un temple digne du culte divin, 

Baptème 
Le 30 août: Joanne-Rachelle, 


fille de Germain Auriat et de 
Joséphine Lamoureux. Parrain 


f 


et marraine, M. et Mme Florian 


Montes, cousins de l'enfant, 


| ce-Albert, 
{Québec le samedi'5 septembre. 


personnel enseignant se compose 
comme suit: grade 1, Sr Jeanne- 


environs de Bellsite, Man, où il | Rita et Sr Gabrielle-Lucille; gra-| 
ide 11, Mme Gertrude Benoit et} Pr 


Mlle Thérèse Boulianne,; grade 
I, Sr Juliette-Marie et Mile So- 


ne Moulin: grade V, Mlle Cécile 
Côté et le Frère Philip John: 
grade VI, M. Hervé Langlois: 
grade VII, Sr Gertrude-Thérèse 
et le Frère Roger; grade VIII, M, 
Roger Rodrigue; grade IX, M. 
Olivier Muloin;'grade X, M. Jean 
Philippon; grades XI et XII, M. 
Gérard Verhelst, principal, 

Meilleurs souhaits de succès au 
personnel enseignant et: à tous 
les élèves et bienvenue aux nou- 
veaux professeurs. 

Malades 


Mme Marcel Dionne, Mme Ol- | 


| ga Philippon (une fille), la petite! Camille, Octave et Jean Carrière, 


Louise Bruneau, fille de M. et 


rent Mondor, sont patients à l’h6- 
pital local, | 
Mme Josette St-Denis est re- 


l'hôpital. 
M. Louis Lizaire est hospita- 


temps, 
Va-et-vient 

Les RR,. FF. Philip John, Ro- 
ger et Aimé, E.C., sont arrivés le 
mardi 1er septembre d'Ottawa où 
ils passèrent deux mois de va- 
cances dans leur communauté et 
dans les environs. 

M. l'abbé R, Larivière, de Gra- 
velbourg, est venu conduire M. 
l'abbé Lucien Roy, séminariste, 
en vacances au camp Lemieux de 
Lac Pelletier, chez sa mère, Mme 
Léo Roy. M. l'abbé Larivière se 
rendit visiter MM. les abbés J.- 


\ | A. Latendresse et A. Bouchard, | 


curé et vicaire, le lundi 31: août} 

Mme Francis Shaw, M. et Mme 
Gérald Bellefleur et leurs fils, 
de Regina, sont venus visiter M, 


Let Mme Francis Bellefleur, der- 


nièrement, 

Mme Juliette Lindstrom et ses 
deux enfants passèrent quelques 
jours chez leurs parents, M. et 


{Mme W, Winslow., 


M. et Mme Jean Mondor et} 
leur fille, de Ponteix, sont venus | 
visiter leurs parents, M. et Mme | 
Gabriel Mondor, récemment, 

Mlle Rachel Lemieux, garde- 
malade à l'hôpital des Soeurs 


| Grises de Regina, est en vacan 


ces chez ses parents, M, et Mme 
Albert Lemieux, 

M. le Dr Robert Roy, de Prin- 
est allé se marier à 


Victa Decelles a repris son poste 
à Kenda] 

M. et Mme L, Beaujot et leurs | 
lenfants et M, A. Beaujot sont al- 
lés, dimanche, rendre visite à! 
leurs soeur et beau-frère, M, et |” 


grands amis de la famille, MM. et Mme J, Driscoll, à Handsworth:. 
Mmes Léo Audette et Clément!  Souhaitd'un prompt rétablis- 
Gérard, de Torquay, M, Alex, | sement à M, Raymond Gérard, 
Boulet, de Dumas, et M, et Mme! qui est actuellement à l'hôpital 
Clarence Neff, de White Rock, de Whitewood, et à son fils Elie, 
48, qui est retourné pour recevoir 
Remerciements d'autres soins à l'hôpital de Re- 

La famille Osias Beaudoin re-|&ina, j 
mercie trèf sincèrement toutes! ‘M, John Schmitz, de Prince- 
les personnes qui lui ont témoi-| George, C.-B., s'est arrêté chez 
gné de la sympathie, soit par! M. et Mme L,. Beaujot, en route 
offrandes de messes, visite à la! pour Montréal, MM. Schmitz et 
maison, et particulièrement M,|Beaujot étaient camarades d'ar- 
le Dr Paul Martine pour ses bons | mée et ne s'étaient point vus de- 
soins donnés à Mme Beaudoin.|puis de nombreuses années, Le 


Beaudoin et à tous les autres 
membres de la famille, 

Etaient venus de loin pour as- 
sister aûx funérailles! M, et Mme 
Paul Gagné et leurs enfants, Car- 
mel et Benoit, de St-Claude, 


de Colomb 


Conseil Langevin no 4280 
(Régina, Sask.) 


Invitation 


| des Chevaliers de 


en français qui aura lieu à Stor- 


s visiteur était accompagné de M. 

M. et MS Gal Paradis, de| Ed, Fitzgerald: Tous deux voya- | thoaks, Sask., le dimanche 27 
Vancouver, C.-B. sont venus en|&eaient dans une petite auto de |ephiemOEe dans la salle parois- 
visite chez leurs parents, M, et!Marque Iseta, feisle, CORUNERGANT a TI de LAN 
Mme J.-B. Paradis Mme M. Decelles, accompa- | Vant-midi, et au banquet qui aura 


{|gnée de ses enfants, a passé deux | lieu à Bellegarde à 6,h, 30 du 
soir, 

Cette initiation, sous la direc- 
Baptème tion d'une équipe de St-Boniface, 
Le 8 septembre fut baptisé | Manitoba, sera én même temps 
{l'institution en Conseil Perma- 
[nent pour nos frères du Soüs- 
conseil de Redvers, Bellegarde, 
Storthoaks, Alida et Cantal, 

Le frère J.-L. Lirette, ancien 
|Grand Chevalier à Regina, sou- 
|haite que beaucoup de Chevaliers 
prennent part à cette belle jour- 
née historique, qui ne manquera 
pas de les intéresser, 


| M. et Mme Octave Carrière e ( 
Heurs trois enfants sont allés ren-|SeMainés chez sa soeur, à Can- 
| dre visite à leurs parents de St-!diac. 
| Boniface. 


| 
M, et Mme Edouard George, L 
de St-Boniface, Man, sont venus | Denis-Joseph, fils de M. et Mme 


(oi À taur de J, Cottin. Parrain et marraine 
passer quelques jours avec leur Leu * 
fils, M. l'abbé Marcel George, au|M. et Mme P. Ledressay, de Re- 
esbytère, &ina, oncle et tante de’ l'enfant, 


Mme Henri Paradis a eu la vi-| 
site de sa soeur, Mlle Aimée Ja-| 
mault, de Notre-Dame-de-Lour- | 
des, Man. 

et Mme Ernest Gauthier 
sont partis pour un séjour dans! M. et Mme Emile Coza, de Re- 
la province de Québec. &ina, étaient de passage chez M, 

M, et Mme Lionel Chicoine et! et Mme Coza, dimanche dernier, 
leurs enfants ont fait un voyage M. et Mme Napoléon Dümont 
à Ste-Rose-du-Lac, Man., afin de|et M. et Mme Alphonse Dumont, 
rendre visite à leur tante, Mile de St-Laurent, Man., étaient en 
Eugénie Pinette, |visite chez M, et Mme Maurice 

M. Albert Filteau et ses deux | Marquette et plusieurs amis, la 
filles, Claire et Louise, ainsi que | semaine derniére, 

M. Gobeil, de St-Boniface.. sont}. Mlle Françoise  DesRoches 
en visite chez M. Arthur Chicoine quittait la paroisse pour aller 
et M. et Mmes Jules Pierret. |enseigner à Eston, 

Mile Jeanne Carrière: est en! M. et Mme Albert Choquette, 
visite chez ses frères, MM, Aimé, M. et Mme Edouard Bernier ain- 
si que Mme Rachel Thompson et 
son fils, Garth, allèrent à Leston, 
le dimanche 22 août, pour assis- 


— Périgord 


Va-et-vient 


Laflèche 


Mmes J.-B. Bleau, de Val Ma- 
rie, Tom Willey, de Flin Flon, et 
Delphis Ranger, de Pentfeton, 
C.-B, sont venues visiter leur 
tante, Mme Joseph. Chorel. 

Mlles Mariette Dumaine et Lu- 


de l'hôpital, rendaient visite à 
leurs parents, M. J.-B. Dumaine 
et Mme R, Millette, de Storth- 
oaks, 

Mlle Laurette Martineau, de 
Winnipeg, passa une semaine de 
vacances chez ses parents, M. et 
Mme Joseph Martineau. 

M. l'abbé A. Moquin est re- 
venu d’une:vacance de deux se- 
|maines passées chez des parents 
de l'Est. 

Son Exec, Mgr Aimé Decosse 
se rendait au couvent bénir la 
nouvelle chapelle. 

M, et Mme Léo Moquin passè- 
rent quelques jours chez M. le 
curé, leur cousin. 

Il y a eu réunion de famille 
chez M. et Mme Auguste Cler- 
mont à l'occasion du 90e anni- 


Mlle Lillianne Beaudoin, .gar-| 


len même temps, M. Hervé Cho- 
[nee qui est employé là. 


Mile Joan DesRoches est allée 


d € seigner à Cold Lake, Alta. 
Blezy, Parrain et marraine, M.| M, et Mme Donald Martin et 


Gilbert Bonneteau et Mlle Joce-|leur fillette, Debra, de Prince 


et Mme Earl Peters. 
Baptême 
Le 30 août: Marie-Jeannette- 


|chez eux après avoir passé deux 
{semaines chez Mme Jeanne Mar- 
tin (grand-mère de M, Martin) 
ainsi que chez d'autres parents 


l'enfant. 
Quarante Heures 

Les Quarante Heures commen- 
cèrent dans la paroisse le diman- 
che 23 août après la grand-messe | et amis, 
pour se terminer lé mardi 25 août | MM. Roland Bossé et Daniel 
à la messe de 10 heures. Le R. P.}Choquette sont allés à Kamsack, 
A. Gervais, O.M.I., de passage à | pour affaires, dimanche dernier. 
a pere ne AR 

s n-|Prince-Albert il: y a quelque é è 

tendit les confessions, Les parois- | temps pour visiter: des amis. vants, neuf étaient présents avec 
siens vinrent nombreux aux-of-l; M. et Mme Albert Choquette | 12U'S enfants pour lui présenter 
tices et il y eut un grand nom-|sont allés à Mistatim.… visiter |IeU'S souhaits, cadeaux, etc, 

Ces Û S IVLIS n 
bre de communions. leurs fille et gendre; M. et Mme | . Malades pi 

Ouverture des classes Emile Leblanc, à l'occasion du | ,, M. René Jacques fut victime 

Les écoles ont ouvert leurs! premier anniversaire de leur pe- | d'un accident sur la ferme et il 

portes ä:la gent écolière le mardi |{it-fils, Maurice Leblanc, diman:- | parsit trois doigts de chaque 


ler septembre, Les instituteurs | * 
A Mme Achille* Palmier se re- 


+1 é | Urs|che dernier, 
s »s mêmes que les années! ) FAR Le” I "86 
sont le q A, et Mme Edouard Mathieu, met d'une opération subie à Re- 

| gina, ‘dernièrement. 


mont. De ses onze enfants vi- 


passées, sauf pour la classe des de Churchill, sont retournés chez 
grades 3 et 4 qui a comme insti-|eux après avoir passé deux se- 
FUtrIÉe, Mlle a Pan | naines SHpnours parents, M. et 
martre, remplaçan me an/Mme J, Mathieu. 
Carrière qui a démissionné. L'é-| M. G. Martin, de Prince Geor- 
cole St-Edmond est vacante, ge, C,-B.;est venu faire les mois- | 
a ————— sons chez sa mère, Mme Jeanne | 
Martin. 
Montmartre M. et Mme Frank LeCore eu- | 
ae rent la visite de la mère, de la: 
Etaient VA M. et soeur et nd frères de M. LeCore, | 
aient en vis L M, il y a quelque te à | 
Mme Adélard Rioux, dernière-| Mme Gérard T Leblanc et ses 
ment: leuts filles, Léona et Jo-| quatre enfants, de Zenon Park, | 
celyne Ron a ont passé une semaine chez les | 
erre € , : | 
une amie, Mile Wadé, de Moose | Mme À \bert Due à Z 2 | 
Jaw, leur fils, Hervé, de Regina, | quelqué,temps. Y | 
un frère et une soeur de Mme La reûtrée 


| Les écoles ouvtirent leurs por- 
tes le premier septembre, Mme 


vérsaire de naissance de M. Cler- | 


4 
+ Sa mère, Mme Léo Roy, de Wil-| Rioux, M. Maurice Tourigny, de | 
, À low-Bunch, qui l'accompagnait, |! Sudbury, Ont, et Mme G, Noels, 
. se rendra à Montréal pour visiter | de Victoria, C.-B, 
(] CLR] ’ . son fils, Bernard et sa famille. M. Roger Labrèche est main-| 
° que ] ale planté Mile Dianne Martin, fille de tenant employé à l'élévateur 
° M. et Mme Albert Martin, qui! ‘National’ à Montmartre, Les 
° » s'est vu décerner-une bourse d'é- | paroissiens lui souhaitent bonne | 
+ .! | tudes, est allée continuer ses étu-| chance dans sa nouvelle entre-| 
° = © | des à l'école normale de St-Hya- | prise. 
. si icitati ———— | 
à était mon p acement k suntie, P.Q. Félicitations et bon < | 
. “à Lx Mme Glenttie et ses deux fil-| Les marches 
. : les, de Washington, D.C. sont!  BEURRE, OEUFS ÉT VOLAILLES 
" d ï 0 MT a Mer I ra M. (Commission House Prices) 
et Mme Frank Bellefleur, récem- 
. ans notre C0-0p: , ne | ONE * | Le 8 septembre | 
. .# M. et Mme Hornung et leur | émerie A PURE 1 
ë . |famille, de Ponteix, sont venus! "pi, moyens payés par les commer- 
| passer les vacances chez leurs fants À : gros pour oeufs non classés 
À parents, M. et Mme L, Sylvestre. | livrés à Winnipeg: | 
fi . M. André Lauzière, son beau-| pr OEUFS | 
MAT, ne à frère, M. Ted Lavery, de Detroit, | ARE UE 
4 .o.* Michigan, et son frère, Adéodat, l'age" mauens 
À du camp Shilo, Manitoba, ancien-, Grade B CAR: A 
s61 nement de Willow-Bunch, sont | Grade C … A RES 
venus visiter leurs amis durant 
$t-Bonitac quelques jours. 0e Ne vi Fate, 
M. et Mme Delphis Savoie sont | Plus.de 6 lbs … .26-28 22-24 13-.14 
a orte u r It h , j'' allés assister au mariage de leur 2 ds. AE - td 7 AT 
beau-frère et frère, M. Georges | Moins de 4 1b8 7 20 15 00-11 
pp ne grosse recoile chaque annee: Danticie à Sénls Ont: | SR RER 
s Ÿ R M. et Mme A. Becker, d'Ed-| plus de 5 lbs …… 15-16 13-14 408! 
: Les épargnes sont seulement une partie du {monton, et Mlle Estelle Rainvil-!4-5 Ibs 1-14 11-12 06! 
{ l vd que je reçois dû à ma qualité de membre Île, de Gravelbourg, ont visité| Moins de 4 PSE 27-00". 
e la coopérative, leurs parents, M. et Mme Donat | « 
—S par agent 5 Eu à } Joyal. Ils allèrent ensemble à L'nere 7.5 TN 5 
Renseign Ce qui est plus important encore, c'est la ' i | à 
d h ; Wey burn pour assister au maria- MARCHE AUX BESTIAUX | 
protection que la coopérative m'accorde quand ; 
| j'achète où Je vend ge de leur soeur, belle-soeur et! Bonvilions: | 
eu" es 1 nas, tante, Mme Betsie Carruthers, De choix 
“Les coopératives d'achats et ventes m'aident célébré le samedi 22 août. | Moyens 
Ca à rapporter un prix juste pour mes produits, : M. Jean Champigny est allé à} Ordinaires 
.M Les coopératives d'achats et de services me ga- Weyburn pour rénover la _mai-|cénises: 
tion rantissent une bonne qualité À prix juêtes. son de’ son beau-frère, M. Emile] Bonnes 
or Rodrigue. Ordinaires * 
ee “Cette protection deux-méthodes contre les Mile Antoinette Martin, de|y,cpes: À 
.! d | abus sur le marché est le plus gros bénéfice que Gravelbourg, était en promenade! Bonnes sis P1T00-817.50 
e la je retire de mon placement dans la coopérative," chez des parents et amis, le 6 sep-| Moyennes … . "13.30- 16.50 
tembre. (à Canners’ et ‘Cutte 1100- 15.00 
M. Albert Roy est actuellement | Taireaux: Ÿ 
; [ a ( 7 ti d employé à Moose Jaw. Oasis te SENS 
oopera Ive e Mme Roméo Rodrigue el ses| veaux de boucherie: 
# k enfants, Cécile et Lionel, méde-| De choix … . .00-832.00 
ti cin sont rendu visite à leur filé) DOM mé 1 
n — consomma lon s ei Alerts A pl e Le 4: PS 22.00 
7 rères des Ecoles Chrétiennes, à | pores! 
à “4 #4 er de t localité Ottawa. Onde À ex 
L vo re M. et Mme Antonio Grégoire ARE RU M 
et M. E, Talbot, de Gravelbourg, | Agneaux: ° 
u sont venus visiter des parents et| Mhuionss “ 
ratives sont le “balancier” qui fortifie notre économie libre. dimanche 6 50ptembre.| Bons mme 0400-0800 


, 


. 


i " sf 
Ex À A 
+ Dre 4 nn 


or 


lconduit par M. Maurice Mar- ! 
|quette, 


ide la mère de Mme Côté, Mme 


Thérèse Pelletier reprenait sa 
classe des grades cinq à huit, 
pour la troisième année et Mlle | 
Denise Dubé, de St-Brieux, en- 
seigne les grades un à quatre. 
Bienvenue de toute la paroisse 
à Mlle Dubé! Les élèves des gra- | 
des supérieurs vont par autobus, | 


à  Kelvington High} 
School, 
Condoléances 

Sincères condoléances à la fa- 


mille Côté, à l'occasion du décès | 


Langevin, de Lintlau, qui rendait 
son/ âme à Dieu le lundi 7 sep- | 
tembre. 


LELLEELELEEEEEEEEEEETECEEEEENEPEEN ET ECTT EPP PET EE TEEECELE) 


Le nouveau 
BÉLANGER 


_ CASTELI 
PU à 


Le poële électrique combiné 


À toutes les caractéristiques d’un bon poêle 
et pourtant prénd peu-de place dans la cuisine, 
Voyons quelles sont les: coractéristiques du 
CASTEL , . . four géant, rôtisserie à chauffage 
ropide à houteur de faille ; ,, éléments 
*’Monotube'' à chautfe rapide , , ; commu- 
toteur à sept dégrés de chauffe , , . chrono 
mètre-contrôle ‘’Telechron” automatique . , 
réchaud spacieux, 


Vous jouirez d'une cuisson plus rapide avec 
le poéle électrique combiné CASTEL , , « 
voyez-le aujourd'hui, 


CA. DeFehr & Sons Ltd. 


18, rue Princess 10970 - 84e rue 
rue | Du 5 


St-Boniface, le !1 septembre 1959’ 


LEA 


HENRI D'ESCHAMBAULT LTÉE 


Billets de voyage 


= Assurances = 
CHEMIN DE FER — AVION — PAQUEBOT 


Chevaliers | New Westminster 


Le Conseil Langevin no 4280! 
olomb de Re- 
|gina, Saskatchewan, invite tous 
| les confrères de la Saskatchewan 
Let du Manitoba à une initiation 


136, avenue Provencher — St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1137 


Notre-Dame. de la Paix 


Therrien, ancien curé de Prince: 
ton, C,:B,, arrivait à New West- 
minster pour prendre charge de, 
la paroisse, Le dimanche suivant, 
un grand nombre des paroissiens 
se réunissaient dans le sous-s0] 
de l'église pour rencontrer leur 
nouveau pasteur, lui souhaiter la 
bienvenue, l'assurer de leur en- 
tière coopération et unir leurs 
efforts aux siens pour obtenir un 
rapide amortissement de la dette 


| d'église, 


Le 26 août eut lieu une assém- 
blée des Dames Auxiliaires de 
la paroisse, Le but de la réunion 
était de discuter les préparatifs 
our le prochain bazar qui aura 
ieu le mercredi 7 octobre au 
Marché de la Ville (City Market) 
sous la présidence de Mme Ar- 


Il 


| 


cienne Millette, gardes-malades | 


4 Voyez le Castel Il 


mand Gaucher, Le bazar, débu- 
{ant par un thé, sera ouvert à 
2 h, 30. De plus amples rensei- 
gnements seront publiés ultérieu- 
rement, Les billets pour la loterie 
ont été mis en vente déjà, Espé- 
rons que chacun aidera à leur 
vente, h 

Le Cercle Canadien francais de 
New Westminster a tenu une réu- 
nion le 30 août afin d'élire deux 
A and ch du groupe qui de+ 
vront assister aux réunions men 
suelles du Comité exécutif de 
la Fédération, Furent aussi élus 
les délégués au congrès annuel 
de la Fédération qui doit avoir 
lieu les 10, 11 et 12 octobre dans 
l'auditorium de l’école supérieu- 
re de Notre-Dame de Lourdes, 
Plusieurs projets qui seront dis- 
cutés à la prochaine réunion fu- 
rent ébauchés, Pour terminer, 
l'aumônier fit une courte allo. 
cution très intéressante sur l’im- 
portance de l'école catholique et 
française pour les enfants et aus- 
si pour les adultes, 

our venir en aide au comp- 

toir de la chance no 7, Mile Her- 
mine Gauthier, Mme H. Four- 
nier, et Mlle Germaine Simard 
avaient organisé une partie de 
bingo qui eut lieu le 2 septembre. 
À la fin de la soirée bien réussie, 
un excellent petit souper fut ser- 
vi. Un bingo organisé par Mmes 
Rose Hunter et Léon Côté, au 
profit du comptoir de couture, 
eut lieu le 9 septembre. Ces da- 
mes seront en charge de ce comp- 
{oir au kermesse du 7 octobre, 


RETARD RELATIF 


Elle (très en retard au rendez- 
vous). 

— J'espère que je ne suis pas 
trop en retard, chéri? 

ui (regardant sa montre). 

— Non, non. En tout cas, tu 
né t'es trompée ni de jour, ni 
de mois! L 


| EI SM LD PP EE ‘0 MES MESA né = 


LES FRANCAIS 


DANS 


L'OUEST CANADIEN 


Donation Frémont 


Un volume de 162 pages 
avec couverture en couleurs 
et cartes des provinces de l'Ouest 


En vente au bureau de 


La Liberté et le Patriote 
et chex Fides, 135, avenue 
Provencher, St-Boniface, Man. 


Prix: $3.,00 (par la poste, $3.25) 


DELLE LELLLELLLLLEL EEE EEE EEE EEE 


leurs noces d'argent à Fairholme 


FAIRHOLME — Le 17 août, 
plusieurs parents et amis se ras- 
semblaient pour célébrer le 25e 
anniversaire de marlage de M, 
et Mme Ernest Thibault, La fête. 
surprise fut organisée par leurs 
enfants avec l'aide de plusieurs 
amis, 

A quatre heures de l'après. 
midi, Lous se rendaient à l'église 
Ste-Croix où M, l'abbé Gérald 
Poullot célébra une grand-mes- 
se et bénit les jubilaires, Durant 
la messe, la chorale chanta la 
“Messe des anges’, Mme Emma 
Tanguay chanta deux cantiques 
appropriés en anglais et en fran- 
cais, accompagnée à l'orgue par 
sa fille, Mme Madeleine Gervais, 

A la sortie de l'église, on a 
fait la parade autour du village, 
Les jubilaires avaient pris place 
dans l'automobile Ford ‘Model. 
A'' 1928, décorée pour l'occasion, 
A l'avant-garde de la parade sur 
un ‘scooter’ était M. l'abbé Pou- 
liot, suivi de la voiture des ju- 
bilaires, conduite par M, Alfred 
Bouchard, accompagné de son 
épouse, Gilberte, soeur de M, 

ibault, On se rendit à la salle 
où fut servi un souper à 125 in- 
vités, 

La table d'honneur était dé- 


Bellegarde 


Bénédiction de l'église 

Le jeudi 17 septembre, à 4 h, 
p.m., Son Exec, Mgr M. C, O'Neill, 
archevêque de Regina, bénira la 
nouvelle église St-Maurice de 
Bellegarde, Cette église fut cons- 
truite au cours de l'année par la 
compagnie Fortier et Drouin, de 
St-Boniface, sous la surveillance 
de MM, Georges Trottier et Lio- 
nel Boulet, 


Çà et là 
Miles Irène Cop, Claudette 
George et Yvette Aimé sont pure 
ties pour l'école normale de Win- 
nipeg, dimanche dernier. 

M, et Mme Armand Paulhus et 
leurs enfants, Miles Lilianne Syl- 
vestre et Thérèse George, de St- 
Boniface, et M. Maurice Bauche, 
de Winnipeg, sont venus visiter 
leurs nombreux parents, en fin 
de semaine. 

M. Alvin Gervais, fils de M, 


et Mme Georges Gervais, est en-|g 


tré au noviciat des Pères Oblats 
de Marie Immaculée, à St-Nor- 
bert, Man. le 5 septembre. Féli- 
citations, bonheur et persévéran- 
ce dans sa belle vocation. 

L'ouverture des classes eut 
lieu le 8 septembre. 

Le dimanche 6 septembre eut 
lieu un shower en 1 € 
Mlle Paula Moreau, organisé par 
ses amies, 11 y eut présentation 
d'un cadeau offert par toutes les 
invitées. 


Cuelenaere, 
Hall & Schmit 


AVOCATS ET NOTAIRES 
M3, Toronto-Dominion Bank Building 
J M. Cuelenaere, QC. 
R. N, Hall, QC. 
K. J Schmit, BA. LL.B. 
Téléphone: ROger 3-7441 
Prince-Albert, Sask, 


L. E. L. Lamontagne, 


B.A,, B.C.L., LL.B, 
Avocat — Notaire 


Bureau: tél. RO 3-9691 
Résidence: tél. RO 3-6969 


240 Mitchell Block Prince-Albert 


Dr E.-J. Gaudet 


DENTISTE 


Chambre 210 Mitchell Block 
Avenue Centrale et 1le rue Est 


lau-dessus de DUNCAN Drug Store) 


Prince-Albert, Sask, Tél.: RO 3-7815 | 


J.-R. Pellerin, B.A. 
OPTOMETRISTE 
Examen de la vue 


40, 12e rue est, Prince-Albert, Sask | 


MEDICAL & DENTAL CLINIC 
Téléphone RO 3-7744 


Léonard Houle 
ENTREPRENEUR 
Constructions de tous genres 
Téléphone: RO 4-4760 
444 - 15e rue Ouest 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


“Pour un excellent service’ 


L'Hôtel Empress 
PRINCE-ALBERT, SASK. 


COFFEE BAR - SALLE A MANGER 
SALLE DE BANQUET 
Pour mariages, réceptions, ete, 
M.-d, DEMERS, prop. 


honneur de| 


|corée avec goût, couverte d'une 
inappe de dentelle et ornée de 
| fleurs naturelles et de guirlandes 
| roses et blanches et de cloches, 
| Le gâteau à trois étages avait été 
fait et décoré artistiquement par 
Mme Marie-Anne Côté 

M, l'abbé Pouliot fut maitre de 
|cérémonies, Une adresse fut lue 
|par Harvey, seul fils des jubilai- 
res, La soirée se continua par le 
chant et la musique, On a pré- 
senté aux jubilaires une causeuse 
avec fauteuil, une chaise berçan- 
te et une bourse, cadeaux des en- 
fants, parents et amis 

Plusieurs sont venus pour la 
| célébration d'un peu partout: 
Mme Yvonne Havard, M; et Mme 
Edouard Côté et leur fille, Ger- 
trude, de St-Boniface, Man,, Mme 
A. Labossière, de St-Léon, Man, 
MM, et Mmes Ernest Sévigny, 
Lucien Thibault, Alphonse Rou- 
leau, Gérard Desharnais et Geor- 
ges Rouleau, tous de Ponteix, 
Sask,, M, et Mme Alfred Bou- 
chard, de Vegreville, Alta, M, et 
Mme Théodore Rivard et leur 
fille, Cécile, de Bonnyville, Alta, 
MM. et Mmes Armand Massé, M, 


|! 


et Mme Roy Johnson et leur fille, | 


Diane, de Cold Lake, Alta, MM, 
et Mmes Robert et Gédéon Cha- 
(lifour, de Léoville, Sask,, M, et 
{Mme Charles Blaquière, d'Edam, 
| Sask,, M, et Mme Alphonse Du- 
puis, de Jackfish, Sask, Mme 
|Gwen Brooks et sa fille, Jacque- 
line, de North Battleford, et au- 
tres parents et amis de Saska- 
toon, Glaslyn, Livelong et Mer- 
vin, Sask, 


| 
| Eda 
Décès de Mme M, Régnier 


| Mme Moïse Régnier est décé- 
dée le 24 août à l'hôpital Ste- 
Famille de Prince-Albert, après 


lune maladie de quelques semai- | 


nes 

Née Célanise Lagesse, à St- 
Georges, Illinois, E.-U., la dé- 
funte était âgée de 91 ans. Elle 
habitait la province depuis 1908. 
Elle laisse dans le deuil trois fils, 
Noël, de Bonnyville, Alta, Wil- 
liam, de Port MeNeil, C.-B, et 
Henri, de Prince-Albert, six fil- 


ina), d'Edam, Raoul Lemieux 
(Mélina), de Paradise Hill, Fred 
Masson (Louise), de Makwa, Jos. 
Imbeau (Marie), d'Edam, Denis 
|Labonne (Délia), de Prince-Al- 
|bert, et Henri Delhommeau 
| (Blanche), de White Star, et de 
{nombreux petits-enfants et arriè- 
|re-petits-enfants. 

La dépouille mortelle fut ex- 
posée au salon funéraire Macken- 


funèbre fut chanté en l'église 
d'Edam, le 27 août, par M, l'abbé 
|J.A. Desrosiers, curé. 

Les porteurs étaient MM. AI- 
fred Masson, Jos. Imbeau, Char- 
les Hamel, : David Hamel et Ray- 
mond Régnier. ! 

L'inhumation eut lieu dans le 
cimetière d'Edam. 

La direction des funérailles 
avait été confiée au salon funé- 
raire Mackenzie, de Prince-Al- 
bert. 


3 Meyronne 


Va-et-vient 
MM. Omer Chouinard et Louis 
Roy se rendaient dernièrement à 
Manor pour affaires. 
M. et Mme H. Monpetit, de 


| deux semaines chez leurs soeur 
let beau-frère, M. et Mme Arthur 
Thuot, vVisitèrent aussi leur ne- 
veu, M. l'abbé Georges Thuot, de 
Mankota, ainsi que M. et Mme 
A. Ulric (Laura Thuot), de 
Champion, Alta, Ils retournaient 
à Winnipeg en route pour Mont- 
|réal avec leur autre neveu, 
[Raymond Thuot, étudiant à l'U- 
|niversité du Manitoba. 

Mme P.-E. Leblanc, de Mont- 
réal, passait quelques jours chez 
les familles Staniâlas, Adolphe et 
Victor Lalonde. É 

M. et Mme Arthur Smith (fils) 
et leur famille étaient en visite 
chez M. et Mme Peter Theis, 
d'Admiral. 

M. et Mme Jos. Brodeur, de 
|St-Boniface, étaient les hôtes de 
|M. et Mme Arthur Smith, 

M. et Mme Jos. Chabot, de Fer- 
land, ainsi que Milles Gertrude 
et Janine Chabot, étaient les in- 


nette. 


sont partis à Cluny, Alta, chez 
M. Lionel Smith, pour aider aux 
| moissons, Ÿ 
La rentrée 

L'école sépurée ouvrait ses 
portes le 1er septembre, sous la 
direction des religieuses de No- 
tre-Dame de Chambriac. Les Rév. 
|Srs Marie-de-Montfort et Marie- 
du-Rosaire sont en charge des 
grades supérieurs et de la petite 
|classe respectivement. Le 2 sep- 
tembre, une messe au, Saint-Es- 
| prit fut célébrée par M. le curé 
et chantée par les élèves et leurs 
maitresses, 


ouvrent cet automne, 


une ÉCOLE 


LES FILLES DE LA PROVIDENCE 


Cordiale invitation aux jeunes filles intéressées 


Locaux spacieux et attrayants. 
Cours bilingues, intéressants et pratiques: 
Religion, cours préparatoire au mariage, 


art culinaire, coupe, couture, 
puériculture, secourisme, etc. 


Adreses-vous: Les Filles de la Providence, 


1300, 15e rue ouest, 
Prince-Albert, Sask. 


à Prince-Albert, Sask., 


MÉNAGÈRE 


les, Mmes Alcide Hamel (Geor-| 


zie, de Prince-Albert, Le service | 


! Montréal, qui sont venus passer | 


vités de M. et Mme Marcel Mo-| 
MM. Arthur et René Smith] 


Zenon Park 


Va-et-vient 


M, et Mme Maurice Lareau et| 


leurs deux petits fils, de Prince- 
Albert, ont passé quelque temps 
chez leurs parents et grands-pa- 
rents, M, et Mme Albert Lareau, 
avant le départ de Maurice pour 
l'Iraq où il sera employé pen- 
dant deux ans, Mme M, Lareau 
et ses enfants demeureront à 
Prince-Albert en attendant d'al- 
ler le rejoindre 

M, et Mme Romain Bourrier, 
de St-Boniface, ont visité M. Ar: 
thur Lalonde et M, et Mme Fred- 
Cle Lalonde, ainsi que leurs on- 
cles et tantes et leurs familles, 


Mme Mathilde Mondor, d'Ile- 
|de-Chênes, Man, et ses fille et 
gendre, M, et Mme René Manai- 
gre, de St-Boniface, étaient en 
visite chez M, et Mme Eugène 
Favreau et autres parents, 

| M, et Mme Rémi Lalonde et 
leur bébé, Mile Dolorès Chartier 
et M, Léo Sirois sont 
| Montmartre, à l'occasion du ma- 
|riage Riou-Perras, 

M, et Mme Alcide Parent et 
leur fillette, de Maillardville, 
C.-B, ont visité leurs oncles et 
tantes, MM, et Mmes Edouard, 
Louis, Léon et Bruno Leblanc et 
leurs familles. 

Etaient en promenade chez M 
et Mme Edmond Hudon et chez 
{Mme Jos, Hudon: M. et Mme 
Léonce Duret et leurs enfants, de 
| Victoire, M. l'abbé Bruno Mof- 
Ifet, de Ste-Marie - de - Beauce, 
PQ, M. et Mme Alphonse La- 
flamme et Mile Marie-Laure La- 
| flamme, de Québec, Mme Joseph 
| Hudon, de Charny, PQ, M, et 
Mme Gaston Hudon et leurs en- 
fants, de Prince-Albert, 


Mme Clarisse St-Amand, Mme 

Rita St-Pierre et ses deux filles, 
Laurel et Marianne, sont reve- 
Inues d'un voyage d'un mois en 
Colombie-Britannique où elles 
on visite M. et Mme A. Hudon 
et leurs enfants à New Westmins- 
| ter, 
M. Lawrence Hipkiss a rem- 
| placé l'agent de station, M, Jean- 
Marc April, qui est allé, avec sa 
famille, passer son congé et vi- 
siter parents et amis à Maillard- 
ville, Victoria, Vancouver, Ha- 
{ney, Burnaby, C.-B. et autres en- 
droits. 

M. et Mme L.-P. Hudon et leur 
petite-fille, France Duperreault, 
sont allés à Prince-Albert et ont 
ramené jeu? fille, Mme Laurian- 
ne Duperreault, qui a terminé 
son cours d'infirmière, 

M, et Mme Robert Hudon et 
leurs enfants, d'Edmonton, Alta, 
ont passé deux semaines chez 
leurs parents, MM. et Mmes Au- 
guste Hudon et Louis Renaud et 
leurs familles, 

M. et Mme Narcisse Vaillan- 
court et leurs enfants, Doreen, 
Thérèse et Julien, et Mme Ro- 
sanna Lupien sont allés à Bell- 
site, Man., où ils ont visité leur 
gendre et beau-frère, M. Léo Se- 
nez et sa famille, Ils se sont aussi 
rendus à Birch River et Swan 
River, Man. en compagnie de 
leurs amis, M. Amédée Plamon- 
don et M. et Mme Aurel Plamon- 
don. 

M. et Mme André Sirois et 
leurs enfants, de Swift Current, 
ont visité leurs parents, MM. et 
Mmes Jos. Sirois et Maurice 
Courteau et leurs familles. M. 
Guy Sirois, de Swift Current, a 
aussi visité ses parents. 

MM. Ronald Wassill et Benoit 
Beaulieu sont allés à Saskatoon 

our affaires; M. et Mme Jean 
| Courteau et M. Raymond Poulin, 
à Regina, 

M, Louis Renaud est revenu de 
| l'hôpital St-Paul de Saskatoon où 
| il était allé pour examen médical. 

M. et Mme Marcel Hudon et 
leur fille, Roseline, et M. Luc 
Hudon sont allés en voyage à 
Edmonton, Trochu, Calgary, 
Alta, Biggar et Vonda, Sask. Ro- 
seline est retournée à son emploi 


M.là North Battleford. 


M. et Mme Jos. Sirois et leur 
| fils, 


la prise d'habit de leur fille et 


soeur. 
Mlle Doreen Wassill et ses cou- 


| Wozniak, de Melville, sont ve- 
nus en vacances chez M. et Mme 

|J,-B. Wassill, 

| Le jeune Wayne Wassill est al- 

|lé passer une semaine chez son 
| frère, Bernard, de Hudson Bay. 


PO 
Lisieux 
| Va-et-vient 

M. et Mme Adélard Lavoie, de 
Flin Flon, Man,., et Mme Wilfrid 
Lamontagne, de Le Pas, Man, 
ont visité les familles Lamonta- 
gne et M. et Mme Laurent Fon- 
taine (Jeanne, fille de Mme W. 
Lamontagne), ainsi que des amis. 

Les religieuses Oblates de Ma- 
rie-Immaculée de Gravelbourg 
étaient de passage chez M. Omer 
Préfontaine, Soeur St-Victor a 
visité son oncle, M. Alfred La- 
|montagne, et son père, M. A. La- 
'o en visite à Lisieux. 

M. Alfred Lamontagne est 
‘hospitalisé à Rockglen et Mme 
Clément Préfontaine est allée à 
Regina pour soins médicaux. 

M. et Mme Roland Boutin, de 
Vancouver, C.-B. autrefois de 
Lisieux, visitèrent des amis. 

Mme Hugh Willis (Fernande) 
est retournée à Edmonton après 
deux semaines de vacances chez 
ses parents, M, et Mme Emilien 
Préfontaine. Le fils de ces der- 
niers, Renaud, de Kingston, Ont. 
est en vacances pour quelques se- 


maines, 
Triduum 
L'école de Lisieux ouvrait ses 
portes à la gent écolière le 1er 
septembre, L'école est dirigée 
par les Soeurs Grises de Mont- 
réal. M. l'abbé L. Poulin, curé, a 
fait un triduum de messes et 
communions avec les élèves, 
mercredi (messe du Saint Es- 
prit), jeudi et vendredi, 
Baptême 
Marie-Aline-Francine, fille de 


Georges Faucher et de Rose Bou- 
vier, Parrain et marraine, M. et 


allés à! 


se sont rendus à Trochu,| 
Alta, assister aux cérémonies de | 


sin et cousine, Melinda et Richard | 


LA LIBERTE 


| 


Soeur Maria Rosalita Roberts, 
O,S,F,, (ci-haut) première reli- 
gieuse native du Libéria, a pro- 
|noncé ses premiers voeux chez 
les religieuses Bernardines de 
l'Ordre de St-François, au cours 
de cérémonies au couvent du Sa- 
|cré-Coeur, à Reading, Pa. Après 
quelque temps d'entrainement, 
elle retournera en Afrique pour 
enseigner, (Photo NC) 


Dumas 


! 
| M. Maurice Dauphinais est de 
retour chez lui après avoir assis- 
[té aux funérailles de sa mère, 
Mme Germaine Dauphinais, à 
Trail, C.-B 

L'école a ouvert ses portes 
le mercredi ler septembre, Mme 
Arthur Charles est l'institutrice, 


| MM. et Mmes Fernand et Lio- 
nel Larrivée, de Regina, ont pas- 
sé la longue fin de semaine chez 
leurs parents 

| Mlle Rose Dauphinais, de Wa- 
wota, est en visite chez M, et 

| Mme A, Boulet, 

Mme Gibault et ses enfants 
| et leur mère et grand-mère, Mme 
Ida Loiselle, de Winnipeg, sont 
en visite chez leurs parents et 
| grands-parents, M. et Mme Al- 
|phonse Lamontagne. 

M. et Mme Roland Boulet et 
leurs enfants, Colette et Daniel, 
{d'Alida, firent une randonnée 
| dans l'ouest à Biggar et les en- 
| virons. 

M, et Mme Thomas Dumont et 
leurs enfants, de Gravelbourg, 
| ont passé la fin de semaine chez 
{leurs parents, M. et Mme O, Le- 
| gault, 

M. Arthur Lamontagne, de Re- 
| gina, est en visite chez ses pa- 
rents, M. et Mme Ludger Lamon- 
| tagne. 

| M.et Mme Antoine Larrivée, 
| ayant vendu leur ferme, sont dé- 
ménagés à Wawota où ils rési- 
| deront. 


Naissance 
M. et Mme Fabien Carpentier 
| (Anita Larrivée) sont les heu- 
|reux parents d'un fils, Gérald, 
|né le ler septembre à l'hôpital 
des Soeurs Grises de Regina. 


Val Marie 

Çà et là 
M. et Mme Réal Demontigny, 
{de Victoria, C.-B., étaient en vi- 
| site chez M. et Mme O,. Pinel et 
{leur famille et chez M. et Mme 
| Hector Bellefeuille et leur fa- 
mille, 

Mr. David Scantland et sa fille, 
Mme Daniel Legault, sont de re- 
tour dans leur famille après un 
{séjour d'un mois dans la vallée 
d'Okanagan où ils ont visité des 
| parents et amis. 

M. et Mme Olivier Pinel sont 
allés à Assiniboia rendre visite 
à M. et Mme Wilfred Bourget, 
| dernièrement. 

Les religieuses de l'Assomption 
sont de retour de leurs vacances, 

M. Gérard Bleau, de Ponteix, 
a visité ses parents, la semaine 
dernière. 
| M. et Mme Maurice Massé et 
leur famille étaient en visite chez 
leurs parents, M. et Mme C, Wan- 
lin, Mme J, Sincenne et sa fa- 
mille, et chez M. et Mme Prosper 
| Pinel et leur famille. Avant de 
retourner à Calgary, ils ont ren- 
du visite à M. Alfred Massé et à 
M. et Mme J.-L. Doran, de Gra- 
velbourg. 

M. Noé Chabot et Mme J. Au- 
det, de Ferland, étaient en visite 
chez M, et Mme R. Bergeron et 
leur famille. 

Mme Louis Bleau et ses en- 
fants sont de retour chez eux a- 

rès un congé de deux mois chez 
eur mère et grand-mère et des 
parents de Regina. 


Gravelbourg 
Va-et-vient 

Mme Alarie Lizée et sa soeur, 
Mme Vincent, accompagnées de 
M. et Mme P. Gauthier, se sont 
rendus jusqu'à San Francisco et 
Los Angeles où ils ont visité de 
la parenté. F3 

M. et Mme David Darby (Célia 
Brazziel) et leurs trois enfants, 
d'Edmonton, étaient en visite à 
Gravelbourg. 

Mme Françoise Marchand, au- 
trefois Mme Aimable Bélisle, de 
Vancouver, était en visite chez 
M. et Mme Jos. Lemire. . 

Mile Liliane Legault, de Cal- 
guy, Mile Germaine Legault, de 

ravelbourg, et M. Marcel Le- 
Blanc sont partis en visite en Ca- 
lifornie. 

M, et Mme Albert Forcier et 
leur fils, Marcel, sont partis pour 
élire domicile à Montréal. 

M. et Mme Paul Marchand sont 
revenus des funérailles de Mme 
ee Donais, du Mani- 
toba. 

Mme Yvette Ehman, de Cal- 
A était en promenade chez 
. et Mme Ernest Colpron. 
Mile Hélène Lafrance, fille de 
M, et Mme Pierre Lafrance, est 
partie pour Chicoutimi, PQ, 
pour commencer son école nor- 


-— 


BE ! 


T LE PATRIOTE 


| 

|  RADVILLE Le 4 septem- 
bre, dans l'église Ste-Famille, M 
l'abbé A, Yandeau.unissait la 
destinée de Mille Monique-Marie- 
Thérèse Porte, de Regina, fille de 
M, et Mme Porte, de Radville, et 
de M, Laurent David Pyle, fils de 
M, Alexandre Pyle et de feue 
Mme Fréda Pyle, de Lipton, 
Sask, La mariée fut conduite à 
l'autel par son père, Elle était 
charmante dans sa toilette blan- 
che, une robe courte en dentelle 
française et en soie organza, Elle 
portait un bouquet de roses na- 
turelles, 

Les Æilles d'honneur étaient 
Mile Laura Agatin, de Regina, 
qui portait une robe rose en ny- 
lon, et Miles Julie Slwyka, aussi 
|de Regina, qui portait une robe 
“aqua” en nylon, Chacune por 
tait un bouquet d'oeillets natu- 
rels, La bouquetière était Jean- 
|nette Porte, de Ste-Collette, Elle 
{portait une jolie robe jaune en 
|nylon, et dans sa main un panier 
|de fleurs mauves 


à | 
Les garçons d'honneur étaient 


|M, André Vigoureux, de Glad- 
mor, cousin de la mariée et Ken 
neth Barrow, de Regina 


La mère de la mariée portait 
une robe de crèpe de chine, bleu 
royal, et sur son corsage un bou 

|quet de roses naturelles couleur 
champagne, Mme René Rivière 
|chanta un beau cantique et Mme 
Jean Mazence touchait l'orgue 


Quatre-vingt-neuf invités pri- 
rent part au souper au sous sol 
de l'église, Un superbe gâteau 
mauve, à trois étages, orné d'un 
|bouquet de roses naturelles et 


Mariage Pyle-Porte 
célébré à Radrille 


décoré par Mme Oshanic, ornait | 
la table d'honneur, M, Paul Ri:| 
vière agissait comme maitre de 
| cérémonies, 11 offrit un toast aux 


jeunes époux qui à leur tour pris 
rent la parole pour remercier les | 


parents et amis pour les beaux 
cadeaux el les marques d'amitié 
reçues, Ils firent l'éloge des Da 


| ÿ 
{mes de la L.F,C, pour le suceu 
lent repas qu'elles avaient servi 


| Après le souper tous les invi 
|tés se rendirent à la salle de la 
| Légion pour une soirée dansan: | 
|te, 150 personnes étaient présen 
tes, Le goûter fut servi par Mme 
1R.-A, Martin et Mme Edouard 
Dionne, MM, François Porte 
[Jean Bert agissaient comme 
|huissiers. Les invités étaient ve 
nus de Calgary, Lipton, Regina 
| Bethune, Stony Beach, et Pensé, | 


Après un voyage de noces en 
Idivers endroits des Etats-Uni 
les nouveaux époux s'installe 
ront à Regina 

Accident 


Le 31 août, un terrible ace 
dent a eu lieu sur la route no 
28, à dix milles au nord de Rad 
| ville, lorsque deux automobiles 
se sont frappés, Les deux con 
|ducteurs ont été tués sur le coup 
Ce sont M, Elvin Lean, de Lake 
| Alma, et un commis voyageurs 
! d'Alberta, Mme Elvin Lean, ainsi! 
que sa belle-soeur, Marina Lean, 
sont dans un état critique à l'hô 
|pital de Radville, La police fait 
enquête | 

Les funérailles de M, Elvin 
Lean ont eu lieu à Lake Alma le 
4 septembre | 


|{lawawa, Ont., 


Prince-Albert 


Bourses d'etudes 
Parmi les heureux étudiants 
qu reçurent chacun une bourse 
d'études d'une valeur de 8500.00, 
offerte par le gouvernement pro 


vincial, on souligne les noms de 
M, Eugène-Albert Dupuis, fils di 
M, et Mme Albert Dupuis, M 
Dennis C, Dobson, fils de M, et 
Mme Frank Dobson, M, Donald 
| Moon, fils de Mme Mary Moon 
| M, Terry Leijer, fils de M, e Mmt 
|A, J, Leler, M, Donald Codiing 
let Mille Lois Larson, fille de M 
et Mme S$, Larson, Les trois pre 
miers, cishaut mentionnés, gui 
vront les cours des arts et des 
sciences à l'Université de Saska 
{oon, Ces cours commenceront lt 
17 septembre 

M, D, C, Dobson & l'intention 
de poursuivre ses études à la fa 
culté de médecine et MM. E,:A 
Dupuis et T, Leier, à la faculté 
du génie 

Va-et-vient 

Mlle Alberta Dupuis, après a 
voir passé quelque lemps chez 
ses parents, M, et Mme Albert 
Dupuis, est retournée à Carbon 
Alta, où elle continuera à ensei 
gner 

M. et Mme Georges Dion et 


leurs deux fillettes, Georgianne 


et Monique, sont revenus d'un 
voyage de deux semaines en Co 
|lombie-Britannique, À Vancou 
ver, ils visitèrent le parc Stanley 
et à Victoria, ils rendirent visite 


à MM. et Mmes Paul Cyr et Her 


vé Dion, En revenant, ils passè 
rent une fin de semaine à Medi 
cine Hat pour visiter M. et Mme 
T. Coe, beau-frère et soeur de 


Mme Dion 

Le capitaine Alastair Maclsaac, 
son épouse, Dorothy, et leurs en 
fants sont retournés au camp Pe 
après avoir visité 


leurs parents, MM, et Mmes J 


= 


URGENT À 


0. 


Pour 


LES CHARITES PAPALES 
LES VICTIMES DE LA GUERRE 


LES OEUVRES D'ASSISTANCE 
DE L'EPISCOPAT CANADIEN 


sulose massive, partqut nous trouvons la 


En Afrique et en Asie sévit une tuber: 
lèpre que nous ne connaissons plus que 


de nom chez nous, 


Un milliard et demi d'hommes meurent 
de la faim sur le globe, et beaucoup 
d'autres vivent à peine normalement, 


Poge 7 


J. F, Maclsaac 
et Arnold 
Creek, Sask 

Quatre séminuristes du diocé- 
se de Prince-Albert, MM, les ab 
bés Roger St-Pierre et Dollard 
Desrosiers, de Prince-Albert, Gil 
les Doucet, de Duck Luke, et 
Ghislain Galdet, de Bellevue, 
sont retournés au Grand Sémi: 
naire de St-Boniface, Man 


Jacktish | 


M, Georges Bru a conduit son 


de Prince-Albert, 
Folmer, de Steep 


fils, Maurice, à Saskatoon pour 
traitement médicaux, Ce dernier 
a passé quelques jours à l'hôpital 
de North Battleford et retournera 
à Saskatoon pour un examen «a: 
vant les classes 

Mme Georges Mannix à eu la 
douleur de perdre son père, M 
Shryko, Plusieurs paroissiens se 


sont rendus aux funérailles qui 
eurent lieu à North Battleford, 


Mme Lafrenière et ses deux 
{ils, Henri et Emile, de St.Vital, 
Man,, sont en visite chez M, et 
Mme Alphonse Dupuis, Mme La 
frenière est la soeur de Mme Du: 
puis, Ils sont allés visiter d'au- 


tres parents à Léoville, Meadow 
Lake et Fairholme 

M, Louis Blanchette s'est ren 
du à Prince-Albert avec d'autres 
parents visiter sa mére 

M. Rosario St-Amant, de Van 
couver, est en visite chez ses pa- 
rents 

M, et Mme J.-Nazaire Dion 
sont revenus à la ferme pour fai 
re les récoltes 

Le dimanche 31 août, il y eut 
tournoi de halle, Le ler prix fut 
gagné par Prince et le 2e prix, 
par les C.N.R.A. Le ler prix de 
consolation échut à Whitkow 
et le 2e prix, aux Jackfish Pira- 
tes, Tout s'est très bien passé et 


| fut un grand succès 


PPEL du SAINT PÈRE 


LE DIMANCHE 13 SEPTEMBRE 


COLLECTE ANNUELLE DANS TOUTES 
LES EGLISES DU CANADA 


“Que tous s'emploient donc, selon leurs 
moyens à assurer un sort meilleur à 
leurs frères malheureux..." 


Ils sont sans foyer 
EN EUROPE: 1,000,000 de réfugiés dont 


130, 


AU PROCHE-ORIENT: 1,000,000 de réfugiés 
vivent dans la pauvreté et la faim. 


EN CHINE À HONG-KONG: 1,000,000 de réfue 


giés ont inondé un territoire qui ne peut ni 


000 encore non établis. 


—Jean XAUU 


les accommoder pour le moment ni les faire 


vivre. 


10,000 Européens de la Chine coms 


muniste espèrent trouver un pays d'adop- 


tion 


Ils sont malades 


La tuberculose semble le plus grand fléau. 


À HONG-KONG: les cas sont par milliers; les 
hôpitaux ne peuvent même pas loger tous 
les cas curables, 


EN EUROPE: la surpopulation engendre le 
progrès de cette maladie. 


Ils ont faim 


Près des 2/3 du monde ont faim. 
EN AFRIQUE, EN ASIE ET EN AMERIQUE 


LATINE: la faim est le plus grave problème 
du siècle, 


EN AFRIQUE ET EN ASIE: II y a des villes 
où les hommes gisent et meurent dans 
les rues, 


VENEZ A LEUR AIDE — FAITES VOTRE DEVOIR 


AU JOUR DU JUGEMENT DERNIER VOUS AUREZ BESOIN DE VOS BONNES OEUVRES 


CONFÉRENCE CATHOLIQUE CANADIENNE 


90, AVENUE PARENT 


Général de A CF cet automne en Saskatchewan! | 


OTTAWA 2 | 


M: Sing AIT 


MOTTE | 


| 


, 


LA LIBERTE, ET 


Look + qui interrogera des personnalités 
européennes susceptibles d'inté- 
resser les auditrices, 

Dès le mardi 15 septembre, 
Judith Jasmin nous donnera le 
plaisir d'entendre mademoiselle 
Sid Cara, député d'Algérie à 
l'Assemblée nationale française 
et secrétaire d'Elat dans le gou- 
vernement Michel Debré, Ceux 
ui ont ertendu André Lauren- 
eau, l'an dern.er, seront inté- 
ressés À écouter une musulmane 
algérienne parler des problèmes 
au'elle est appelée à résoudre 
chaque jour, 

Haute-couture 

A ‘‘Fémina’” revient, le mer- 
credi, Marie-Paule Nolim et sa 
chronique des modes, L'auditoi- 
re sera représenté par Anne-Ma- 
rie Malavoy, Marie-Paule est 
pour chaque maitresse de maison 


‘Le Coin 
des 


jeunes” 


Chronique 


de CKSH 


* 

Enfin, voici les vacances ter- 
minées pour les auditrices des 
émissions ‘Fémina’! et ‘‘Psycho- 
logie de la vie quotidienne”, 
Toutes s'en réjouiront, celles 
surtout qui se plaignaient ‘de la 
suspension de ces programmes 
pendant ja saison estivale’, 

Le lundi 14 septembre, l'équi- 
pe de Louise Simard sera de 
nouveau à pied d'oeuvre, modi- 


Le Saint-Père réclame vos prières 


Le Saint-Père parle souvent Oeuvre pontificale d'assistance, 
aux enfants de Rome et des alen-|et spirituellement réunis en un 
ul tours, aux orphelins, aux étu-|immense groupe, célébrez au- 


LE PATRIOTE 
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étrangères à ces questions dont 
les solutions influent sur la vie 
économique d'un pays, donc plus 
ou moins directement sur cha- 
que famille, 

Cette année, l'Actualité po- 
litique” sera le fait de Pierrette 
Dubuc, jeune mère de famille de 
cinq enfants qui, au nom des au- 
ditrices, interrogera André Patry: 
professeur de droit international 
et de relations internationales, 
Faire connaitre la physionomie 
des rapports mutuels des peu- 
ples, expliquer, autant qu'il se 
peut, le déroulement des faits in- 
ternationaux sans les commenter 
ni les interpréter, telle sera la 
charge de ce jeune professeur 
d'université: qui, en 1957-58, fut 
secrétaire à la division des Af- 
faires politiques de l'OTAN et 
que ses voyages à travers le 


Programmes populaires de retour sur les ondes cette semaine 


familiaux, Françoise Faucher 
propose tel ou tel cas et sollicite 
des solutions, À ses demandes, 


Théo Chentrier donne, avec 
clarté et compréhension, des ré- 
ponses mêlées parfois d'une 


pointe d'humour, Son érudition, 
sa verve, son bon sens cultivé, sa 
franchise elle-même sont tou- 
jours  salutaires,  L'abondant 
courrier en apporte la preuve, 
11 ést évident, et il faut insis- 
ter, que les auditrices de ‘Fémi- 
na'' et de ‘Psychologie de la vie 
quotidienne" font pour une 
ande part le succès de ces 
emissions, Les questions, les rap- 
ports écrits qu'elles envoient à 
la réalisatrice sont la matière vi- 
vante et idéale des sujets traités 
chaque jour, Ceux-ci rejoignent 
l'humain le plus authentique et, 
et retour, atteignent le public le 


et 


Fête au village 


| 
Nôus vous invitons à assister 


à une autre ‘Fête au village” au 
réseau français de Radio-Cana- 
da, samedi à 11 h, Cette émission 
sera enregistrée chez M, Adrien 
Bernard, de Maria, dans le comté 
de Bonaventure, en Gaspésie, 
‘Fête au village’ est réalisée par 
Paul Legendre, 
La langue bièn pendue 

Cette émission hebdomadaire 
que vous entendez à 5 h, 15 le 
samedi à CKSB, vous aide à par. 
faire votre vocabulaire français, 
L'animatrice de l'émission de sa- 
medi 12 septembre, sera Marcel- 
le Barthe. Elle accueillera de 
nouveau les linguistes Pierre 
Daviault, eJan-Marie Laurence 
Jean-Paul’ Vinay, Tous les 
trois mettront leur expérience 


| 
| 


diants, aux Croisés, etc, Lors-|jourd'hui, jour sacré de la glo- 
qu'il s'adresse à eux, c'est en|rieuse Assomption au ciel de la; 
réalité à tous les enfants du mon-| Très sainte Vierge Marie, la] 
de qu'il envoie un message, C'est | “Journée de la Reconnaissance", 
pour cela que je vous le trans-| Soyez bénis, chers enfants, 
mets par le journal, Jean XXII | bour les actes de dévotion col- 
ést notre Père à tous. C'est un! 


{iée, rajeunie, enrichie du dyna- 
misme et de l'enthousiasme de 
la réalisatrice, 
Secrets culinaires 

Ainsi donc, ‘Fémina’ en arri- 
ve à sa sixième année, Dès le 14 
septembre, Jehane Benoit re- 
viendra avec ses recettes culi- 
naires bihebdomadaires, On se 
souvient du succès des ‘'Secrets 


et chaque mère de famille une 
conseillère avisée; son rôle est 
d'orienter le goût de la femme, 
bien plus que de piquer sa curio- 
sité par les dernières fantaisies 


de la mode. Elle lui enseigne 
aussi les traditionnelles règles 
du vêtement que commandent 


les circonstances de la vie s0- 


plus vaste, 
Donc l'émission “Fémina” re- 


monde ont mis en contact direct 
avec un certain nombre de ques- 
tions de droit international, 


“Psychologie de 
la vie quotidienne” 
Si “Fémina! tient la femme 


canadienne au courant des faits 
sociaux et politiques, si elle lui 


lundi, à 2 h, de l'après-midi et 
“Psychologie de la 
diénne'” débutera aussi la saison 
ce même jour à 2 h, 15, Comme 
l'année dernière, les auditrices 
pourront entendre des chroni- 


prendra l'affiche à compter de | 


vie quoti- | 


k * MA! Jective par lesquels, vous mon- 
Père d'une grande bonté qui ai- 
me particulièrement les enfants. | 
Et s'il demande vos prières, c'est | 
qu'il sait que Dieu apprécie 
particulièrement la prière sim-| 
ple et humble des enfants, N'ou-| 
bliez pas de prier chaque jour 
aux intentions du pape, 11 a de 
très lourdes responsabilités et il! 
compte sur le secours de vos! 
prières, de vos. sacrifices et de, 
vos bonnes actions pour ramener | 
les hommes à Dieu, Et voici le 
message du Saint-Père. 

Cousine JOSETTE, 


CITE DU VATICAN (CCC) —| 
“Soyez bénis, chers enfants, pour 
les actés de dévotion collective 
par lesquels vous ouvrez, aujour- 
d'hui, vos coeurs au Père Céles- 
te ,.,! Le samedi 15 août, fête 
de l'Assomption, Sa Sainteté 
Jean XXIII à adressé aux en- 
fants qui se trouvent dans les 
colonies de vacances de l'Oeuvre 
pontificale d'assistance, un mes- 
sage spécial, qui a été diffusé par 
la Radio vaticane, reliée à la 
Radio italienne, En voici le texte: 

Avec la douce joie de notre 
âme et des sentiments de ten- 


| 
| 


{tribut de reconnaissance, au Vi- 


trant conscients de ce que tout 
don provient de la source inex- 
tinguible, des divines miséricor- 
des, vous ouvrez aujourd'hui, au 
Père Céleste, vos coeurs, et fai- 
tes monter jusqu'à son trône la 
fleur parfumée et gentille de vo- 
tre gratitude; et soyez bénis éga- 
lement pour les ‘‘fleurs des sa- 
crifices' non moins parfumées 
et gentilles, que vous avez cueil- 
lies dans le jardin de votre piété] 
filiale pour les offrir, comme un 


caire de Jésus-Christ, en priant, 
en faisant des sacrifices et des| 
bonnes actions suivant ses inten- 
tions, 

Nous savons également que 
vous voulez implorer les récom- 
penses célestes sur les personnes 
qui, d'une façon quelconque, se! 
sont occupées et inquiétées de 
vous; soit qu'elles aient contribué 
à vous procurer le bénéfice de 
la mer et des montagnes, soit 


de ma grand-mère’, mytérieux 
cahier d'une grand-mère qui col- 
lectionnait les recettes et notait 
les ingéniosités des maîtresses de 
maison de son époque, Jehane 
Benoît nous revièént avec d'au- 
tres menus pour les jours de fête, 
avec d'autres consommés aroma- 
tiques, Souhaitons que les mes- 
sieurs n'entendent pas trop ses 
émissions des lundis et vendre- 
dis, car ils deviendraient bien 
exigeants à table. 
Interviews 

Le mardi est le jour des ren- 
dez-vous de ‘Fémina’, Cette an- 
née, Judith Jasmin sera à Mont- 
réal et Renée Larochelle, à Pa- 
ris. Ainsi, Louise Simard voit la 
quitter Odile Panet-Raymond 
qui fut sa collaboratrice pendant 
cinq ans et demi et l'instigatrice 
des interviews et de sa chroni- 
aue de modes, Les auditrices se 
souviennent des interviews de 
Judith Jasmin à Paris: grâce à 
elle, ‘elles ont entendu la prin- 
cesse Bibesco, le peintre Leonor 
Fini, la directrice de théâtre A- 
lice Coccéa et bien d'autres. Cet- 


qu'elles vous aient assistés avec 
amour pendant ce séjour joyeux 
et confortable: autorités religieu- | 
ses et civiles, aumôniers, soeurs, 
dirigeants, médecins, assistants et 
collaborateurs: tous aussi em- 


te fois, c'est Renée Larochelle 


Charades 


Dans la charrue est le premier, 
Proche parente est le dernier, 
Formez un nombre avec l'entier. | 


Rép: Septante — (sep-tante).| 
L L L 


porte secours dans sés besoins 
familiaux, il est évident qu'elle 
trouve un heureux complément 
d'information dans ‘Psychologie 
de la vie quotidienne’', 
L'animateur de cette émission 
est le professeur Théo Chentrier, 
Son dessein est d'aider, sous le 
sceau de l'anonymat, ses audi- 
teurs dans leurs comportements 
psychologiques, individuels ou 


ciale, 
Actualité politique 

“Actualité politique", le jeudi, 
reste l'émission préférée de 
Louise Simard, C'est sa réussite 
…— le courrier en est un témoi- 
gnage — que de faire saisir par 
un auditoire féminin les aspects 
politiques de la vie des peuples, 
La mère de famille ou la femme 
célibataire sont souvent bien | 


N'ayez pas peur de 
manger des patates 


Les ménagères seront heureu-!quante recettes pour préparer, 
ses d'apprendre qu'un nouveau | Ie & ordi) ) plats aux pa- 
p ’ , |tates. C'es » ve à 

pamphlet sur les ‘’Patates'', pré- st une veine pour vous 


; h Mesdames! Quand vos enfants 
paré par des économistes ména-| ef votre époux sembleront per- 
dre l'appétit, servez-leur un dé- 
licieux plat aux patates, Guettez 
leur mine réjouie et leurs cla- 
quement de langue gourmandes 
.”,. . Le fameux plat se videra 
en un clin d'oeil et ils en rede- 
manderont ,,, 


gères de la Section du Consom- 
mateur du Département dé l'A- 
griculture, à Ottawa, sera mis à 
leur disposition. 

On peut obtenir ce pamphlet 
en écrivant au Service de l'In- 
formation, Département d'Agri- 
culture du Canada, Ottawa, ou 
encore à l'Information du Con- 
sommateur, 169, Edifice du Par- 
lement, Winnipeg 1, Manitoba, 


dresse, Nous Nous adressons à| regsés à répondre à nos recom- 
vous, chers enfants, qui, dissé- mandations qu'appliqués à se 
minés dans toute l'Italie, au nom-| brodiguer pour votre bien. 

bre de plus d'un million, dans 


les dix mille colonies de Notre Afin que leur généreuse cha- 


rité et dévouement soient large- 
ment récompensés par Dieu, et| 
qu'il vous soit permis, chers en-| 
fants, de tirer profit pour votre 
corps et pour votre âme des at- 


Construisez un pupitre 


Une note est mon un. Cinquantes recettes 


Mon deux est un pronom, Frances McKay, directrice as- 
D'une sainte cité mon entier fut|sociée de Yinformation du Con- 

le nom.| sommateur, en revoyant ce pam- 
phlet, dit qu'il donne des ren- 
seignements complets sur la va- 
leur nutritive des patates, sur la 
méthode de production, sur leur 
classement d'après les données 
du gouvernement, sur l'empa- 


Rép.: Sion — (si-on). 
L . LI 


Aux chances du premier, bien 
fol est qui s'y fie! 

Chacun vers mon dernier va 
toujours en avant. 


Patates et calories 

Une fausse idée a fait son ché- 
min et beaucoup de personnes 
croient dur comme fer que les 
patates engraissent, C'est une 
erreur, soyez-en certains, Ecou- 
tez ceci: le poids d’une person- 
ne augmente seulement lorsque 
la nourriture qu'elle consomme, 
fournit plus de calories qu’il 
n'est nécessaire pour ses activi- 
tés. Une patate de grosseur 
moyenne fournit tout juste cent 
calories tandis qu'un morceau dé 
tarte en donne 300, Voilà une 


“étant de 14” par 1514" 


… choix. L'extérieur peut être cou- 


portatif en contre-plaqué 


(Pour le bricoleur) 


Un cadeau sûrement apprécié 
des jeunes: ce pupitre portatif 
eut être facilement entreposé 
orsqu'inutilisé. Conçu pour con- 
tenir des dessins, des matériaux 
de peinture, ce pupitre qu'on 
peut placer sur les genoux est| 
fabriqué de contre-plaqué de sa- 
pin Douglas à l'aide de simples 
outils de menuisier. 


Des pièces de contre-plaqué de | 
4” d'épaisseur sont utilisées | 
pour monter les côtés qui mesu- 
rent 312" de hauteur, Le couver-! 
Cle et le fond sont faits de contre- 
plaqué de %”' d'épaisseur, les di- | 
mensions de la pièce de fond 
et celle| 
du dessus, de 12°” par 16", Une! 
languette de 2" de largeur en 
contre-plaqué de % °° d'épaisseur 
est fixée sur le dessus, à l'arrière, ! 
et les charnières du couvercle y 
sont vissées. | 
On peut fabriquer à l'intérieur 
du pupitre, des compartiments 
selon les besoins pour contenir 
Dos plumes, crayons, gomme 
éffacer, etc. Les séparations 
sont faites de contre-plaqué d'un 
quart de pouce d'épaisseur. | 
* Assemblez: le tout avec des vis 
à tête plate que vous recouvrirez 
de mastic à bois. Les séparations 
peuvent être tenues en place par 
dés pointes à clouer et de la colle. 
Sablez l'extérieur et l'intérieur | 
og pe ce que la surface soit lis- 
se. L'intérieur peut être peint ou! 
teint selon la couleur de votre 


vert de shellac, puis légèrement 
sablé et ciré, 


Mesvrer dans un tamis 


%4 tasse de farine 


see 


tout-usage tamisée 
ou %4 tasse de farine 
à pâtisserie tamisée 
1 ce. à thé de Poudre 
à Péte ‘Magie’ 

Ya de c. à thé de sel 


tentions dont vous avez été l'ob- 
jet, Nous élevons au Seigneur 
une fervente prière et la présen- 
tons à son Divin Coeur par l'in- 
tercession de l'immaculée Mère 
Céleste, à la protection éternelle 


n [l 
de qui nous vous recommandons 


instamment ainsi que vos famil- 
les, et désirons appuyer voeux et 
prières de Notre propitiatrice 
Bénédiction apostolique, que 
Nous impartissons à tous avec 
l'effusion d'une affection parter- 
nelle." 


DEVINETTES 
Quel est ,.,? 


Q. — Quel est le diner que 
l'on ne peut digérer? 
R. — Celui auquel on n'a pas 


| été invité, 


Q. — Quel est le miroir fi- 
dèle qui ne trompe ni ne flat- 
te? 

R. — La conscience, 


Q. — Quel est le personnage 


peut dire qu'il ne siégeait ja- 
mais tout entier au Parlement? 


R, — Monsieur Thiers, 


Q. — Quel est le bouquet 
que les acteurs n'aiment ja- 
mais récevoir? 

R, — C'est un bouquet de six 


fleurs (siffleurs). 

Q. — Quel est l'objet le plus 
entété au monde? 

R. Le tambour, car il faut 
le battre pour le faire répondre. 


Q. — Qu'est-ce qui ne dimi- 
nue ni de volume, ni d'impor- 
tance en se contractant? 

R. 


Q. — Qu'est-ce qui est tou- 
jours sur les dents à son tra- 
vail? 


R. — La scie ou la herse. 

Q. — Qu'est-ce qui se rem- 
plit par le bas? 

R. — Un puits. 


Dis donc 


Jean — Ça ne va pas bien, j'ai| 


la tête lourde, je suis fatigué et 


|je perds la mémoire, Je parie que 


demain je ne me souviendrai pas 
de ce que j'aurai fait aujourd'hui, 

Paul — C'est malheureux, Dis 
donc, tu ne pourrais pas me pré- 
ter cinq dollars? 


Un fin dessert: Rouleau à | 


les bords; enrouler avec la 


Ajouter peu à pau en battent 
| tasse sucre granulé 
En remyont, ajouter 
lc. à thé de zeste 
d'orange râpé 
Vs tasse jus d'orange 


serviette. 


Egoutter 


lea dt 


marasquin hachées, Amollir : Volume relié ’ 
Dons cette préparation, ta- 14 € à thé de gélatine * Pour réussir © Ouvrage approuvé par le Conseil 
miser les ingrédients 0: un dons | € à table d'eau, * à tout coup | |} de l'Instruction publique, pour les 
peu à la fois, mélant légère. % dissoudre  au-demus d'eau employez la | éducateurs et les normaliens. 


ment, Verser dans un moule 
à gateau roulé tapiné de © 
papier paraffiné graissé. 

Cuire 15 min, ou four à * 
375", Saupoudrer du were © 
à fruits sur une serviette et © 
y démouler le gâteau chaud, 

retirer le papier, éeroûter © 


table de 
ter 4 ec. 


de l'histoire de France dont on | 
| 
| 
| 


— Une dette, | 


broyé (en bolte) et mélanger * 
avec 4 tase de coco grillé, 


Et, dans le monde, mon entier 
assez souvent 
Décide du sort de ma vie. | 
Rép, DEBUT — (dé-but) 


| 


| 


HORIZONTALEMENT 

1—D'une manière pareille, 

2—Qui exprime clairement! 
une chose. — Viciée, 

3--Imbibé d'une substance co- 
lorante, — La Sicile an est 
une. | 

| 4—Marque la réitération, 
Régime politique de 
Russie, 

5—Action d'arroser légère- 
ment, — Matin. | 

6—Un et un, — Il finit le 20 
septembre, 

7-—Genre de cactées, — Motif. | 

8—Arbre dé l'Asie, — Posses-| 


la! 


- sif. 
| 9—Cavité, — Sorte d'étau. 
10—A le. — Métal blanc, 
11=-Soeur d'Antigone, — Arti- 
cle. | 


12—Arrivées en vie, — Sorte 
| de lit couvert de paille, 


| n Horirontalement: 1: Sangui- 
nolent; 2. Econduire — Ir; 8. 
Imérina; 5. Osé — Sot; 6. Tris- 
tesse —— Ré; 7. lon —— Rueuse;: 
8. Ostie — Lettre; 9, Né — El 
— Rien, 10. Nice — Cabaret; 
11. En — Euh — Anél; 12. 
Legs — Oil — Est. 


| 4—Rusé, — Faites depuis peu, 


SOLUTION DU PROBLEME No 86 


Ni — Eole — Osai: 4, SS — | 


quetage, l'achat et la conserva- 

tion des patates, à la maison, 
Avantage remarquable, ce 

pamphlet contient plus de cin- 


différence qu'il faudra noter! 
| Les patates sont une source im- 
portante de vitamine C; une pa- 
tate moyenne bien cuite fournira 
près de la moitié de ce que nous 
avons besoin en fait de vitamine 
C, plus de la vitamine B et une 
somme appréciable de minéraux, 
spécialement le fer. Donc n'ayez 
pas peur de manger des patates, 
Ça ne coute pas cher, c'est un 
|met délicieux quand bien prépa- 
(ré et surtout c'est bon pour la 
| santé! 


AU POSTE 
CBWT 


Emissions françaises 


L'émission française du same- 
di 12 septembre présentera de 
11h. 30 a.m, à 2 h. p.m.: ‘'Radis- 
|son’”’, ‘L'enfant du cirque’, ‘‘Pé- 
pé le cowboy”, ‘A la mode de 
chez nous” et ‘‘A la porte St- 
Louis". 

Le dimanche 14 septembre, de 
3 h. ä 4 h, p.m., un texte origi- 
nal de Phyllis Lee Peterson, tra- 
duit par Gérald Tassé, sera à 
l'affiche de l'émission, ‘“‘Premiè- 
re”, Intitulée ‘Les petits pains 
bénits de sainte Geneviève’, 
l'oeuvre de Peterson tourne au- 
{tour de trois petits pains bénits 


8 9 20 11 12 


VERTICALEMENT 
1-Qui est au dela des Alpes 
par rapport à la France, 


2—Gros nuages épais. — capables de donner argent, mari 
Adroit. let santé à qui les garde, Cette 
3—En ce lieuci. — Portrait, légende dramatisée sera inter- 
— Moi. prétée par Marthe Thierry (Ma- 


dame Senécal), Louise Rémy 
(Rose Allard), Yves Massicotte 
(Jean-Paul Senécal), Fernande 
| Larivière (Lise Hudon), Juliette 
| Béliveau (Caroline Théberge), 


5—Septième levée au jeu de 
whist, — Douze mois. 

6—Distinguée en son genre, — 
Sorte d'anneau de fer. 


7—Possède, — R il {Roland Laroche (Ovide Foisy), 
hope > LUS à {Janine Mignolet (Louise), Lu- 
8—Etendons. — Ordonnance. |cille Cousineau (Marie), Alain 
9—Pernicieux. — Usages Lo Ag de re ur 
< °_ Der. décors seront de Alexis i- 
CE 0e tome, Der |rinest et les costumes de Paule 
a #ef à essier. 
Mau monde a Espèce de | Réalisation: Guy Leduc. 


| vis 

| Nous ne sommes pas respon- 
| sables des changements impré- 
vus qui peuvent être apportés à 
ce programme. 


12—Instrument. pour mesurer 
la distance entre 1m obser- 
vateur et un point inacces- 
sible. — Pronom. 


Du tac au tic 

Au cours d'une soirée, la mal- 
tresse de maison insistait auprès 
de l'un de ses invités pour qu'il 
y aille d'une chanson. Celui-ci se 
récusait: 

— Vous n'y pensez pas, ma 
chère dame. Je n'osérais jamais 
chanter en public, D'ailleurs, 
mes efforts vocaux se sont tou- 


{M Verticalement: 1. Sensation. 
Inel; 2. Acis — Roséine; 3. No 
— Oint; 4 Gneiss — Idées; 5, 
[Udomètre; 6, lule — Eu — 
(Echo; 7. Nier — Sella; 8. Or 
— Issue — Bal; 9, Léon — 
Estran; 10. Sas — Etirée: 11. 
Nia — Or — Réels; 12. Tris- 
tement, 


a Crème fouettée à l'Anana 


MA RONA ANR PEN EE ADO TE 


A UT 7 0 0 ES 


Laisser refroidir, 


M to48 d'ssie Dérouler lé gâteau, 


able de cerises au deurs hottes eu tout 


très chaude. Refroidir, Fouetter 
à époississement 1 demiord 
de crème; ajouter la géla- 
line; fouetter jusqu'à fermeté; 
ajouter en battont 2 €. à 


sucre granulé, Ajou- . : 
à thé d'enence de 


voñille ou de rhum, 4 € à 


thé de zeste d'orange rôpé, À 
les fruits préparés at le coco, : 


L 
# 
la garniture; enrouler de nou- 3 
veau, Mettre au froid plu- 4 


Donne 8 à 10 tranches. 


jours limités à fredonner lorsque 
je prends mon bain. 


— Bah! ne vous en faites pas, 
répond la dame. Je vais vous an- 
noncer et, pour vous mettre bien 
à l'aise, je leur dirai qu'il y a 
longtemps que vous n'avez pas 
pratiqué! 


y étoler 


Nouvelle édition 


e la nuit, À Phonétique ‘Sans Cailloux’* UE 


.60 
415 


“Echo . . . Sans Çailoux" 
"Un pas de plus... 
” Sans Cailloux” 
Livres pour les élèves 
trois volumes {lt pour 
p , sont 
RES Eee vi 


Dr Berthe Gagnon 
M RON REAL PS 


‘Magic’ 


ques sur la mode, l'art culinaire, 
l'actualité ainsi que des inter- 
views avec des personnalités fé- 
minines, 


tidienne”, Ce programme inté- 
h, 15 à compter du 14 septembre, 
permettra encore de poser des 


questions d'ordre psychologique 
à M. Théo Chentrier, 


LE 


Et ‘Psychologie de la vie quo- | 


ressant qui revient en onde à 2 


au service de la langue française 
let de son bon usage. Done soyez 
à l'écoute samedi à 5h, 15, 


Cà, c'est Montréal 


samedi soir, ‘‘Çà, c'est Mont- 
réal”, à 7 h, 30 on retrouvera 
les chanteurs, Mimi Catudal, Art 
Mäaiste et Bob Peters, Cette émis- 
sion musicale est ainmée par 
Jacques DesBaillets et passe sur 
les ondes des postes du réseau 
français 
Nos artistes invités 
Dimanche à 11 h. 45, les ar- 
tistes invités seront le mezzo-s0- 
prano, Raymonde Pelletier et le 
{pianiste Guy Bourassa, Ici enco- 
lre une émission tout à fait de 
| choix pour les mélomanes. 


Au programme populaire du | 


St-Boniface, le 11 septembre 1959 * 


Concours de 

la chanson canadienne 
Radio-Canada lance cette an- 
|née son de concours de la chan- 
son canadienne, Les auditeurs 
qui désirent y participer devront 
envoyer leurs chansons avant le 
41 octobre, au Secrétariat du: 4e 
Concours de la chanson cana 
dienne, Radio-Canada, Case 
postale 6000, Montréal, 

Un homme et son péché 

“Une des belles histoires des 
pays d'en haut nous revient 
tous les jours à 9 h, 30 du matin, 
du lundi au vendredi, Cette étu- 
ide de moeurs villageois raconte 
la vie de nos premiers colons du 
nord, Done suivez de près l'é- 
mission “Un homme et son pé- 
ché” à 9 h, 30, 
Musique et musiciens canadiens 


A ceux d'entre vous qui s'inté- 
ressent à la musique et aux mu- 
siciens canadiens, nous vous pro- 
posons d'être à l'écoute jeudi à 
10 h, 30 du soir, Jean Papineau 
Couture et Fernand Graton vous 
parleront de quelques composi- 
teurs canadiens et vous feront 
lentendre des extraits de leurs 
oeuvres 

Au cours de la semaine qui 
vient de s'écouler, votre ‘réveil- 
le-matin”, Georges-Edouard se 
|la coule douce au lac Manitoba, 
11 doit d'être rendu sur les lieux 
[avant l'ouverture de la chasse, 
afin d'y placer ses jalons, Il vous 
reviendra done lundi avec sa 
| gaieté habituelle et son enthou- 
siasme 


Da a No? 
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par Jacques LEMOYNE 
Exclusif à ‘’La Liberté et le Patriote” 


La coupe Davis et la coupe Stanley 


Sans consulter les journaux de 
la semaine dernière, pouvez- 
vous nous dire qui a gagné la 
coupe Davis, cetté année? Amis 
lecteurs, répondez honnêtement 
à cette question, et si vous. ne 
connaissez pas la réponse ne 
vous en faites pas, il y a des mil- 
liers de personnes dans le même 
cas que vous, qui ne considèrent 
pas cette non-connaissancé com- 
me fatale, même pour un ama- 
teur des sports. Mais il est per- 
mis de croire que la majorité des 
lecteurs savent par exempe que 
la joute décisive a été remise, 
alors que les joueurs étaient en 
pleine action. Vous avez mainte- 
nant trouvé la réponse, l'Austra- 
lie a remporté la coupe cette an- 
née, se vengeant ainsi de la dé- 
faite de l'an dernier, encaissée 
aux mains d'une équipe pan-a- 
méricaine, Nous avons eu le pri- 
vilège de voir l'équipe austra- 
lienne: à l'oeuvre, tant sur le 
court qu'à la télévision, et ces 
joueurs nous ont favorablement 
impressionnés. Peut-être pas au- 
tant que l'équipe de l'an dernier, 
mais certainement autant que les 
quélques joueurs des Etats-Unis 
que nous avions pu voir à l'oeu- 
vre. La victoire de l'Australie, 
au tennis, ressemble un peu à la 
victoire du Canada au hockey, 
ce n'est plus de la grosse nou- 
velle, sauf quand ils perdent, 
bien entendu. 

' Les jeux! 

Les athlètes canadiens se dé- 
fendent mieux, depuis quelques 
jours, aux Jeux Pan-américains. 
La victoire des Etats-Unis ne fai- 
sait aucun doute et cet entraine- 
ment préliminaire pour les jeux 


olympiques sera surtout utile aux 
autres pays. Mais il est déjà per- 
mis de constater que les Cana- 
diens pourraient, avec un entrai- 
nement adéquat faire mieux que 
de terminer en 25e place, comme 
ils l'ont fait au cours de la det- 
nière olympiade, Notre faiblesse 
réside dans les jeux de piste et 
pelouse, Nous avons certaine- 
ment quelques athlètes qui pro- 


un dollar, vous enverra toute 
une série de livres très bien faits 
sur l'athlétisme, Ces livres sont 
écrits en français et en anglais 
et ils sont, à notre humble avis 
bien adaptés à nos besoins, Si 
toutes les écoles du pays encou- 
rageaient les jeunes à participer 
à ces jeux, si on trouvait même 
le moyen d'organiser des épreu- 
ves l'hiver, nous sommes certains 
qu'on en retirerait un profit 
énorme, pas tellement du côté 
professionnel peut-être, mais du 
coté de la formation physique et 
morale de l'enfant. Car il faut du 
coeur au ventre pour réussir 
dans ces épreuves, Ceux qui ont 
déjà participé à des courses de 
fond en savent quelque chose. 
Courage! 
» Une des vertus que l'on peut 
acquérir avec le sport est celle 
du courage, Pas de cet entête- 
ment bébête qui caractérise sou 
vent les risque-tout, mais ce cou- 
rage de l'homme qui s'attaque à 


mettent, mais ils ne semblent |sa besogne quotidienne avec un 
pas encore de classe interna- | esprit serein et la décision calme 
tionale, simplement parce qu'ils | de réussir. Le courage n'est pas 
ne reçoivent pas ici l’entraine-|fait de violence, mais plus sou- 
ment et le genre dé compétition | vent de calme et ce calme peut 
qui font les champions. Si nous|s'acquérir par la pratique des 
pouvons patiner aussi rapide-|sports. Car, pour réussir, le jeu- 
ment que les athlètes des autres|ne doit s'habituer à surmonter 
pays, si nous pouvons leur tenir | son anxiété, sa crainte et sa ner- 
tête au football et dans d'autres | vosité. Celui qui s'épuise en inu- 
tile énervement avant une 


sports qui demandent ‘‘des jam- 
bes'” nous pourrions certaine- 
ment faire mieux aux jeux de 
piste et pelouse qui, soit dit en 
passant, sont excellents pour la 
formation des jeunes, et encou- 
ragent une plus grande partici- 
pation de la part de tous ceux 
qui ont quelqu'ambition spor- 
|tive, ; 
A l'école 
Lorganisation des jeux de pis- 
te et pelouse ne demande pas un 
équipement  dispendieux. Le 
Gouvernement fédéral offre 
pour quelques sous des publica- 
tions qui permettent aux institu- 
teurs intéressés aux sports de 
connaître en plus des règlements 
qui gouvernent ces jeux, les 
meilleures méthodes d’entraîne- 
ment. Il s'agit simplement d'en 
| faire la demande à l’Imprimeur 
de la Reine à Ottawa qui, pour 


épreuve pourra aider à la for- 
mation de sa personnalité si, par 
la pratique des sports, il apprend 
à faire l'effort voulu pour atten- 
dre avec plus de calme le signal 
du départ, Il apprendra ainsi à 
conserver ses forces pour les mQ- 
ments décisifs, une des caracte- 
ristiques des fommes d'action. 
On m'objectera peut-être qu'il y 
a d'autres disciplines que celle 
du sport pour arriver aux mê- 
mes résultats. C'est sans doute 
vrai, mais la conquête de la peur 
physique et la conquête intelli- 
gente de la peur physique peu- 
vent se faire avec le sport, et le 
sport plait à la jeunesse, Pour- 
quoi alors ne pas chercher à mé- 
ler l'utile à l'agréable? Et si, 
grâce à ces efforts, un jeune fait 
un jour honneur à son pays dans 
des concours internationaux, ce 
sera tant mieux pour nous. 


WILLIAM LÂLUK 


Gérant du salon Hollywood et 
Maitre de modelage et de la cou- 
pe des cheveux vous offre les 
modes les plus récentes de coif- 
fures sculptées. 


| 


“MARCEL 


est reconnu comie un expert 
dans l'art du modelage et de la 
pour les dames et jles 


coul 
ectiste. I1 se fera un plaisir de 
vous es q Er we CR 
coupe tou! personnel a 
salon “Hollywood”, x 


Holly 


7 — 


Hâtez-vous, mesdames! Faites-vous donner une 
Permanente à froid sensationnelle “JET” 


Cette méthode exclusive de neutralisation est plus rapide. Retrécissant le 
cheveu rapidement, elle donne une apparence plus naturelle, rend les ondu- 
lations plus faciles d'entretien et en assure une plus longue durée. Elle est 
une ‘’nécessité”’ pour toute dame consciente de la mode. 

Façonnement — Lotion capilaire et rinçage à la crème — 
Epreuve d'ondulation — Shampooing à la crème — Modelage 
— Complète et garantie, 


Un prix seulement 


KS ; 9 5 1° 
Complète et garantie 


Le mieux pour moins 


Ouvert tous les jours 
à 8h. 30 


Téléphone SPruce 2-1500 


Traitement pour les cheveux et le cuir chevelu 
AUBAINE, DEMI-PRIX 


Temps limité seulement, 
Dépéchez-vous , : » 


COUPE 

DE CHEVEUX 
MODELAGE 
SHAMPOOING 


s .95 


Personnel nombreux et compétent 
Pas de rendez-vous nécessaire 


Beauty Stylists 


FREDRICK BROUSSEAU 
Les- modelages de “Haute-coif- 
fure” de style moderne sont 
offerts par M, Brousseau, qui est 
spécialiste tle la coupe pour da- 
mes et adolescentes. 


$1.75 


Teinture des cheveux 


copine $3.90 


modelage. Rég. 
$5. Spécial, 


Rez-de-chaussée 
320, rue Colony 


gt:Boniface, le 11, septembre 1959 
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Qui avait connu la capricieuse 
et triomphante et coquetie Mi- 
cheline Foresty quelques mois 
plus tôt eût hésité à l'identifier 
dans cette ‘‘engagée” de la pre- 
mière heure qui, depuis trois 
mois, attendait en frémissant 
d'impatience la minute de ce dé- 


part, 

Aujourd'hui, son souhait était 
exauce, 

Elle emportait dans son sac 
une lettre du colonel Sourdeval 
à qui elle s'était adressée au dé- 
but des hostilités, Elle ne l'avait 
pas revu depuis leur entretien 
du mois de mai, à Paris ,., Elle 
ne savait pas quelle suite avait 
été donnée à la dénonciation 
qu'elle avait dû faire au capi- 
taine Sarlat, en lui rendant 
compile de sa mission, 

Résolument, avec une obstina- 
tion farouche, elle avait voulu 
écarter de sa pensée l'horrible 
cauchemar, de sa mémoire deux 
visages, — un surtout —, trop 
enclins à la hanter., Mais elle 
sortait de l'épreuve l'âme endo- 
lorie pour jamais, ayant perdu 
toute cette fraicheur d'impres- 
sions, toute cette faculté d'en- 
thousiasme qui la gardaient si 
juvénile et si spontanée, Depuis 
qu'elle avait pu mesurer la puis- 
sance maléfique du mal et quel- 
les apparences il peut prendre, 
ses yeux, d’avoir plongé dans cet 
abime, semblaient dépouillés de 
leur clarté. 

Jamais plus elle ne retrouve- 
rait la douceur de la vie, ni sa 
joie ,, , jamais plus elle ne pour- 
rait être confiante, insoucieuse, 
et crédule, De la dure expérience 
humaine, elle sortait nlus riche 
de savoir, mais si appauvrie 
d'illusions, qu'en êlle, sa jeu- 
nesse s'était fanée, emportant, 
pensait-elle, toutes les formes 
d'espérance , , , 

Pourtant, cette tragique aven- 
ture qui eût pu l’amener à la 
neurasthénie . .. ou à pire, avait 
trouvé miraculeusement son pal- 
liatif, 

Nous ne commandons pas aux 
événements: ce sont eux qui 
nous mènent. Cette fois, en ce qui 
concernait Micheline, les cir- 
constances bouleversantes qui 
suivirent son drame personnel la 
sauvèrent. 

_Le soir même où elle vint chez 
le capitainé Sarlat lui livrer, 
avec le document que le hasard, 
et le hasard seul lui avait permis 
de récupérer, l'affreux résultat 
de sa mission, elle avait été prise 
d'une crise nerveuse: après tant 
de mois de fatigue cérébrale et 
de tension, après tant de coups 
successifs, l'organisme, brutale- 
ment, réagissait, 

Le capitaine dut la transporter 
lui-même, au cours de la nuit, 
dans une clinique de Lausanne 
où sa belle-mère, prévenue par 
télégramme, venait aussitôt la 
rejoindre. Avec dévouement, 
Mme Foresty avait soigné la jeu- 
ne femme, ne sachant rien des 
motifs qui avaient déterminé 
chez elle cet ébranlement qui se 
traduisait par de violentes atta- 
ques de fièvre acompagnée de 
délire, durant lequel elle accu- 
sait des plus invraisemblables 
crimes ses meilleurs amis, 

On était en ce mois de juillet 
39, si lourd d'angoisse pour le 
monde, On sentait partout les 
signes avant-coureurs- du cata- 
clysme: on les respirait dans l’at- 
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mosphère avec l'air moins léger, 
les nuages du ciel orageux, la 
fièvre qui brülait les individus 
et les choses, Tandis que Miche- 
line était À la clinique, les évé- 
nements se précipitèrent, vidant 
les palaces, les villes d'eaux, in- 
terrompant brutalement des va- 
cances que les plus optimistes 
n'avaient jamais espéré terminer 
vraiment 

Un vent 
PTT 

C'est dans ces conditions que 
Mme Foresty ramena sa belle-. 
fille à Sauveterre, dès que celle- 
ci reçut l'exeat du docteur , ,. 
un exeat singulièrement facilité 
par les circonstances; et c'est à 
Sauveterre que la nouvelle de la 
&uerre vint la rejoindre, 

Or, cette nouvelle, brusque- 
ment l'arrachait à son marasme. 
Le jour de la mobilisation, elle 
quitta la chambre où elle s'était 
enfermée depuis son retour, 
inerte, dolente et passive, Les 
premiers accents d'une vibrante 
Marseillaise entendue à la radio 
lui arrachèrent des larmes — les 
seules qu'elle eût versées depuis 
la mort de Maurice, 

Comment, devant le visage 
grave de la Patrie menacée, de- 
vant le bouleversement des 
foyers et la souffrance des hom- 
mes, donner encore une impor- 
tance à un drame intérieur? ,,. 

Micheline appartenait à cette 
race qui se refait elle-même, 


de panique souf- 


comme un arbre, et chez qui les|ng 


temps les plus durs suscitent 
toujours cette vivace confiance, 
née du sentiment de son énergie 
et de sa force, de Ja conviction 
profonde de sa durée et de son 
destin. 

Dans l'âme de Micheline, les 
voix de l'espérance qui s'étaient 
tues, se réveillèrent avec l'écho 
du pas des jeunes hommes sur 
les routes, du piétinement des 
chevaux, du frémissement des 
ailes vigilantes dans notre ciel, 

Tout de suite, elle choisit sa 
voie et, dès le premier jour, elle 
signait un engagement volon- 
taire. 

Mais la guerre n'était pas ce 
qu'on avait imaginé au premier 
chef: une guerre foudroyante, 
des chocs d'armées, un ciel dis- 
persant à la fois la mitraille, l'in- 
cendie et le poison, Non . . . la 
guerre s'organisait en une fac- 
tion ardente et douloureuse , .. 
la guerre c'était la patience, 
l'immobilité, le courage silen- 
cieux .., 

A l'exemple de ceux de là- 
haut, Micheline attendait, sup- 
portant vaillamment les heures 
mornes, Le colonel lui avait écrit 
du poste qu'il occupait ‘quelque 
part, en France”: 

— J'ai intéressé particulière- 
ment à ton cas les services com- 
pétents. Dès qu'il y aura quelque 
chose pour toi, tu seras préve- 
nue. À 

Cette fois, ça y était, Elle avait 
reçu l'ordre de se mettre à la 
disposition de la Première Sec- 
tion d'ambulance féminine en- 
voyée dans la zone des armées, 
et par ce matin frileux, toute 
bardée d'énergie et de résolu- 
tion, elle quittait un Paris tout 
blanc où les passants allaient à 
pas mesurés et précautionneux, 
pour foncer, par les petites rou- 
tes militaires réservées aux con- 
vois, vers la neige de guerre . .. 
les villages évacués . . . lés rues 
muettes des /cantonnements . ., 


Et si facile à faire avec la 
‘Levure Sèche Active 
Fleischmann qui lève vite! 
Une friandise qui fera les 
délices de votre famille! 
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et cès capoles kakis où la boue 
n'a pas le lemps de sécher ,,, 
L L1 L 


Comment donc s'appelle 
exactement le patelin où on va 
coucher? demanda la rieuse con- 
ductrice à sa compagne, 

Micheline prononçu un nom in- 
connu: célait ‘'quelque part, en 


France" ,,, 
Depuis un moment, elles tra- 
versaient un paysage déserté où 


ne vivaient que les longues files 
de fantassins qui s'en allaient 
sloiquement, en courbant le dos 
sous le paquetage et murtelant 
le sol gelé de leurs gros souliers, 

On avait passé des villages qui 
semblaient morts; les chevaux 
à la corde cessalent de se flairer 
ou de se mordiller aux naseaux, 
pour lourner vers la voiture une 
tête résignée , ,, À un moment, 
il avait fallu s'arrêter pour lais- 
ser passer un convoi de priorité: 
Cars camouflés, pleins d'hommes 
qui dormaient parmi les sacs un 
sommeil cahoté et incertain ,,, 
cuisines roulantes , » : Camions 
bondés de ferraille meurtrière: 
mitrailleuses, mortiers, caisses de 
grenades , ., et, circulant de l'un 
à l'autre, telles des abeilles di- 
ligentes, les légères voitures de 
liaison sur lesquelles un homme 
en kaki, l'aide-conducteur —, 
lançait aux jeunes femmes uné 
plaisanterie et leur dépéchait 
l'hommage hardi d'un baiser 
joyeux, envolé au bout des gros 
£ants fourrés. 

La conductrice ripostait par 
un éclatant sourire, Micheline 
par un bonjour cordial, 

— Braves garçons! exprimait 
tout haut sa compagne avec un 
hochement de tête plein de ten- 
dresse contenue , . . Ils montent 
en ligne ,. , et ils dorment ou 
ils rient, comme si demain ne 
devait pas leur apporter autre 
chose que le travail de tous les 
jours. 

Micheline se sentait heureuse 
d'être là, allégée de sa peine an- 
cienne. Elle ne voyait pas la nei- 
ge boueuse dans laquelle les 
roues patinaient, Il lui semblait 
qu'elle venait de quitter un mon- 
de décevant pour aborder dans 
un autre où les mots de courage, 
bravoure, loyauté, devoir, se re- 
forgeaient en force et en vérité, 
Maurice eût aimé la voir ainsi à 
l'oeuvre, avec cette âme nouvel- 
le que l'épreuve lui avait don- 

e 


Elle relut la lettre de l'oncle 
Marc: 

“Ma chère enfant, 

“J'ai appris que ton convoi 
passait à proximité du village de 

. où est cantonnée l'unité 
de mon vieil ami, le chef d'esca- 
dron Lenormand. Il désire vous 
recevoir à son P. C., toi et ta co- 
équipière, pour donner à ses 
hommes et à lui-même, m'écrit- 
il, le plaisir de fêter deux Fran- 
Çaises au service de la Patrie, Je 
me suis donc arrangé pour que 
ton chef de convoi marque B,,, 
sur ton itinéraire” .,, 

C'était en efet, à B., non loin 
de Metz, que Micheline et Mme 
Huré, sa conductrice, devaient 
être accueillies par le comman- 
dant Lenormand et son Etat-Ma- 
A7: au soir de cette première 
ournée, 

Elles y arrivèrent vers quatre 
heures, au moment où la nuit 
commençait à tomber, Des sol- 
dats en chandail, les mains rou- 
ges, étaient en train d'effectuer 
la corvée de neige pour débar- 
rasser une mélasse noirâtre et 
visqueuse qui obstruait la seule 
voie accessible entre les bara- 
quements, 

Le village était un de ces vil- 
lages de l'Est qu'au jour de la 
mobilisation on avait évacué en 
quelques heures. Les rues étaient 
muettes , , . la plupart des mai- 
sons abandonnées avec les clefs 
sur les portes. Partout, le visage 
de-la-guerre apparaissait, tragi- 
que et redoutable, On devinait 
des mitrailleuses braquées dans 
les abris . .. À ras de terre, en- 
tre des sacs, un petit canon al- 
longeait le cou , ,. Et le silence 
du village mort n'était troublé 
que par le hennissement d'un 
cheval, le ronronnement étouffé 
d'un avion qu'on cherchait en 
vain derrière l'écran cotonneux 
des nuages, le bruit d'un avant- 
train roulant sur les cailloux .., 

A l'apparition de l'ambulance, 
quelques têtes se montrèrent 
hors des hangars. Un homme, 
posté en sentinelle, fila vers le 
P, C. du commandant ; , . Quand 
le véhicule s'ar , Au centre 


Les mariages heureux demandent une préparation 


Contrajrement à mon habitu- 
de qui est de marcher au grand 
air, je dus par un après-midi plu- 
vieux retourner chez moi en au- 
tobus, Je me trouval assise près 


de deux filles qui s'entretenaient, |. 


presqu'à haute voix, de leurs! 
projets d'avenir, L'une d'elle dé 
clara être attirée vers le maria- 
e, Elle traça d'abord le portrait 
u flancé idéal qu'elle désirait: 


CON ARUN EE Le 


La tarte aux prunes! vieille 


OR POREREENEENEN TE 


grand, chevelure ondulée, sou 
rire enjôleur, regard fascinant, 
en somme un joli garcon, Com 
me si la beauté physique était la 
Karantie d'un coeur sincère 
Elle décrivit ensuite la toilet 
te dont elle révait pour son ma 
riage, la réception fastueuse, le 
voyage qui la transporterait vers 
des endroits enchanteurs, et en- 
fin le joli ‘home’ qui lui procu 


D TR, ET EEE CCE 


1 
recette de la cuisine canadienne, 


Elle se prépare comme les autres tartes aux fruits frais: remplir 
l'abaisse d'un mélange de quartiers de prunes crues, de sucre, d'un 
eu de beurre et de farine ou d'amidon si désiré pour épaissir le 


us, Cuire à four chaud et déguster, 


L'art floral japonais, une 
véritable merveille du monde 


L'Ikebana, art des fleurs vi-|très 


vantés est pratiqué au Japon 
dans toutes les classes du peuple, 
Il appartient aux esthètes com- 
me aux paysans, Ornement de 
l'éducation féminine, il est en- 
seigné même aux ouvrières d'u- 
sine, aux heures de loisirs, On 
compte vingt mille professeurs 
œæ bouquets à Tokyo à notre 
ue. 

L'Ikebana vise à reconstituer 

par la composition l'élan vital 


uilibrées. Aucun croise- 
ment de branches n'est toléré, 

Le bouquet se compose géné- 
ralement de trois gerbes élan- 
cées de longueurs inégales, La 


plus haute symbolise le ciel, la!‘ 


médiane, l'homme et la plus bas- 
se, la terre. 

Le nombre de branches est 
très limité et toujours impair, I] 
faut éviter la symétrie, et se sou- 
mettre aux règles qui prescri- 
vent de séparer l'iris de son 


de la croissance des plantes, Tou-| feuillage, ou de présenter une 


tes les tiges sont réunis en un 
seul point de départ et dessinent 
un canon linéaire de proportions 


Pour avantager 


Aujourd'hui, il n'est pas aussi 
difficile qu'on le croit, pour une 
femme de forte taille de trouver 
des souliers aussi flatteurs pour 
sa' ligne que pour son pied. Avec 
la quantité de modèles variés — 
montés sur différentes hauteurs 
de talons — qu'offrent aujour- 
d'hui nos manufacturiers — il 
n'y à pour ainsi dire plus de pro- 
blème à chausser les femmes qui 
ont pris du poids, 

Avec une silhouette forte, il 
est nécessaire d'appuyer davan- 
tage sur la longueur et la min- 
ceur de la ligne, et si l'on choisit 
une chaussure appropriée, on ob- 
tiendra facilement ce résultat. 

Telle femme devrait choisir 
des souliers qui donnent une im- 
pression de sveltesse, c'est-à-dire 
de coupe simple et de ligne bien 
définie, en un mot des souliers 
classiques tout à fait féminins. 
Ses chaussures doivent de pré- 
férence s'harmoniser au lieu de 
contraster avec le reste de sa 


plante hors de saison, 


L'école moderne dite Moriba- 
na utilise les fleurs venues de 
l'étranger, et ses règles sont 
moins rigides même dans les li- 
gnes. On ne trouve pas comme 
en Occident, d'énormes bouquets 
dans les différentes pièces. On 
réserve l'arrangement raffiné de 
quelques fleurs à l'alcove de la 
ièce principale, le tokomona, 
à elles prennent toute leur va- 
leur. Isolé sur un socle, dans l'al- 
cove d'honneur, le bouquet est 
une giéeence, une éloquente poé- 
sie. Le visiteur le salue dès qu'il 
pénètre dans la pièce, avant mé- 
me de s'incliner devant le mai- 
tre du logis. 

Ces quelques notes sont tirées 
d'un article de Madame Kibou 
Yamata qui " 
née à Paris, des compositions 
originales de style japonais, 


une taille forte 


talon mince mi-haut est le genre 
de soulier qui avantagera sa li- 
gne. 

Une sandale peut aussi se por- 
ter en autant que les lignes se- 
ront asymétriques, ce qui donne 
au pied une apparence plus min- 
ce. 

La femme de forte taille doit 
éviter les formes courtes, et les 
chaussures encombrées de garni- 
tures. Les souliers multicolores 
sont hors-de question ainsi que 
tout ornement susceptible de 
briser l'équilibre de l'ensemble, 

Elle ne devra pas non plus 
porter des textures contrastan- 
tes, tel qu'un amalgame de tissu 
et cuir verni, ou suède et veau, 
car ces contrastes ne font qu'a- 
lourdir le pied. 

courroies entrecroisées 
sont contraires à la silhouette 
svelte car elles attirent l'atten- 
tion sur la lourdeur du pied, le 
font paraître encore plus gros, et 
raccourcissent la silhouette, 


Compte sur moi à la sortie!" 


chaque an- 


du village, toutes les ruelles s’'é- 
taient garnies comme par en- 
chantement de troupiers qui se 
bousculaient pour mieux voir, 
joyeux comme des gosses. 

De la seule maison qui eût 
belle mine, — rideaux aux fené- 
tres et porte à battant grillagé 
—, émergea un groupe. d'offi- 
ciers entourant un supérieur gri- 
sonnant, maigre et rasé: c'était 
le commandant Lenormand es- 
corté par le capitaine du groupe 
et deux des lieutenants. 

Après présentation officielle 
d'une batterie qui rendit les hon- 
neurs, le commandant entraîna 
les Éoes voyageuses vers son 


P; 6, 
Le Poste de Commandant oc- 


sucre. Saupoudrez-y la contenu de 


1 enveloppe de = |cupait l'ancien domicile du mai- 
Levure Sèche Active == re, Le commandant y logeait 
Fleischmann x [avec ses officiers d'Etat-Major 

L 10 pus “= |: les'autres bivouaquaient où 
rs Des AA “= [ils pouvaient, au petit bonheur, 
Te CE res Le" ZX |les gradés dans les maisons qui 
er er: *# =  |étaient encore pourvues de VE 
1 oeuf bien benu Æ# [tes et fenêtres, les hommes dans 
à €. à thé vanille 2# |les baraquements . . , où dans 
dans le mélange de levure, Tami- DE les granges .., 
sex une fois ensemble: TE Le commandant s'excusa au- 

2 tasses farine A près de ses invitées pour le con- 
tout-usage tamisée Le fort très relatif qu'il avait à leur 
une fois EE bd à A quelques Mopies des 

nelle ava on ne saurait se 

na ed bros æ monisE jditficile Da: D'auent, 
pe ajouta-t-il, qué nous remon 

Toner les Ungrédients sous dem LE l'en ligne dans deux jours et. que, 

Mg » Pipe Arts = n'étant ici ne passant, vs 

LS n'avons pas eu les moyens maté- 

environ mile LE |riels de fous installer”. 

4, Versez le mélange par evil: 27 Micheline se sentait très lasse 

lerées dons le moule préparé. = et fut heureuse de trouver, aussi 

Couvrez. Plaéez à la chaleur, à === rudimentaire qu'elle fût, Ja 

l'abri des courants d'air, et lois. “= chambre qu'un des lieutenants 

sez lever au double du volume— = leur cédait et qu'elle devait oc- 

environ 1 4 heure. Cuisez au four °2* cuper avec Mme Huré. 

modéré, 37 5°, environ 35 minutes, Æ Pourtant, elle se fit un devoir 

Démoulez oussitôt et servez chaud, == de surmonter sa fatigue et de re- 

Æ [trouver sa coquetterie d'antan 


pour se présenter, le soir, digne- 
ment à la table de ses hôtes, 


\ 


Elle y it si ee A la 
Ne requiert pas quand vint la . 
, un regard adm : 


toilette, de façon à respecter l'u- 
niformité de l'ensemble. 
Un escarpin découpé bas avec 


Psychologie familiale 


La maman ‘‘bonne-à-tout-fai- 
re” dans son propre foyer ne 
| donne pas une belle image de la 
femme, ni à son mari, ni à ses 
enfants. 11 y a plusieurs maniè- 
res psychologiques d'aborder les 
tâches ménagères, La seule rai- 
sonnable est celle qui ‘‘valorise' 
la femme et non pas celle qui la 
‘‘dévalorise”, 
. 
Chacun des membres de vo- 
tre foyer devrait avoir l'occasion, 
de temps en temps, d'accomplir 
l'un de vos travaux familiaux. 
Hs uerraient ainsi une juste 
compréhension de l'effort que 
cela vous demande et un plus 
respect pour leur maman. 

L] . L 


Vous ne pourrez pas empêcher 
que vos jeunes sentent sourdre 
en eux l'appel de l'amour, C'est 
naturel, normal, nécessaire, Les 
‘“‘flammes'' d'adolescentes sont 
une préfiguration de l'amour 
Respectez-les en restant vigilan- 
tes. Vous ne pouvez espérer con- 
server leur coeur inemployé jus- 
qu'à la rencontre de l'élu, 

L1 LL L 

Si vous croyez avoir “tout es- 
sayé'’ auprès de votre enfant dif- 
ficile, il est temps de consulter 
un pédagogue, En effet, si malgré 
tout, votre enfant est resté dif- 
ficile, c'est Eu n'ayez pas 
eu l'idée de ou de faire pré- 
cisément ce qui l'aurait changé. 
Vous z en rond. 11 vous 
faut les idées d'un éducateur, 

L L L 


ou 


War 


Numéro du patron: 586 


A l'adolescence il n'est pas du 


Prix: 35e tout exceptionnel que les jeunes 
(Paiement en monnaie seniement. Les |filles se mettent à nou une 
Umbres ne sont pas acceptés) | secrète agressivité contre leur 


Envoyez votre commande à: 


20 Ps de Vu Toronte, Ont. | *19668 ces: 
Fée Wiknidog) x le mieux Le er À des 


rérait le confort tant désiré et 
recherché 

Fière d'être rendue à l'arrêt 
d'autobus, j'en descendis uba 
sourdie de tant de propos incon 
sidérés, el ne pouvant me résou 
dre à adinettre qu'une femme 
que Dieu daigna doter d'un | 
coeur de mère, puisse laisser son 
enfant se diriger vers l'état du! 
mariage sans aucune notion des 
responsabilités qu'apporte la vie 
à deux, À n'en pas douter, bon | con 
nombre de parents ne s'intères- | 
sent aucunement aux avantages | 
d'une bonne éducation 

On aura passé des heures, des 
semaines et même des mois à | 
préparer une belle noce, qui sera | 
sous peu tombée dans l'oubli, et | 
on négligera de renseigner la 
jeune fille sur les devoirs qui dé 
coulent du sacrement de ma 
riage, l 

Je tiens à transmettre ici, dix 


règles, données par le R, P, J.| 


La pie et la télévision 


“Garçon!", commandait un ma 
nant 

A la terrasse d'un café 

“Un pastiche! Un! Sec et tassé 
Lors le garcon, s'exécutant 
Avec un sourire, lui servit 
L'étrange historiette qui suit 
|‘‘Par un touriste, abandonnée 


Au fond d'un bois peu fréquenté 
(Oubli, erreur ou distraction?) 
Reposait une télévision, 
Modèle à piles et portatif, 
Un gros matou méditatif 
L'ayant aperçu le premier 

Se mit en douce à ricaner 
“Boite à souris! Ah ma jolie! 


La pie jacasse et potinière, 
Bec crochu et sans manière, 
Dit en voletant vers l'appareil: 


Car il n'est vraiment bon à! 
rien!" | 

“Ce que vous dites n'est pas 
bien’, 


Réplique alors un perroquet 
En ouvrant tout grand son ca- 


, ma chère, sert à jaser 
Quand on n'a plus de quoi cau- 
ti 


Fläirant la chose, tournant au- 
tour, 
Un vilain bouc dés alentours 
Pensait avec circonspection 
Qu'en matière de télévision 
Il faut toujours faire attention. 
Chacun avait son opinion 
e respectait, bien entendu, 
n blanc mouton, gras et dodu. 
Un âne, par curiosité, 
Tourne les boutons de côté, 
Et aussitôt l'écran s'allume | 
Sur l'assemblée de poil et plu- 
me, 
Sans être très bien explicite 
L'émission parle d'une visite 
Qu'un ours sibérien doit faire 
A un bison. Les commentaires 
Vont bon train chez les animaux 
Qui y voient la fin de leurs 
maux, 
Certes, on a beau vivre en bête, 
On n'en tient pas moins à sa tête, 
Oubliant tout, oubliant l'heure, 
Ces nouveaux téléspectateurs 
Restèrent encore au Long mé- 
trage, 
Attendant la fin des images 
Pour consentir à s'en aller, 
Sur le point de s'envoler 
La pie entonna son refrain 
En jurant que le lendemain 
Elle fuirait la télévision 
Pour une meilleure occupation. 
La pie jacasse et potinière, 
Au lendemain fut la première 
A regarder l'écran magique 
Dont, selon la rumeur publique, 
Elle serait bientôt devenue, 
Entre tous, la plus assidue! 


COMPLEXE, 


De l'extérieur, 
on vous |uge 
sur vos fenêtres! 


(Presse Canadienne) 


La décoration des fenêtres 
peut changer l'aspect d'une piè- 
ce plus qu'aucun autre facteur 
de décoration, Et le grand choix 
des tissus dans les collections 
1959 vous permet de réaliser des 
merveilles dans ce domaine. 

Ne lésinez jamais lorsque vous 
achetez des tissus à rideaux ou 
à tentures, Vous aurez besoin de 
deux fois et demie la largeur de 
la fenêtre pour la garnir, selon 
la souplesse du tissu. Les tissus à 
tentures qui sont aussi utilisés 
pour les housses, sont de plus en 
plus fabriqués au Canada et sou- 
tiennent largement la comparai- 
son avec les tissus d'importation, 
tant au point de vue de la qualité 
que du prix. 

Là aussi la mode change, Cette 
années, les couleurs de la famil- 
le des beiges, du blanc huitre au 
cacao, sont les favorites. Les tur- 
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quoises et les tons d'aquamarime 
sont aussi très recherchés, et une 
touche d'or est souvent utilisée 
pour atténuer les tons crus. 
rateurs renouent avec 
les traditions de solidité et de 
durée qu'appréciaient nos aïeu- 
les. Les plus nouvelles. collec- 
tions de tissus à tentures, par ex- 
Lan renferment des tissus de 
ts shantungs à envers sa- 
tin. Nous voyons encore des fi- 
bres classiques naturelles, laine, 
coton, toile et même soie, mais 
les fibres artificielles sont 


sq pare à 


Hs R Es Panel 


d'adresser une jn 


Q. — Je suis en deuil de ma 
mère depuis six mois; puis-je 
sortir sans chapeau? Puis-je 
porter des bijoux? Vous m'a- 
vez déjà aidée de vos bons 
conseils et je vous remercie 
beaucoup, — JOSETTE, 


R. — Vous pouvez certaine- 
ment sortir sans chapeau, évi- 
demment pas pour des visites de 
cérémonie, mais pour des peti- 
tes courses dans le voisinage, 1] 
n'y a que la température à sur- 
veiller, Votre permanente pour- 
rait en souffrir, Vous pouvez 
porter des perles ‘et dans six 
mois, les bijoux voyants vous 
seront permis. 

L L LI 
— (Connaissez-vous un 
remède efficace pour enlever 
les verrues? J'en ai plusieurs 
sur les mains et les bras et 
cela m'intimide d'avoir de tels 
bobos! Merci, —— VINGT ANS. 


R, — Je le regretie, mais je 
ne connais pas de remède pour 
les verrues. Votre médecin sau- 
ra vous en débarrasser sans trop 
de difficultés, Consultez-le au 
plus tôt, 


Q. — Les bas noirs sont-ils 
encore portés pour le deuil? 
Je ne voudrais pas me faire 
critiquer, mais il y a bien 
longtemps que je n'en ai pas 
vus, Merci de vos bons con- 
sells. — YOLANDE, 


R. —— Les bas noirs ne sont 
portés de nos jours que par la 
veuve le jour des funérailles, Les 
bas de teinte neutre sont recom- 
mandés pour les autres deuils, 
J'ai bien apprécié vos remarques 
au sujet du courrier. 


Q. — Ma fille travaille dans 
un bureau et son humeur est 
affreuse quand elle rentre au 
foyer. Ses jeunes frères et 
soeurs en ont peur et son père 
et moi ne savons que faire, 
Depuis qu'elle travaille, elle 
sort le soir avec son ami et ne 
rentre qu'aux petites heures, 
Elle n'a que dix-neuf ans, Que 
pouvons-nous faire pour cor- 
riger une telle situation? 

MERE EN PEINE, 

R, — Ma pauvre dame, il est 
beaucoup trop tard pour deman- 
der des conseils sur la manière 
d'élever votre fille, Ce n'est pas 
à son Âge que vous devez com- 
mencer. 11 aurait fallu dès le bas 
âge lui apprendre à obéir, à se 
contrôler et surtout à vous res- 
pecter, Son père et vous pouvez 
essayer de la raisonner et, comme 
elle est mineure, lui interdire ces 
sorties. Peut-être que si vous 
parliez à son ami, il se montre- 
rait plus raisonnable qu'elle. 
Franchement, je ne crois pas que 
vous ayez du succès, Voyez 
surtout, à ne pas répéter votre 
manière d'agir avec les jeunes 
de la famille, afin que lorsqu'ils 
commenceront à travailler, ils ne 
se croient pas tout, permis, 


Q. — Pourriez-vous me dire 
où je pourrais me procurer un 
livre qui me permettrait d'ap- 
prendre la danse par corres- 

ndance? Je le voudrais en 

rançais, si ble, Merci, 
UNE QUI VOUS LIT TOU- 
JOURS. 


R. —— Adressez-vous à chez 
Granger, ou à chez Beauchemin 
à Montréal. S'il existe de tels 
manuels, l'une ou l'autre de ces 
grandes librairies saura vous en 
procurer, AA 

Q. — Lorsqu'une personne 
n'est invitée à un mariage que 
par une autre qui lui demande 
de l'accompagner doit-elle of- 
frir un cadeau? Si oui, à qui 
doit-elle l'adresser? — JEAN, 

R. — Lorsqu'une personne in- 
vitée à un mariage désire se fai- 
re accompagner, elle doit de- 
mander aux parents de la mariée 
vitation à ce- 
lui ou à celle qu'elle désire y 
amener, Jamais oh ne se rend 
à une noce sans avoir reçu 
invitation de la part de ceux 
reçoivent. Quand ces formal 


| Cou Het de 


O'Brien pour qu'un mariuge du: |pus à le dominer ou à le ivran: 
re et que les époux soliemt heu | miser 
heu x 1 Vous ne laisserez pas vos 
Il serait désirable que les mu. !beaux-parents s ingérer dans vos 
[mans lisent attentivement ces |affaire 
quelques lignes el prennent la! ÿ Vous vous abstiendrez du 
résolution de donner à leurs en: | prendre de lu bo on enivrante 
fants une éducation approfondie | si l'alcool constitue un danger 
qui leur fera réaliser que l'ob- | pour l'un ou l'autre d'entre vous 
servance des régles données pui û Vous vous orgâniserez un 
le P, O'Brien vaut mille fois plus | budget familial. et vous l'obses 
que la trouvaille d'un joli Kar-|verez coûte que coûte 
la richesse de la toilette ou | Vas | sn hic 
| î I ou assurez 
le plus beau voyage de noces [pas influencer par la petitess 
Une fois muriés, ces Jeunes que | l'égoi me | lo ’ MEUE | 
À | 1 si l'orguel 
vous aurez si bien dirigés vien let les mésentents 
dront vous remercier pour la 
bonne entente qui régne dans A Vous gr cnaque 
leur fover jour dan amo et les égards 
ROSE! TE [que vous 1VPZ in pour l'autre 
[et vous partagere Aussi pleine 
Les dix règles pour un marin ment que possible vos interet 
ge heureux et vos joie 
“] Vous ferez de votre pro f Vous aimerez 1 Lam 
messe d'amour mutuel et del|comme le plus grand don que 
loyauté un voeu à Dieu que seu- Dieu vous ail accordé et vous le 
le la mort peut rompre |éduquerez à être de bons « 
2 Vous vous abatiendrez de | !0yens, leur donnant le sens de 
la parole malveillænte ou colé | l'honneur de la tolérance, de la 
reuse, qui blesse plus profondé {charité et de la justics 
ment que l'épée | 10 Vous vous agenouillerez 
Vous respecterez la per-!en prière chaque soir. sachant 
sonnalité de votre compagnon ou | que la famille qui prie ensemble 
compagne et vous ne chercherez demeure unie 


sont accomplies, l'invité offre un 
cadeau, Celui-ci sera adressé à 
la fiancée chez ses parents, 

Cut Per: 


Q. — Lorsqu'on va prier au 
corps de quelqu'un, est-on te- 
nu d'embrasser les membres 
de la famille en offrant ses 
condoléances? 

MERCI D'AVANCE, 

R Il me semble qu'on 
pourrait bien s'abstenir d'impox 
ser ces baisers de sympathie aux 
personnes en deuil. Elles sont 
déjà assez affligées sans cela, 
Evidemment, les parents et ‘les 
amis intimes peuvent et doivent 
le faire, mais les amis et les con- 
naissances doivent se contenter 
de serrer la main et d'offrir leurs 
condoléances, 

LI L] 

Q. — Je lis avec intérêt vo- 
tre courrier et j'apprécie vos 
bons conseils. Voilà que c'est 
a mon tour de venir vous. con- 
sulter, J'ai une longue robe 
blanche de mariée, en satin, et 
je voudrais bien l'empêcher de 
jaunir, Savez-vous comment 
je pourrais m'y prendre? Je 
voudrais savoir comment les 
grands magasins gardent leurs 
robes blanches sans que la 
couleur ternisse, Savez-vous 
ce qu'ils emploient? Veuillez, 
s'il vous plait m'aider, Merci, 
UNE QUI AIME LE COUR- 
RIER, 


R. — Merci de votre apprécias 
tion, Le seul moyen que je con- 
naisse pour préserver là blan- 
cheur d'une robe de noces est de 
l'envelopper de papier de soie 
bleu. Comme vôtre robe est lon- 
gue, étendez-la sur un lit ou une 
table et recouvrez-la du papier 
mettant du papier bleu entre 
chaque épaisseur de:satin, puis 
pliez-la de façon à ne pas trop 
la froisser, Lorsqu'elle sera pliée 
de la grandeur que vous désirez, 
enveloppez-la toute encore de 
plusieurs épaisseurs du même 
papier, 

Les grands magasins ne gar: 
dent pas longtemps ces robes et 
elles n'ont pas le temps de faner, 
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Pour téléphoner 
une petite annonce 
signalez SPruce 5-8441 


entre # h. du matin et midi ou 
entre % h, et 4 h, de l'après-midi 
du tundi au vendredi 


TIBANE CISMEY — Vous pouvez main- 


tenant vous procurer is célèbre TI- 
SANE CISBEY chez M. K, Sabourin 
195, avenue Provencher, 8t-Boniface 
Par le poste: $100 franco. 132-TF 


ON DEMANDE JEUNE DAME pour 
tarder petite fille: 4 ans, pendant que 
mère ne gra cul AT 

À Signalez: CEdar 93-1275, 
de vs . 23-242-23C, 


ON DEMANDE — Sténographie bilin- 
gue immédiatement, Doit être effi- 
cliente en anglais et français, Pour 
quatre mois, avec possibilité de per- 
mMmanence, Appelez La Hociété Spes, 
Ine,, au numéro CHapel 7-1293 pour 
rendez-vous, 22-212-23C, 


ON DEMANDE — Cuisinière d'expé- 


rience (couple de préférence) pour 
le Collège Notre-Dame À Prince- 
Albert, S'adresser à La Procure du 


ar téléphone au numéro 


u 
pee à 22-211-23C. 


ROver 4-4780, 


Pas de cheveux gris ... 


ous faites usage du merveilleux 
LR JAMAIS GRIS, Aussi si 
vous souffrez de Mhumatisme ou 
d'Arthrite, 
Ecrivez pour nos dépliants gratuits 
C. C. Jameson 


Transcona, Man, 
Astle 2-4492 


ROVATZOS 


FLEURISTES 


Spécialité: fleurs pour mariages | 
ouquets de corsage et autres 
ouronnes mortuaires 


253, ave Notre-Dame, Winnipeg 
Téléphone WHiteholl 3-2934 


Horloger suisse 
_e L2 
Louis Matile | 
nid 
& Fils | 
maintenant au no 237, rue Garry 
vis-à-vis le nouvel Hôtel des Postes 


Téléphone WHitehall 2-6625 


On demande vieille monnaie 
et vieux timbres 

Pour recevoir port payé, très gros 

catalogue des prix que nous payons 

pour vieille monnaie et vieux tim- 

bres, faites parvenir 25 sous en 

monnaie à 


ALBERT STERN & CO. 
216, édifice Melntyre 
416, rue Main, Winnipeg 2, Man. 


Prenez un repas à la dinde servi 
n'importe quel jour de la semai- 
ne sauf le dimanche, + 
entre 11 h. 30 am. 


ot S h. pm. ; a 
HAVEN LUNCH 


344, rue Main, Winnipeg 
Un régal pour toute la famille 


Notre spécialité: le poulet frit 


Salle de banquet 
pour toutes occasions 


Téléphone WhHitehall 2-9076 


Pour réparations de dactylogra- 
phes, de machine à additionner, 
pour achat et location de dac- 
tylotypes neuves et d'occasion, 


adressez-vous à 


Reliance Typewriter 


Co. 


Henri de MOISSAC, prop, 


Téléphones 


Bureau WhHitehall 2-7052 
Résidence CHapel 7-9126 


322, rue Donald, Winnipeg 


2 PHARMACIE 


Ms ue. ef À 
PHARMA 

Maintenant tituée à 

243, rue Marion, Norwood 
A l'angle de la rue Traverse 


à mi-chemin entre les rues 
Taché et des Meurons 


Téléphone ChHepel 7-3533 
Nous livrons à domicile 


Cartes de souhaits en français 
et en anglais 


CY 


Moses / 


Faites-vous 
donner 
votre 


permanente 
de 1959 


chez j 


Golden Beauty Salon 


où vous pouvez vous faire faire 
la plus nouvelle permanente — à 
la dernière mode de Paris, New- 
York ou Hollywood au prix de 


55.95 «ri 


Une bouteille d'exquis parfum 
français GRATIS avec chaque per- 
manente 


PERSONNEL 


A En ar 
ph 


de, rs unir ment de. 


armacies, 

ON DEMANDE PERSONNE EXPE- 
RIMENTRE pour fabrication de 
parue (drapes), S'adresser à 

221, La Liberté et le Patriote, 
619, ave MeDermot, Winni 1! 8, 
22-297-230, 


Service Civil 
(Fédéral) 
ASSISTANT TECHNICIEN 
(homme où femme) 

921200 — #310 
pour la station de recherche, Ministère 
de l'Agriculture, Winnipeg. Les devoirs 
comprennent la mise en pratique des 
recherches de laboratoires sur la phy- 
“iologie du parasitisme de la rouille; 
on requiert une bonne instruction gé- 

nérale et une expérience relative 
On peut obtenir 
formules de demande aux bureaux de 


poste et du Service National de Pla-| 


Cement, ou en s'adressant au Service 
Civil du Canada, 702, Bureau de Poste 


Général de Winnipeg, 206, avenue 
Graham, Winnipeg 1, 59. W74 
SURINTENDANT D'USINE (chauffage 


ou pouvoir); on requiert un certificat 


de 2e classe d'ingénieur stationnaire | £nalez: CHapel 7-1545, 


ou de chauffeur-mécanicien; pour le 


les détails et les! 


À LOUER — #t-Boniface, 1 rue nue 
, Maison: à es, Chauffage: hulle, 
HA par Mois, Possession; 10 octobre 


251-230, 


A LOUER — St-Boniface, Chambre 
fournie avec évier et poêle, Convien- 
drait à 2 personnes qu travaillent, 
Signalez: WHitehall 2-7790, 

23-24-2580, 


A LOUER — St-Boniface, 210, rue Ber- 
trand, Logis: 2 pièces fournies, sépa- 
rées, Poële inclus, 22-230-24C, 


A LOU — St-Bonitave, 525, rue Des 
Meurohs Logis! 2 pièces non-four- 
nies, Possession: ler octobre, Signa- 
lez: CEdar 3-2370, 22-220-23C, 

A LOUER — St-Vital, Chambre meu- 
blée, Pour une ou deux jeunes filles. 
Signalez: CEdar 3-3297, 21-189-23C, 


A LOUER — Ille-de-Chêènes, Maison 

pour couple yieux ou jeune, n'ayant 

pus plus que"? enfants, Bien Propre, 

| jau courante, Réfrigérateur et poêle 

à l'huile, S'adresser à F, 
lle-de-Chênes, 


23-237-25C, 


A LOUER — St-Boniface, 2! grandes 
| chambres, Idéales pour une où deux 
personnes, Libre immédiatement, 8i- 
gnalez: CEdar 31-2142, 


Maison: 5 pièces, A St-Boniface, de 
préférence, Pour le ler octobre, 8i- 
23-254-23C, | 


Ministère de la Santé et du Bien-Etre | 51 VOUS AVEZ des arbres à couper, 


National à l'hôpital indien de Norway 
House; salaire, #302,50 $400; allo- 
cation pour isolement en plus 

On peut obtenir les détails et les 


formules de demande aux bureaux de 
poste et du Service National de Place- 
ment ou en s'adressant à la Commission | 
du Service Civil, 702, Bureau de Poste 


Général de Winnipeg, 266, avenue 
Graham, Winnipeg 1, ‘ 59-W743 
OFFRES D'EMPLOI 
Service Civil du Canada 
INGENIEUR STATIONNAIRE (Certifl- 
cat de 2e classe), pour le Ministère 
de la Défense Nationale à Fort Chur- 
chill; salaire jusqu'à 6390; allocation 

pour isolement en plus, 

CONTREMAITRE DE BUANDER 1 [2 
pour le Ministère de la Défense Na- 
tionale à Fort Churchill; $312,50 
#302.50; allocation pour isolement en 
plus, 

OFFICIER DE DEPORTATION pour le 
Ministère de la Citoyenneté et de 
l'Immigration, Winnipeg; #8260 —#310, 


ASSISTANTS DE COMMIS pour divers 


ministères du Gouvernement à Win- 
nipeg; salaires initiaux de #$132,50 - 
$155, 

On peut obtenir les détails et les 


formules de demande en s'adressant | 
aux bureaux de poste et du Service 


National de Placement, ou en s'adres- 
sant à la Commission du Service Civil, 
102, Bureau de Poste Général de Win- 


nipeg, 266, avenue Graham, Winnipeg 1, 
Manitoba, 59-W791 | 


MESDAMES ET MESDEMOISEL- 
LES, DESIREZ-VOUS UNE GRA- 
CIEUSE SILHOUF E? Spirella, fa- 
bricant des célèbres gaines peut 
vous offrir le support qui contri- 
buera le plus à votre apparence, À 
votre bien-être et à votre santé. 
Appelez Mme E, Nicholas à VE, 
71-4996, 23-240-23C, 


em | 


LECONS DE MUSIQUE — Professeur 
diplômé: A.R.T.C., donne leçons en 
piano et en théorie À St-Boniface. 
Pour informations, signalez: CHapel 
17-8238, 23-249-25C, 


A LOUER — St-Boniface, Logis non- 
meublé: 3 pièces. $40, Libre: ler octo- 
bre, S'adresser à 225, rue Bertrand, 
porte derrière, entre 4 h, et 6 h. p.m, 

23-243-25C, 


Animaux morts enlevés 


rapidement, gratuitement 


Mid-West Rendering Ltd, 


St-Boniface 
Téléphone CHapel 7-1347 


Aprés les heures de bureau, 
téléphoner à CHapel 7-9295 


PIANOS ET ORGUES 
A VENDRE 


Agent exclusif pour les pianos 
Heintzman et Sherlock-Manning et 
les orgues Hammond. 


Communiquez avec notre représen- 
tant français, M, Jean Carignan. 


J. J. H. McLEAN & CO, LTD, 


Angle des rues Graham et Edmonton 
Winnipeg - Tél: WhHitehall 2-4231 


GUERTIN Frères 
MARCHANDS DE PEINTURES 
— Gros et détail — 
Accessoires pour peintres 


343, rue Sherbrook 
Winnipeg — Tél. SUnset 3-7258 


Propriétés immobilières 
de tout genre — blocs 
appartements, ouvertures d'entre- 
prises, terrains, terres agricoles, 


maisons 


Voyez votre nouveau 
représentant français 


FOUR PROVINCES 
INVESTMENT CO. 
Fred Hamelin, 332, rue Main 
Téléphone: WHitehall 2-7256 
Résidence: ALpine 3-4192 
26 St. Michaels Road, St-Vital 


Pour achat, vente ou échange de 

propriétés de ville ou de campa- 

gne, fermes, commerces ou hôtels 

Prêts — Tout genre d'assurances 
S'adresser à 


ABPIN REALTY 


120, ave Provencher, St-Boniface 
E.-J.-R, ARPIN 
Téléphones: Bur,: CHapel 7-8023 

Rés.: GLobe 2-3618 


Pas de rendex-vous nécessaire, 
Emménez vos amis et votre famille. 


Golden Beauty Salon 


St. Mary's et Hargrave, Winnipeg 


Une rue au sud de la gare d'autobus 
en face de la cathédrale Ste-Marie. 


Profitez-en pour diner chez 
Golden Drugs, Repas complet 69e 


Signalez: CEdar 3-6605, 20-173-23P, 
NOUS ACHETONS ET VENDONS Li: 
VRES USAGES au programme fran- 
‘anis et des écoles catholiques du 
fanitoba, St, James Book Store, 1909 
ave Portage, Signalez: TÜrner #-1555, 
48-738-TF 
|A VENDRE OU A LOUER — St-Boni- | 
face, Bel édifice, Age: 10 ans. 2'éta- 
ges, Logis: 5 pièces, Garage, Epicerie 
et bar-restaurant combinés. Signalez: 
CHapel 7-7388, 23-253-38C, 


A VENDRE — Poële ‘'Moffat", 4 ronds 
#60, Réfrigérateur ‘’McCleary', 880, 
Signalez; SUnset 3-8760, après 6 h, | 

23-252-230, | 


|A VENDRE — Matelas, sommier sur 
pieds, Etat neuf, S'adresser à 314, rue 
Notre-Dame, St-Boniface, 

23-238-230, 


A VENDRE — Fournaise ‘'Booker'' no 1, 
avec tuyaux et encadrement en tôle 
galvanisée, Signalez: CEdar 72114, 

23:247-24C, 


A VENDRE — Chauffage: ‘Iron Fire- | 
man Stoker'', Prix raisonnable, S'a- | 
dresser à Lot, 26, rue Scotia, Middle 
church, Téléphone: EDison 4-4662, 

23-236-23C, 

A VENDRE — St-Boniface, Maison pour 
être déménagée, 22’ x 40', Signalez: 
CHapel 7-6976, 23-246-24C, 


A VENDRE — Garage et entrepôt pour 
machineries, Bonne location, Equipé 
pour réparation de machines muni 
cipales, Raison de vente: santé, S'a- 
dresser à Boite 24, La Liberté et le 
Patriote, 619, avenue McDermot, Win- 
nipeg, 23-234-26P, 

A VENDRE — Si-Boniface, Bungalow 
non-moderne: 4 pièces, 2 chambres À 
coucher. Salle de bain, Eau chaude et 
froide, Près églises, écoles, autobus, 
hôpital. Possession: ler novembre, 
S'adresser à 185, Bertrand, ou signa 
lez: CHapel 7-5242, 23-239-23P, 


de terrain, Centre canadien-français, 
23 milles de Prince-Albert, S'adres- 
ser à Mme Blanche Dubé, Albertville, 
Saskatchewan, 23-241-30P, 


A VENDRE — St-Malo, Chalet d'été 
pour être déménagé, 16' x 18’. Tout 
neuf, Extérieur et intérieur en con- 
tre-plaqué. Extérieur nouvellement 
Var . S'adresser à M, Léon Jou- 
ert, St-Malo, ou signalez: HUdson 
9-5173 après 4 h. 23-245-23P, 


| A VENDRE — Enfield Crescent. Bun- 
galow en stuc: 5 pièces. Très at- 
trayant. Salle‘ de récréation, Stores 
vénitiens, Garage double en stuc. 
Grand lot bien entretenu, Très près 
écoles et églises françaises et anglai- 
ses, autobus, centre d'achat, Titre 
clair, Prix comptant: $13,500, Signa- 
lez; CEdar 3-4006, 23-248-23P, | 


A VENDRE — Bonnes terres, Nord- 
ouest Saskatchewan. Milieu canadien- 
français, Ecole avec religieuses en- 
seignantes. Bons bâtiments, Electrici- 
té. Prix raisonnable, S'adresser à 
Boite 191, La Liberté et le Patriote, 
619, avenue, McDermot, Winnipeg. 

21-191-23P, 


A VENDRE — Rue Langevin. En face 
du Parc Provencher. Maison: 7 piè- 
ces, Salle de jeux au sous-sol, Deux 
chambres de toilette, Chauffage à 
l'huile, Tapis ‘“‘’Broadloom'’, Stores vé- 
nitiens. Tentures, ‘‘Garburator”. Ga- 
rage, Grand jot, Signalez: CHapel 
17-3704, 21-198-23C, 


| A VENDRE OÙ A ECHANGER dans 
Norwood, Maison: 6 pièces, pour mai- 
son dans village de Lorette, Ste-Anne 
ou La Broquerie, Signalez: WHitehall 
2-3858, 22-214-24C, 


A VENDRE — Maison À déménagée: 
18° x 24’. 214 milles à l'ouest de St- 
Jean-Baptiste, Man, Systèmes pour 
chauffage et pour eau chaude et froi- 
de. Brochée pour poêle, Linoléum 
dans chaque pièce, Stores vénitiens 
et autres rideaux, Armoires de cuisine 
moderne, Nouvellement peinturée à 
l'intérieur, Tout en bonne condition, 
Prix: #1,800 comptant. S’adresser à 


d'Auteuil, | 


Aïbert Sabourin, St-Jean - Baptiste, 
Man, Téléphone: 3458, 22-210-24C, 


A VENDRE — Des pommettes délicieu- 
ses mûries à point sur les arbres. Du 
12 août au 20 septembre, Conditions 
d'aubaines. Ouvert tous les jours de 
la semaine de 8 h. a.m. à 8 h. pm. 
Nous ne vendons pas le dimanche. 
Vous avez le plaisir de cueillir ces 
fruits vous-même, Apportez vos cais- 
ses, paniers et chaudières. LA MAI- 
SON  ST-JOSEPH, OTTERBURNE, 


MAN. Département d’horticuiture. 
18-130-23C, 


SYLVESTRE REALTY 
AGENT D'ASSURANCE 


274, rue Hamel, St-Boniface 


LA LIBERTE E 


ON DEMANDE 


Instituteur ou institutrice qua- 
lé, pour école rurale d'une 
classe, Environ 15 élèves, gra- 
des 1 à 8. Electricité, Ecole et 
maisonnette chauffées à l'hui- 
le, Téléphone. Terme commen- 
çant à l'automne, Salaire com- 
mençant à $2,800 et selon qua- 
lifications, S'adresser à E,-J, 
Bouvier, secrétaire, école Du- 
pont, St-Georges, Man, Télé- 
phone: Pine Falls 573, 
19-147-TL,F, 


Chevaliers 
de Colomb 


Conseil Provencher no 2450 


Reprise 

Après d'excellentes vacances 
(et nous espérons que les vôtres 
furent également heureuses) tel 
le phoenix qui renaît de ses cen- 
dres, il s'agit d'ajuster le collier, 
Dès la semaine dernière, ‘Rigo- 
letto” rigolait de plus belle, ‘’A- 
près-Tout' se mettra peut-être 
de la partie, En ces temps in- 
croyables, rien n'est impossible, 


Assemblées 
Jeudi dernier eut lieu la pre- 
mière assemblée régulière de sep- 
tembre. Y étiez-vous? Sinon ne 
manquez pas celle du 24 septem- 
bre, 
Epluchette 
Par une température idéale 
(rara avis hodie), le Conseil Pro- 


| vencher réunissait à Ste-Agathe, 


le 30 août dernier, plus de 500 
personnes à l'épluchetté annuelle 
du bon blé d'Inde de l'endroit, 
128 douzaines de savoureux épis 
furent démantibulés, démolis, dé- 
vorés, dégustés. 

L'éminent cuisinier, factotum 
et organisateur général, le frère 
E, Lemoine, de Ste-Agathe, peut 
être fier du succès bien mérité 
de cette fête, Il n’en est pas d’ail- 
leurs à ses premières armes, Un 
cordial merci à ce frère dévoué 


et à ses assistants, 
Rafraichissements, courses 
pour tous avec abondance de 


prix. Et que dire du grand con- 
cours du fer à cheval qu'un nar- 
quois après coup baptisa du nom 
de “Concours Cormier”, En ef- 
fet: ler prix, M. et Mme Roland 
Cormier; 2e prix, MM. Aimé et 
Charles Cormier. Le même nar- 
quois déclara qu'en fait d'exper- 
tise, Mme Roland Cormier l’em- 
portait sur tous ces fiers à bras, 
A l'an prochain! 


En passant 

Les dons discrets de Proven- 
cher envers certaines oxganisa- 
tions méritoires se succèdent 
d'année en année, Parfois notre 
exécutif pense que certaines de 
ces demandes pourraient être 
plus discrètes, C'est peut-être la 
méthode de demander plus afin 
d'obtenir moins, 

BISTOURI, 


POUR ACHAT, VENTE OÙ ECHANGE 
de gionriate de ville, s'adresser à M, 
G, Fredette, téléphone: SPruce 5-3363 

31-549-T,F 


ou SPruce 5-2513, 


POUR ACHAT, VENTE OU ECHAN- 
GE DE PROPRIETE de ville ou 
fermes, commerces, 
S'adresser À A. 
Dollard. Télé- 


de campagne, 
prêts, 


assurances, 
Ayotte, 191, blvd 
phone: CEdar 3-5845, 

22-385-TF, 


A VENDRE 
St-Boniface — Triplex meublée, Bon 
revenu, Chauffage à l'huile. 818,000 ou 
meilleure offre 
St-Boniface — Près Basilique, Cottage 
moderne: 4 pièces, $12,200, 
St-Boniface — Près Basilique. Maison: 
4 pièces, Garage. 87,900. 
St-Boniface — Semi-duplex: 1 pièces 
Près hôpital, Prix: $9,500, 
St-Boniface — Près écoles, Maison mo- 
derne: 5 pièces. Chauffage à air forcé 
à l'huile, $13,900. 
Norwood — Bungalow moderne: 8 piè- 
ces, Chauffage: eau chaude. $15,000, 
St-Vital — Chemin Ste-Anne, Lot: 3 
acres, Maison moderne: 5 pièces, Au- 
tres bâtisses, $9,500. 


St-Vital — Maison moderne: 4 pièces." 


Grand lot, $7,400, Termes faciles, 


Commerce d'épicerie — Près de Winni- 
peég. Bon chiffre d'affaires, Loyer: 
$45.00 pour magasin et moderne, 
$1,800 plus marchandises, Termes fa- 


ciles, 
Salle de billards — 3 tables de snooker 


salon de beauté, chaise de barbier. 
Bâtisse moderne: 22’ x 64. Le tout 
presque neuf, Dans bon village ca- 
nadien-franais du Manitoba, Une au. 


baine pour un bon barbier, Le tout 
pour $16,000, Termes faciles. 


Pour achat ou vente d'hypothèques, 


PCR de loyers ou paiements sur | 


rapport d'impot 
S'adresser à 
TOUGAS REALTY 
190, avenue Provencher 
Téléphones: 


ypothèques, 


Résidence: CEdar 3-5050 
10-972-T,F, 


prix. 


BUREAU: CHapel 7-8178 
A.-J, Boulanger: WHitehall 3-21%4 
22-217-23C. 


De bonnes nouvelles pour les 
clients de Safeway ... le meilleur 
et le plus frais des cafés qu'on 
peut acheter — toujours au plus 
bas prix possible. Safeway s'enor- 


gueillit de vous offrir des cafés 
QUALITE-GOURMET à ces bas 


Café Safeway ‘Vacuum Pack” 


Le mélange superbe de café 
de la meilleure qualité 


EDWARDS 
Boite d'une livre 72e 


T,LE  RATRIOTE 


Au Sacré-Coeur 


Réception 

Le dimanche 6 août avait lieu, ! 
dans l'église paroissiale, une ré- 
ception de nouveaux membres de 
la congrégation des Dames de 
Ste-Anne: Mmes Irène Beaudin, 


Francis Pardon, Blanche La Ro- Venez 
che, Claire Roy, Edna Davignon, 

Lorette Smith, Edna Green, Nora faire une 
Gauthier, Marie Lemieux, Au: promenade 
gustine Héroux, Florence Poulin, d'essai 
Jocelyne Roy, Agnès Bélanger, 

Alice Carignan, Keinda Landry, dans la 


Clémentine Grouette, Mariette 
Paquette, Rose Rheault et Flo- 
rentine Bérard, 

Le R, P, C, Lafrenière, OM. 
curé, officlait, Après une courte 
instruction, il procéda à la ré- 
ception qui fut suivie du salut 
du T, St-Sacrement, Les dames 
descendirent ensuite au sous-sol 
|pour l'assemblée mensuelle et la 


NOUVELLE 
DAUPHINE 


dès 
aujourd'hui 


présentation des nouvellèés con- M 
| gréganistes aux anciennes, Le R. | tre: wr 
P, Lafrenière leur adressa la pa- pe 
role, ’ Performance 


Mme Pelland, présidente, fé- 
licita les nouveaux membres et 
les remercia d'avoir répondu en 
si, grand nombre à l'appel qui 
leur a été fait de s'enrôler sous 
Ja bannière de la bonne Ste-An- 
ne, Un délicieux goûter fut servi, 

Les élections des dignitaires 
auront lieu le mois prochain, 

LA LL » 
Club du Sacré-Coeur 

C'est dimanche prochain, le 13 
septembre, à 2 h, de l'après-midi, 
qu'ouvre le Club du Sacré- 
Coeur, Il est un club d'amuse- 
ments et de rencontres pour les 
| catholiques de langue française, 
N'importe qui peut devenir 
membre pourvu qu'il soit catho- 
lique, qu'il parle le francais et 
qu'il soit âgé d'au moins 16 ans. 

Aimez-vous le ‘bowling’? 
Vous pouvez faire partie de la 
Ligue des Cinq Quilles; joindre 
la ligue mixte ou celle des da- 
mes, ou, si vous préférez, comp- 
ter dans la Ligue des Dix Quil- 
les, Mais il faut donner votre 
Inom au plus tôt en vous adrés- 
sant à Mlle Flora Gareau, SP4- 
9008, Mille Jeannine Maître SP4. 
9883, M, Philippe Bourbonnais 
SP4-7194 ou à M, Albert Gama- 
che, WH3-6115, 

À part des quilles vous avez 
le ping pong, le billard, et nom- 


701, ave Portage 


Caisse de Bienfaisance 
du Grand-Winnipeg 


La Caisse de Bienfaisance du 
Grand-Winnipeg lancera sa cam- 
pagne, le samedi 12 septembre, 
Cinq mille scouts, guides, jean- 
nettes, louveteaux, cadets de l'a- 
viation et de la marine commen- 
ceront la distribution dès 8 h, 30 
du matin, des tirelires. 


ANNULATION DE DEMANDE 


On fait savoir par les présentes que 
la demande de soumissions pour CAIS- 
SON ET FONDATIONS, EDIFICE DE 
LA COMMISSION D'ASSURANCE- 
CHOMAGE, WINNIPEG (MAN,), de- 
bre d'activités comme la cho-|vant être reçues jusqu'à trois heures 
rale du club, le cercle dramati-|de l'après-midi (heure avancée de 
que, les soirées récréatives, les | l'Est), LE MERCREDI 30 SEPTEMBRE 
sorties-surprises, les clubs de|1959, est annulée, 
| balles et de hockey, etc... ROBERT FORTIER, 


Le local du Club du Sacré-| pirecteur des services administratifs 
Coeur est situé au sous-sol de la et secrétaire, 


Salle Guertin avec entrée don- | Ministère des Travaux publics, 

nant sur la rue Lydia au numéro | Ottawa, le 9 septembre 1959, 

80. Le Club du Sacré-Coeur n'est (ARCH59-7) 
pas uniquement pour les jeunes, 
mais pour toute la famille pa- 
roissiale du Sacré-Coeur et les 
amis de langue française, N'ou- 
bliez pas, c'est dimanche pro- 
chain l'ouverture. 


PETITE NOTE 


Mme R. Dupas, d'Edmonton, 
Alta., a passé quelques semaines 
chez ses parents, M, et Mme Al- 
bert Valcourt, Elle a aussi rendu 
visite à ses frères et soeurs. 


A VENDRE 

St-Boniface — Près basilique et écoles. 
Bungalow: 4 pièces. Soubassement à 
la grandeur, Chauffage: huile, Gara- 
ge. $10,500, à termes, 

St-Boniface — Maison de rapport: 8 
pieces Près basilique et écoles, Plom- 
erie double, Lot: 40° x 120’, Revenu 
mensuel: . Comptant requis: 85,500, 
Balance: termes, 

Enfield Crescent — Maison: 5 pièces, 
3 chambres à coucher, Chauffage: 
huile, $9,500, à termes, 

St-Boniface — Près hôpital et basill- 
que. Maison: 5 pièces, 3 chambres à 
coucher, Chambre au soubassement, 
$9,500, à termes. 


S'adresser à À, AYOTTE 
191, blvd Dollard, St-Boniface 
Téléphone: CEdar 3-5845 
23-250-23C. 


VETERANS REALTY 
302, édifice Mecïntyre 
Téléphone: WHitehall 2-7125 


St-Boniface Près école Provencher. 
Maison: 4 pièces. Chauffage à l'huile. | = 
Garage, $10,500, Comptant substantiel 
requis, 

Norwood — Près Holy Cross, Duplex: 
8 pièces. Revenu mensuel: $70, Chauf- 
fage: huile, Garage, $15,000, à termes, 

Norwood — Près Holy Cross, $8,500, 
Maison (temps de guerre). 114 étage. 
Grande cuisine, salon, 3 chambres à 
coucher Chauffage: ‘’Boker”. Garage, 
Hypothèque: 5%. Paiements faciles. 

Norwood — Près Holy Cross. Maison: 
7 pièces, 4 chambres à coucher. 
Chauffage: huile, Garage, Titre clair, 
$16,700, 


Norwood — Ouest, chemin Ste-Marie. 
Bungalow: 5 pièces, stuc, 10 ans. 2 
chambres à coucher, plus 1 au sou- 
bassement. Salle de récréation finie, 
Chauffage: huile, Grand lot, $17,250, 
à termes, 

Norwood — Ruë Braemar, $13,500, Mai- 
son: 6 pièces, Grands: salon et cui- 
sine, chambre à coucher et toilette 
en bas; haut 3 chambres à coucher 
et salle de bain. Balcon dortoire, 
Chauffage: huile, Garage, Lot: 50, 

| Titre clair. A termes, 

St-Claude — Rue principale, Maison: 

5 pièces avec 11 Jots. 3 chambres à 

coucher, Soubassement à la gran- 

deur, Chauffage: air chaud, Garage, 
| Prix: 87,400 à termes, 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER OF THE ESTATE 
OF ANNIE BEATRICE DEACON, late 
of 504 Greenwood Place, in the City 
of Winnipeg, in Manitoba, deceased, 

ALL claims against the above estate 
duly verified by Statutory Declaration 
must be sent to the undersigned Graf- 
ton, Deniset, Dowhan & Co. at 4-431 
Main Street, Winnipeg, Manitoba, on 
pEPEEOTS the 12th day of October A,D. 

DATED at Winnipeg, Manitoba, this 
3rd day of September, A.D, 1959, 

GRAFTON, DENISET, DOWHAN, 

BETOURNAY & MULDOON 
Solicitors for the executor, 


NOTICE TO CREDITORS 
IN THE MATTER OF THE ESTATE 
OF MARIE GRAZIELLA LETIENNE, 
late of the City of Saint-Boniface, in 
the Province of Manitoba, widow of 
Emile Letienne, Merchant, late of the 
same place, deceased, y 
ALL claims against the above estate 
duly verified by Statutory Declaration 
must be sent to the undersigned Graf- 
ton, Deniset, Dowhan & Co. at 4-431 
Main Street, Winnipeg, Manitoba, on or 
before the 12th of October, A.D, 1959, 
DATED at Winnipeg, Manitoba this 
3rd day of September, A.D. 1959. 
GRAFTON, DENISET, DOWHAN, 
BETOURNAY & MULDOON 
Solicitors for the executor, 


Téléphones 
N. Bernier: CEdar 3-2027 


0. G. DeSteur: GLobe 2-2285 
22-216-23C. 


WILFRID ROYAL (INSURANCE) LIMITED 


Assurance-automobile 


SAFECO pour conducteurs à ‘’risque préféré‘ 


306, édifice Avenue Winnipeg, Man. 
Téléphone WHitehall 3-1558 


Le délice 
des gourmets 


NOB HILL 


Paquet d'une livre 65: 


Dauphine 


La distribution des tirelires 
fait partie du programme de col- 
lection des 4,000 percepteurs et 
perceptrices volontaires et c'est 
grâce à leur contenu qu'on a pu, 
l'an dernier, dépasser le montant 
de l'objectif qu'on avait fixé, On 
espère que cette année encore, les 
ménagères de la région sauront 


| aider, de leurs petites économies, 


le ‘Community Chest” à attein- 
dre celui de 1959, qui se chiffre à 
$1,163,000, La campagne officiel- 
le de perception commencera le 
jeudi ler octobre, 


NOTICE TO CREDITORS 


IN THE MATTER OF THE ESTATE 
OF BERTHILDE POIRIER, late of the 
City of St, Boniface, in the Province 
of Manitoba, Widow, deceased, 


ALL claims against the above estate, 
duly verified by Statutory Declaration, 
must be filed with the undersigned at 
Room 4, Banque Canadienne Nationale 
Chambers, 431 Main Street, Winnipeg, 
Manitoba, on or before the 13th day 
of November, A.D. 1959, 


DATED: at the City of Minnipes, in 
Manitoba, this 8th day of September, 
A.D, 1959, 
LEON H, BENARD, QC, 
Solicitor for the executor, 


NOTICE TO CREDITORS 

IN THE MATTER OF THE ESTATE 
OF PIERRE LAMBERT, late of the 
Village of St. Jean Baptiste, in the 
Province of Manitoba, Carpenter, de- 
ceased, 

ALL claims against the above estate 
duly certified by Statutory Declaration, 
must be filed with the undersigned at 
147 Provencher Avenue, St, Boniface, 
Manitoba, on or before the 15th day 
of October, 1959, 

DATED at St. Boniface, Manitoba, 
this 3rd day of September, 1959, 


LOUIS P, ROY, 
Solicitor for the executor, 


à NOTICE T0 CREDITORS 

IN THE MATTER OF THE ESTATE 
OF JOSEPHINE LAMBERT, late of the 
Village of St, Jean Baptiste, in the 
Province of Manitoba, Widow, deceased, 

ALL claims against the above estate 
duly certified by Statutory Declaration, 
must be filed with the undersigned at 
147 Provencher Avenue, St. Boniface, 
Manitoba, on or before the 15th day of 
October, 1959, 

DATED at St. Boniface, Manitoba, 
this 3rd day of September, 1959, 


LOUIS P. ROY, 
Solicitor for the executor, 
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RENAULT 


CONTINENTAL IMPORTS LTD. 


Téléphone: SUnset 3-6402 


Ent Lall & WA La 


ASSURANCES -— IMMEUBLES -— HYPOTHEQUES 
ADMINISTRATION DE PROPRIETES 


100, édifice Paris — Téléphone WHitehall 3-5408 -— Winnipeg 2 


RAY WEBBER 
ÉCOLE DE DANSE 


DANSE À CLAQUETTES -— BALLET = JAZZ MODERNE 
DANSE ACROBATIQUE — ACROBATIE -— MANIEMENT DU BATON 


STUDIO — 3222, AVENUE TACHE 
TELEPHONES: CEdar 3-3704, CHapel 7-4588 


INSCRIVEZ-VOUS DES MAINTENANT 


Vraiment frais 
et si délicieux 


AIRWAY 


Paquet d'une livre 6 


© Chaleur 
en hiver 


e Fraicheur 
en été 


+ Montage 
complet sur 
ressorts 
en spirale 


© 48 m, au gallon 
© Facile à stationner 
© à 4 portes aussi 


Seulement 


$1898-00 


à Winnipeg 


La Société Radio-Canada 
(C.B.C.) 


demande une secrétaire bilingue 
pouvant prendre des messages en 
sténographie et les transcrire, en 
français et en anglais, de préféren- 
ce; dactylographie essentielle, 


Salaire selon expérience, 


Les plans médical et d'hospitalisa- 
tion font partie des bénéfices, 


Semuine de cinq jours, vacances 
annuelles de trois semaines, 


Adressez-vous 
au bureau du personnel, 
M1, avenue Portage, Winnipeg, 


A vendre où à louer 


Bonne ferme, 640 acres, six milles 
au sud de Duck Lake, Sask, 
Maison moderne; eau chaude et 
froide; chauffage à l'huile; deuxiè- 
me maison pour engagé. Grange 
équipée avec eau genre “Beatty"; 
corrals; appentis pour bétail; très 
bonne eau en quantité; prix raison 
nable; bonne réduction pour comp= 
tant, Famille catholique. District ca- 
nadien-français, 
Ecrivez ou téléphonez À: 


A. B, Cecillon, 322, ave H Sud, 
Saskatoon, Sask,, tél: CH2-2790, 


ON DEMANDE 
FILLES OU FEMMES 


Travail délicat — Meilleurs gages 


Femmes inexpérimentées 
demandées pour apprendre 
le métier de 


COIFFEUSES 


Les offres d'emplois pour les 
coiffeuses graduées sont plus 
nombreuses que celles-ci 


Jamais auparavant y a-t-il eu tant 
d'occasions pour les jeunes filles 
ambitieuses 


Ecrivez pour obtenir un catalogue 
gratuit 


MARVEL BEAUTY 
SCHOOL 


309, rue Donald, Winnipeg, Man. 


Succursales: Regina, Saskatoon, 
Calgary, Edmonton, Toronto 


